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PROGRAMME DE REFORME DE LA POLITIQUE DU RIZ AU SENEGAL 
TROISIEME RAPPORT DE SITUATION & RAPPORT FINAL 

1 INTRODUCTION ET OBJECTIFS 

En fevner 1994 l'USAID sIgnaIt un accord avec le Gouvernement du Sene gal pour 
IIberalIser 1 Importation, la commercIalIsatIOn et la fIxatiOn des pnx du nz dans le pav,> Cet accord 
faISaIt partIe d'un programme plus etendu et a multiple donateurs pour l'ajustement du <;ecteur 
agncole, coordonne par la Banque mondIale et le Gouvernement du Senegal (GDS) En fevner 
1995 les cadres du Projet d'analyse de la polItique agncole (AP AP) prodUIsment un premIer 
rapport de sItuatIOn' sur le Programme d'ajustement du secteur du nz (PASR) Ce rapport decnv .. ut 

en detaIlles réformes sur lesquelles on s'etaIt mIs d'accord les progres accomplIs a cette date ver" la 
realIsatIon des objectIfs de la reforme et les plans pour un programme conjomt APAPIUPA pour de'> 
etudes de SUIVI et d'evaluatIOn qUI evalueraIt les effets du programme de reforme sur les 
agnculteurs les consommateurs et le systeme natIOnal d'Importation et de commercialIsatIOn du nz 
au Senegal l Deux ans apres en JanVIer 1997 le personnel de APAP et de l'UnIte de polItique 
agncole (UPA) du GDS publIaIt un second "rapport de SItuatIon" centre sur les progrès accomphs 
dans la hbéralIsatIOn du marche du nz le SUIVI des effets du programme de reforme et le 
renforcement de la polItIque agncole et de la capacIté de formulatIon au sem du GDS 

Beaucoup de choses se sont passees dans les troIS années qUI ont SUIVI le premier rapport de 
SItuatIOn Le Gouvernement du Senégal se lançait rapIdement dans l'applIcatIOn du programme de 
réformes, et la plupart des reformes etaient accomphes au debut de l'année 1996 avec au mom" un 
an d'avance sur le calendner le plus optImIste prevu dans l'accord ongmal sur la reforme entre 
l'USAID et le GDS A peme aVaIHl reçu 1 autonsatIon d'Importer vers la fm de l'annee 1995 le 
secteur pnvé sénegalaIs y répondait de façon convamcante Il dISSIpait rapIdement toutes les cramtes 
selon lesquelles Il n'avait nI la capaCIte fmanclere nI la capaCIte de gestIon necesSaIres pour Importer 
du nz en grandes quantItes La hberahsatIon des ImportatIOns du nz a ete mstauree a une penode de 
pnx mhabltuellement elevés sur le marche mondIal Avec la devaluatIon du Franc CFA, ceCI aurait 
pu aVOIr des consequences desastreuses sur les pnx du nz au nIveau du consommateur Cependant 
a quelques exceptIOns pres les pnx du nz a la consommatIOn sont restes à des nIveaux raisonnable" 
et une gamme plus étendue de quahtes et de pnx commençait a apparaître sur les marche" du nz du 
Senegal 

L'executIOn rapIde du programme de réforme du nz et le fmt qU'lI n'yeu aucune perturbatIOn 
majeure sur le marche natIonal du nz ont pousse certams a declarer que le programme etait une 
reusslte mcontestee Par exemple, l'USAID/Senegal declaralt recemment que son objectIf 
strategIque de refonne de polItIque natIOnale (le programme de réfonne du nz etant un pomt central 
de cet obJeCtif) etaIt arnve à matunte (en d'autres tennes avaIt ete retIre du programme general) 
pUIsque l'essentiel des objectIfs du programme aVaIt ete reahse BIen que nous soyon,> d accord que 
d une façon génerale les reformes du P ASR ont ete accomphes, d'Importantes questIons secondaires 
de polItIque de developpement SubSIstent encore, qUI affectent l'etat du sous-secteur du nz et des 

1 VOIr Rapport de SituatIOn sur la reforme de la politique du nz au Senegal , par DaVid WI\cock Steven Block 
et DaVid Tardif Douglm (Rapport PASRlAPAPIUPA NE2) de fevner 1995 Une liste de tou~ les rapports 
PASRI AP AP/UPA prepares a ce Jour est compnse a la fin de ce rapport 



acteurs du sous-secteur depUIs les producteurs jusqu aux consommateurs Par exemple et ceCI 

etant dû a toute une serIe de facteurs la productIOn du rIZ dans la vallee du Fleuve Senegal .1 

quelque peu dImmue au cours des recentes annees De plus certams producteurs et decortlqueur.., 
ont eu des problèmes de tranSItIon a mesure que la productIOn le decortlcage et la 
commercIalIsatIOn du rIZ dans la vallee entamaIt une longue procedure d aju~tement a un noU\ el 
enVIronnement economlque A l'autre extremIte de la chaîne de commerClah~atlon le'> 
consommateurs de rIZ (et partlcuherement les groupes les plus pauvres) ~ouffr,lIent d une perte de 
leur revenu réel parce que les prIX moyens du rIZ augmentaIt plus rapIdement que le revenu moyen 
des famIlles Ces questIOns et quelques autres seront exammees dans ce rapport fmal du 
PASRIAPAP 

Dans ce troIsIeme rapport de SItuatIon sur la réfonne de la polItIque du rIZ qUI e~t aussI le 
rapport fmal, nous poursUIvons quatre objectIfs 

Presenter une "chronologie des evénements" avec annotatIOns relatives aux trOIs dermeres 
annees depUIS que le programme de refonne du rIZ a ete applIqué et pour IdentIfIer ce qu on 
peut apprendre sur la façon Ideale d'executer les refonnes du marche et des prIX (sectIOn 
deux) 

2 FaIre une évaluatIOn de l'Impact du programme de réformes du PASR sur les systeme~ 
d'ImportatIOn et de commerCialIsation du rIZ sur le marche local (sectIOn trOIS), sur la 
consommateur et le bIen-être des consommateurs (sectIon quatre) et sur la productIOn et le 
revenu des producteurs de rIZ (sectIon cmq) 

3 Donner une breve deSCrIptIOn des actlvltes d'aSSIstance techmque et de fonnatlOn de 
l'APAP/uPA entreprIses depUIS septembre 1995 jusqu'en mars 1998 (~ectlon ~IX) Enfm, 

4 FaIre une revue des leçons tIrées du processus de SUIVI et d'évaluatIOn speCIalement sur la 
façon de garantIr le contrôle pennanent du marché par le secteur pnve et de renforcer la 
capaCIte de formulatIOn et d'analyse de la polItIque agrIcole au sem du GDS (~ectlOn sept) 
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2 CHRONOLOGIE DU PROCESSUS DE REFORME DE PASR 

La sectIon 2 a pour objet de "raconter l'hlstolfe' du programme de la réforme du nz pendant 
les annees 1994-1997, et ceCI pour trOIs raIsons 

• A vOIr une chronologie precise de ce qUI est arnvé et quand pour future reference 

• 

• 

Evaluer la relatIon entre ces evenements et le pnx moyen de detatl du nz à travers le Senegal 
pendant cette penode Alors que l'evaluatlon des effets du PASR sur l'economle senegalaIse 
est plus complexe qu'une sImple moyenne des pnx du marche, ces pnx du marche 
constituent le meIlleur mdlcateur des effets globaux du programme de reforme 

TIrer quelques enseIgnements du processus d'applIcatIOn de la réforme du nz En general les 
reformes se sont deroulees en douceur bIen que quelques diffIcultes ont accompagne la 
façon dont elles ont ete applIquees 

Le sous-secteur du nz a subi des reformes depUIS la fm des annees 1980 Il convIent donc de 
jeter un coup d'œIl plus global sur la reforme du sous-secteur afm de mettre en place les elements de 
l'etude plus detaIllee des reformes fattes dans le cadre du P ASR 

2 1 Reformes dans le sous-secteur du nz anteneures au PASR2 

La productIon commerciale du nz se concentre pnnclpalement dans la vallee du Fleuve 
Senégal (la "vallee" du Fleuve" ou la "vallee") La SAED (ou Socleté d'Amenagement et 
d'ExplOItatIOn des terres du Delta du fleuve) organIsme para-publIc, etait creee en 1965 pour 
promouvOIr l'organIsatIOn et le developpement de la vallee du Fleuve La SAED etatt bâtie sur le 
modele claSSIque de 1 agence de developpement d'etat qUI se substItuait au marche et fournlssatt tous 
les services aux agnculteurs producteurs de nz le credIt, la fourniture des mtrants, la locatIOns des 
servIces de tracteurs, la gestIon de l'eau et du sol, la commercialIsatIOn et le décortIcage du nz et la 
formatIOn technIque des agnculteurs L'mtentlOn etait de fatre que la vallee deVienne le "grenIer' du 
Senegal l'objectIf global étant 1 autosuffisance en nz Pres de 20 ans apres que la SAED ait 
commence à fonctIOnner (1984) le GDS deflnIssatt une nouvelle strategie de polItique agncole 
caractensee par une plus grande utIlIsatIOn des mécanIsmes du marché, qUI rendatt les producteur~ 
plus responsables de leurs propres affatres et encourageatt le secteur pnvé à entreprendre ou a 
reprendre la fourniture de certams biens et services (DeclaratIOn de PolItique de Développement 
Agncole [DPDA], 1994) Le retratt de la SAED de la lourde adminIstratIOn de la productIOn et de la 
commercIalIsatIOn du nz s'est fmt en trOIS etapes, en 1987 1990 et en 1994 En 1987, la SAED se 
retIraIt de 

• La gestIOn dlfecte des penmetres Irngues, en confIant la responsabIlIté de la gestIOn aux 
communautés rurales, 

2Cette sectIOn s appUIe beaucoup sur le document tres utIle de Behere Bavard et Le Gal Desengagement de 1 etat 
et dynamIques d evolutlOn de la rIZIculture Irnguee dans le delta du Fleuve Senegal presente a la conference sur 1 avenIr 
du nz en Afnque OCCIdentale reume a Bordeaux en avnl 1995 

Impact du PASR SUI la commerczalzsatlOn du n;:. 3 



• La fourniture d'un credit annuel et d'eqUIpement (cecI avant heu Simultanement a\ ec 
l'ouverture a Samt-LoUIs d une agence de la CaIsse NatIonale du CredIt Agncole [CNCA)) 

• La vente des mtrants aux agnculteurs et enfm 

• Les serVIces de preparation mecamsés des terres 

En 1990, la SAED renonçaIt a deux autres servIces 

• La constructIOn et l'entretIen courant des ouvrages de terrassement pour l'imgatIOn (l'umte 
concernee de la SAED etaIt pnvatIsee), enfm, 

• La productIon et la commercIalIsatIOn des semences de nz 

Ces reformes ont eu des effets mitIges sur les agnculteurs et la production du nz dans la 
vallee Certames mesures encourageaIent l'amenagement rapIde de nouveaux penmetres Imgues 
D'autres mesures ou CIrconstances contnbuaIent a une reductIOn du remboursement des prêts et de 
l'utIlIsation des mtrants amelIores Les reformes entraînaient une vaste restructuratIOn de la 
productIOn et de la commerCIalIsatIOn du nz dans la vallee qUI se pourSUit Jusqu a ce Jour Notons 
que durant toute cette penode, la productIOn locale de nz ne couvraIt qu'une petite partIe (mom~ 
d'un tiers) de la consommatIOn natIOnale 

2 2 Réformes du P ASR, 1994-1997 

Les pnncipaux evénements de la reforme du PASR sont présentés par ordre chronologIque 
dans l'encadré 2 1 de la page SUIvante La lIste commence en JanVIer 1994, un mOIs avant la 
SIgnature de l'accord, au moment où la France et les gouverneurs de la Banque centrale des etats de 
l'Afnque de l'ouest (BCEAO) se mettaIent d'accord sur la premlere devaluatIOn du franc CFA BIen 
que ne faisant pas offiCIellement partie du programme des réformes, cet évenement a plus que toute 
autre chose oblIgé le GDS de se desengager de ses mterventIOns dIrectes et des subventIOn'; 
accordees au sous-secteur du nz Et bien que les pnx des ImportatIOns du nz aVaIent double a cau~e 
de contramtes polItiques le GDS etait obhge de ne transmettre qu'une partie de cette augmentatIOn 
au consommateur L'augmentatIOn hmitee des pnx offiCIels du nz apres la dévaluatIOn, aJoutee a 
une montée en fleche des pnx du nz sur le marche mondial au même moment, transformaIt le 
système d'ImportatIOn et de distrIbutIon du rIZ de la Caisse de PerequatIOn et de StablhsatIOn des 
Pnx (CPSP) d'une affaIre lucratIVe avant la devaluatIOn en un gouffre fmancler pour le tresor pubhc 
apres la dévaluatIOn 

1994 La premlere serIe des reformes du PASR amvalt dans la vallee en Jum 1994, lorsque 
le GDS s'arrêtait SImultanement d'acheter, de decortiquer et de dIstnbuer le nz de productIOn locale 
Le pnx d'achat offiCIel du nz étaIt suppnme et les usmes de décortIcage de l'URIC (appartenant a la 
SAED) etaient vendues aux employes pour concurrencer les autres usmes de decortlcage Ce~ 
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Encadrement 2 1 
CHRONOLOGIE DES EVENEMENTS CLEFS DU PROGRAMME DE REFORME RIZ, 

1994-1996 

Les nombres entre parentheses renVOient aux prinCipaux evenements de la figure 2 1 
1994 12 Janvier -Devaluation du franc CFA 

1995 

1996 

28 fevrler -Signature de l'accord PASR entre l'USAID et le GDS 
6 Jum -Ellmmatlon du priX fixe du paddy a la production (2) 
30 JUin -Fln de la collecte et du decortlcage du paddy et de la distribution du riZ local par la 

CPSP (2) 
Decembre -L'equlpe APAP commence a collaborer avec l'UPA sur le programme de reforme du 

riZ 
-penode des Importations "test" par le secteur prive (60 000 tonnes) organisees par la 

CPSP (les Importations eurent lieu en aVril 1995) 
3 mars -Toutes les marges commerciales du riZ sont IIberalisees (3) Elimination des marges 

commerciales fixes (la CPSP continue la vente en gros a des priX fixes) 
Avnl -La CPSP augmente le pnx du riZ brise a cause de l'augmentation des priX mondiaux 
JUIn -La CPSP ferme tous ses magasms de l'mteneur et met fin aux subventions pour les 

transports l'USAID/UPA fait des Inspections sur le terrain pour venfler le respect des 
conditions de la premlere tranche (4) 

29 août -La 101 sur la protection frontallere du riZ est votee au parlement (mais n'est pas 
appllquee jusqu'en decembre 1996) 

Août octobre-Augmentation des priX de detall a cause des goulots d'etranglement crees par le 
systeme des autOrisations dellvrees par la CPSP aux commerçants prives pour qU'Ils 
pUissent prendre livraison du riZ dans les magasins de la CPSP a Dakar (mesure 
servant des Interets personnels) (5) 

Septembre -Decret 95-887 (19/9/95) Le secteur pnve est autonse a Importer du riZ brise (6) 
Novembre -De grandes livraisons de riZ brise a meilleur marche (Indien et autres) font pression 

pour abaisser les priX sur le marche interieur (7) 
29 -LOI 95-35 la CPSP est suppnmee, un liquidateur est nomme pour vendre les biens 
decembre 
FeVrier 

Mars 

-La CPSP s'arrête d'Importer les Importateurs prives achetent le riZ commande par la 
CPSP (debut de 1 utilisation etendue du systeme des "bateaux flottants") le mOIs du 
Ramadan passe avec de grandes livraisons de riZ et des priX raisonnables (8) 
-les eqUipes de l'UPA font une seconde verification sur le terrain pour les conditions 

du PASR 
-le Mlnlstere du commerce met en garde les marchands de riZ contre les pnx eleves 

(9) 
8 mal -Decret 96-345 et arrête mmlstenel 003600 Le SIMRIZ (cellule de gestion et de 

surveillance des marches du nz) est cree au sein du Mlnlstere du commerce et sa 
mission et son organisation sont deflnles 

JUillet -Les decortlqueurs et les avocats de 1 autosuffisance du riZ dans la vallee font 
pression pour que le GDS soutienne les priX du nz 

Decembre -la 101 sur la protection frontallere du riZ est appllquee (10) 
1997 Fevner -L'eqUipe USAID/UPA fait la verification sur le terrain des conditions du PASR 

Mars -le Mlnlstere du commerce sous la pression de groupes de consommateurs fixe les 
marges commerciales autonsees sur le marche du nz pour une duree de deux mOIs 
les pnx locaux et les pnx mondiaux commencent a diverger (11) 
-Seminaire de 1 USAID/UPAIPASR (APAP) tenu a Dakar sur les reformes du marche 

du nz 
Avnl --Le decret mlnlstenel pour le contrôle des marges commerciales du riZ expire, l'option 

d'un renouvellement unique est abandonnee, le marche redeVient pleinement IIberallse 
(12) 

JUIn -Le SIMRIZ commence a collecter et a publier des informations sur l'etat du marche 
du riZ international et du marche local (13) 

Impact du PASR sur la commerczalzsatwn du n::; 5 



premIères reformes centrees sur la SAED et la vallee constItuaIent en reahte 1 etape fmale du 
processus de désengagement de la SAED de son rôle actIf dans la gestIOn et 1 appUI fmancler .lU 

sous-secteur du rIZ qUI avatt commence dans la vallee quelques annees auparavant Leur mfluence et 
les consequences sur la productIOn du rIZ local etaIt aussI grandes que 1 effet <;ur le marche et le" 
consommateurs au mveau natlonal etaIt neglIgeable 

En decembre 1994 l'etat se preoccupant sOl-disant de la capacIte du secteur pn \ e d Importer 
du rIZ, orgamsaIt un "test d ImportatIOn" lImIte du rIZ par le secteur pnve SOIxante mIlle tonne<; de 

nz etaIent commandees par la CPSP et lorsque le nz arnvalt à Dakar plUSIeurs mOlS plu,", tard Il 

deVaIt être remIS a SIX groupes commerCIaux OU fraternItes, qUI devaIt alors completer les 

procedures d'ImportatIOn et vendre le fIZ par les VOles normales du secteur pfIve Alor<; que tOUI) le<; 
SIX groupes partICIpaIent a ce "test", un seul, l'UNAC OIS (Umon NatIOnale des Commerçants 
Independants du Sene gal) vendaIt le fIZ de lUI-même Les autres groupes SImplement encaIssaIent la 
marge benéflclatre fIxée et autOrIsatent la CPSP à vendre leur rIZ par les VOles d ImportatIOm. 
normales Le "test" en questIOn n'etatt en fatt qu'un patronage polItIque accorde a cmq aSSOCIatIOn" 
POhtICO-SOClales et n'avatt pas grande sIgmflcatlon dans le processus de la reforme 

1995 L'essentlel des evenements des grandes reformes du P ASR a eu heu en 1995 La 
premlere mesure Importante a eté l'elImmatIon des marges offICIelles des prIX du rIZ en date du 3 
mars A même moment, la CPSP relevatt le pnx de gros du nz bnse Importé Ces mesures 
provoquatent une augmentatIOn des pnx moyens du marche d'au moms 60 FCFA par kg pendant le~ 
quatre mOlS sUIvants (fIgure 2 1 évenement 3), ce qUI refletatt la hausse brutale des pfIX du nz sur le 
marche mondIal qUI avatt commencé au moms 8 mOlS auparavant AmsI commençatt une pen ode 
d'mstabllIte des pnx dans le pays et de changements rapIdes de la structure et du fonctIOnnement du 
marché qUI se pOurSUlVatt pendant les 8 a 9 mOlS sUIvants Jusqu'en novembre-decembre 1995 

Figure 21 

Reformes du secteur riZ et fluctuations des priX, 1994-1997 

100 

50 

Jan94 Jul Jan95 Jul Jan96 Jul Jan97 Jul 
Apr Oct Apr Oct Apr Oct Apr Oct 

08 

06 Cf) 

'" '" ~ 
04 ~ 

U} 

02 

M'I 

RIZ bnse -Thal A1 (CIF) (axe 
drOIt) _ 

Notes La courbe M'I represente le prrx de deta,l du mil brut La courbe RIZ brrse represente le prrx de detall du rrz cent pour 
Thal Ai represente 1 equlvalent en FCFNkg du prrx mondial pour le rrz brrse Tha,landals Al 
apres taxe -

Impact du PASR sur la commerc/GlzsatlOn du riZ 6 

• 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 



1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 

Le mOlS de JUIn vOyait le changement le plus Important dans la dlstnbutIon en gro<; du fIZ 

bnse La CPSP, sans presque avertir les commerçants pnves fermaIt soudaInement tou\' "e" 
magasIns en gros de 1 Inteneur et mettaIt fIn aux subventIOns des transports depart Dak.ar Il,, en 
SUIVait que le rIZ brIse en gros ne pOUVait s'obtemr que dans les entrepôts de la CPSP a Dak.ar 
Pendant les premIeres quatre a SIX semames les quantItes de nz en dehors de Dakar etaient 
suffIsantes pour garantIr une stabIlIte relatIve des prIX Cependant au mOlS d août dIVer" goulot'> 
d'etranglement dans le systeme d'approvIsIonnement en gros de la CPSP commençaIent J re<;"errer 
les lIvraisons de rIZ brIsé de façon dramatIque et entraînaIent des augmentatIOns de prI\ rapIde" et 
alarmantes dans certaInes régIOns La prIncIpale cause en etaIt les procedures admlmstratlves 
Imposées par la CPSP pour allouer les lIvraIsons de nz aux marchands en gros a Dakar Il s'agu,saIt 
d'un systeme d'autonsatIOns sIgnées (les "bons') et de procédures de paiement qUI ralentISSaIent de 
façon sIgmfICatIve la sortie du rIZ a partu des entrepôts de la CPSP En outre ce systeme IneffICace 
et de ratIOnnement de faIt permettaIt à certaInS de faire des beneflces personnels en revendant le<; 
bons 

Ces abus de la demlere heure du systeme de la CPSP etaIent devenus SI flagrants qu une 
actIOn rapIde devenaIt necessaue Un decret preSIdentIel, SIgne vers la ml-septembre autonSaIt 
fInalement le secteur pnvé à Importer du nz bnsé L'état chaotIque du marche en gros a Dakar et le 
mveau eleve des pnx dec1enchan une course entre les Importateurs pnves pour entrer sur le marche 
Au mOlS d'octobre les prIX moyens contInUaIent à augmenter, maIS en novembre, des ImportatIons 
de nz bnsé a meIlleur marche, en particulIer le nz en provenance de nouvelles ongInes comme 
1 Uruguay et surtout l'Inde3 entraînaIt une chute substantIelle des pnx moyens du nz au Senegal 
(figure 2 1, evenements 5 a 7) Au debut du Ramadan, au mOIs de Janvier 1996, epoque a laquelle la 
consommatIOn du rIZ augmente, le pays etaIt Inonde de nz Importe ce qUi etaIt salutaIre pour la 
stabilIte SOCiale et polItIque du pays 

En août 1995 la 101 sur la reVlSIOn de la protectIOn tanfaue aux frontIères etait votee à 
l'Assemblee natIOnale Cette mesure, qUI faISaIt partIe des conditIOns du Prêt d'ajustement du secteur 
agncole (PAS A), cherchaIt a protéger la productIon du nz local pendant troIS ans, en taxant le nz 
Importe d un tanf ne depassant pas 45 pour cent MaIS comme l'explIquent Kmgsbury (rapport 
PASR N°3) et Ouedraogo et Gueye (rapport PASR N° 10), divers aspects du mecamsme 
d applIcatIOn de cette 101 avalent des defauts Plus Important encore, le prIX mondIal de reference a 
utIlIser pour calculer les tanfs etaIt le pnx du rIZ "Al specIal" a 100 pour cent de nz bnse, f 0 b 
Bangkok En 1995, ce prIX avaIt perdu une partIe de sa valeur pour predIre le "pnx mondial du nz' 4 

avec l'appantlon de grandes quantltes de nz mdlen meIlleur marche D'autres defauts Importants 

3Le gouvernement de 1 Inde apres hUIt bonnes moussons consecutives et profitant des pnx eleves du flZ sur le 
marche mondial commençaIt a orgamser des ventes bien plus grandes que d habitude a partir de se~ grandes re..,erve~ 
des le debut de 1995 Ce nz qu II s agisse du nz entIer bnse a 25 pour cent ou bnse a 100 pour cent et generalement de 
basse quahte etait fourm aux exportateurs mdIens. a des pnx de gros bIen mfeneurs aux pnx prevalant sur le marche 
mondIal a cette epoque CecI catapultait 1 Inde vers le rang d exportateur mondIal de rIZ numero deux pour cette annee-la 
(pour plus de detml vOIr le Rapport sur la situatIOn annuelle et les perspectives du nz de Randy Schnep novembre 
1995 pages 19-27) -

4Une revlslon du mecamsme du tanf frontalier propose par 1 UPA et base sur les travaux de Oucdraogo et 
Gueye a ete approuvee par un comite mter agence du GDS Cependant a cause des prochames electlons (novembre 
1996) 1 adoptIOn des reVlSlOns a cette 10\ semble aVOIr remIse 
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etaIent la longue pen ode qUI s'ecoulaIt entre la date d etablIs<;ement du pnx de reference et le ... 
ImportatIOns auxquelles le pnx de réference et le tanf qUI en decoule devaIent S applIquer Cette 
nouvelle 101 n etaIt mIS en VIgueur qu en decembre de 1 annee SUIvante (1996) 

Le dernIer évenement PASR de 1995 étaIt vers la fm decembre 1 adoptIon par l'A""emblee 
NatIonale de la 101 95-35 portant dISsolutIOn de la CPSP et etablIssant le" procedure" pour 1.1 
lIqUIdatIOn ordonnée de ses bIens Le faIt que la CPSP etaIt elImIOee plutôt que redulte de f.1çon 
dracomenne comme l'accord du programme de reformes le prevovaIt a l'ongme montr.llt bIen que 
le GDS aVaIt confIance et étaIt sûr que le programme des reformes fonctIOnneraIt sans mettre en 
danger l'approvIsIOnnement en nz, element Important de la secunte ahmentaIre natIOnale 

1996 Comme l'essentIel du programme des reformes etaIt acheve en 1995 1996 etait une 
penode de consolIdatIOn des gams realIses Au début de 1996, même apres aVOIr ete suppnmee par 
l'Assemblee natIOnale la CPSP tentaIt encore d'Importer ses dernleres cargaIsons de nz Cependant 
en fevner, le MIOIstere des fmances refUSaIt d'approuver tout nouveau fmancement et 1.1 CPSP 
IOformaIt les SOCIetes commercIales qu'elle ne prendraIt pas lIvraIson des cargaIsons de nz se 
trouvant sur les bateaux prêts a entrer dans le port de Dakar Des compagnIes pnvees senegalal.;;es 
commençaIent alors a negocler avec les propnetalfes des cargaIsons pour prendre lIvraIson de ce nz 
C'étaIt la l'utIlIsatIon la plus extensIve du système des "bateaux flottants' de l'annee precedente et 
qUI contnbuaIt a établIr les grands stocks de nz au début de 1996 

Vers la fm du mOlS de mars, le MmIstere du commerce repnmandaIt durement le~ 
marchands de nz pour faIre payer ce qU'Il percevaIt comme etant des pnx eleves du nz au detaIl Le 
MmIstre suggéraIt que le pnx du nz pourraIt baIsser d'enViron 30 FCF A par kg BIen qu'aucune 
mesure n aIt ete pnse, cet eplsode montraIt l'ambIvalence du gouvernement Vls-a-VI<; de la 
hberahsatIOn du marche, et suggeraIt que certams faISaIent pressIOn sur le gouvernement de montrer 
qU'lI a la SItuatIOn bIen en mam On peut aUSSI consIderer cela comme une pen ode d ajmtement, 
dans laquelle le gouvernement s'ajuste au faIt que la fm etaIt venue pour son systeme d'organISatIOn 
et de contrôle du marche natIOnal du nz dans lequel Il pOUVaIt Imposer des pnx stable<; pour le nz 
Importé et subventIOnner le nz local La hberalIsatIOn avaIt soulIgne le contraste de ce<; objectlf<; 
polItiques en conflIt qUI étalent obscurCIs auparavant par les fmances tenebreuses de la CPSP 

Au mOlS de maI, le gouvernement prenaIt des mesures pour creer la cellule de ge<;tlon et de 
surveIllance des marches du nz (CGSMR) au sem du MIOlstere du commerce, etabh pour gerer un 
systeme d'IOformatIOn du marche pour le nz (SIMRIZ), qUI deVaIt couvnr les marches du nz tant 
IOternatIOnal que natIonal et dIffuser l'IOformatlon aux utlhsateurs publIcs et pnve.;; Au cœur de 
cette UnIte se trouvent un petIt groupe d'ancIens employes expenmentes de la CPSP, qUI ont reçu 
une certame aSSIstance matenelle et technIque avec des fonds de l'USAID provenant de vente~ 
anténeures de nz du PL 480 Cependant, Il fallaIt attendre 1 annee SUIvante pour que le SIMRIZ 
sous la dIrectIOn de la CGSMR, commence a recueIllIr et a dIffuser 1 IOformatIOn du marche 

En JUIllet 1996, la vallée connaIssaIt un certam revers de la polItIque du nz de grandes 
quantItes de nz etaIent restées IOvendues en partIe parce que la protectIOn tanfalfe a la frontlere 
n'avaIt pas ete applIquée, et en partIe a cause de certames IOefflcaCItés dans le sou~-~ecteur local du 
nz les pnx de vente semblaIent être IOféneurs aux coûts de productIOn Les agnculteurs de la 
Vallee et les décortlqueurs faISaIent pressIOn sur le GDS pour soutenIr les pnx ou subventIOnner le 
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nz decortique local Ces efforts semblaient sur le pomt d aboutIr maiS les baIlleur~ de fond.., en 
partIculier 1 USAID rappelaient au GDS ses engagements de ne pas prendre ce genre de me.;;ure.., et II 
se retractaIt Par la sUIte les decortiqueurs baissaient leurs pnx pour ecouler leur.;; stocb pen<".lnt 
peut-être que les subventIons VIendraient encore et surtout en annee electorale Vers la mi-JUIllet le 
nz local se vendait au detaIl a Samt-LoUIs a 200 FCFA par k.g pnx auquel les decortiqueur<., aVaIent 

refuse de vendre auparavant 

1997 Cette annee a ete largement caracténsee par le renforcement du contrôle du .;;ecteur 
pnve sur le marché du nz, des pnx stables ou en legere augmentatIOn sur le marche mteneur une 
breve pen ode d'mterventIOn de l'etat dans la fixatIOn des pnx du nz et le début du systeme 
d'mformatIOn du marche du nz Vers la fm de l'annee, la meIlleure façon de caractenser 1 attitude 
generale VIs-a-VIS des tendances de la lIberalIsatIOn du marche du nz serait peut-être un OptImISme 
retenu li y aVaIt beaucoup de nz sur le marche non seulement a Dakar dans a travers tout le pay~ 
et les pnx au detaII etaIent souvent plus bas dans les regIOns qu a Dakar CecI reflète tres 
probablement la sensibIlIté d'un marche contrôle par le secteur pnvé à des differences dans le 
pOUVOIr d'achat Les pnx dans les regIOns etaIent géneralement mfeneurs parce que les quahtes du 
nz dans ces marchés etaient mféneures a celles des marches de Dakar La protectIon du secteur 
local du nz par une taxe van able a ete mefficace au cours de l'année ce qUI s'est tradUIt par une 
preSSIOn à la baisse des pnx du nz de productIOn locale et a obhgé les decortiqueurs locaux à se 
concentrer sur l'améhoratIOn de la quahte MaIS on craignaIt aUSSI que ces differences ne reflètent un 
pOUVOIr non JustIfIe des marchands de nz sur le marché 

En févner, répondant probablement à une mformatIOn deJa anCIenne sur les pnx du nz, le 
MInIstere du commerce annonçaIt un decret mmlstenel par lequel l'état pOUVait fIxer les marges 
commercIales pendant une pen ode de deux mOlS, renouvelable une fOlS Les marges maXImales 
etaIent fIxees a trOIS nIveaux de la chaîne de commerCIahsatIOn - le gros, le demI-gros et le detaIl 
CecI creaIt une grande confUSIOn et IrrItait les marchands de nz, non seulement parce qu'elle etaIt 
apphquee de façon ngoureuse par le Mmlstere malS aUSSI parce qu'on n'avaIt claIrement pense a la 
façon de l'apphquer Une regle en eXIgeaIt une autre, afm de pOUVOIr apphquer faCIlement les 
restnctIons des marges commercIales, le gouvernement enVIsageaIt de reprendre une 101 qUI 
oblIgeaIt les commerçants a speCIfIer a quel nIveau du marché Ils allaient operer et de ne pa.;; devIer 
de cette pOSItion CecI SIgnIfIait que les groSSIstes ne pOUVaient JamaIs être deml-grossl.;;tes et que 
les demi-grOSSIstes ne devaient JamaIs faire la vente au detall, etc en d autres terme.;; une approche a 
la commerclahsatIOn de bureaucrate et non d'entrepreneur 

Un des arguments clés a la base de la 101 fIxant les plafonds des marges commerCiales etait 
qU'Il semblait absurde que les pnx du nz SOIent plus bas a l'mteneur du pays qu'à Dakar Ce 
raisonnement a été affaiblI par deux analyses de marche faites par des eqUIpes UP AJP ASRI APAP 
Tout d'abord une analyse de la chaîne commerCIale a montre que les groSSIstes de l'lOteneur 
eVItalent d entreposer leur rIZ au port ou dans les entrepôts de Dakar, pour le transporter dIrectement 
vers les pomts de vente dans les regIOns ceCI pour eVIter les prIX eleves de 1 entrepo<;age a Dakar (et 
éVIter les pertes lIees-aux multIples manIpUlatIOns) Deuxlemement, une reconnaIssance des 
marchés de Dakar et des marches regIOnaux suggère que les pnx compares ne concernaIent souvent 
pas les mêmes types et quahtes de nz Le nz de momdre qualIte et meIlleur marche etait 
generalement expédIe vers l'mteneur le nz de meIlleure quahte et plus onereux restaIt a Dakar 
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Face a une oppOSItIon tenace des marchands et a des preuve<; montrant que le~ m.lrge .... 
commercIales n'etaIent peut-être pas aUSSI excessIves qu Ille crovaIt le MmI<;tere du commerce 
decIdaIt de ne pas recondUIre la 101 a la fm de la premlere perIode de deux mOlS A la fm du mOI .... 
d'avrIl 1997, le marche du rIZ avaIt regagne son statut de marche entlerement IIberalIse maI" avec 
un rude rappel au secteur prIve que le gouvernement mtervIendraIt lorsqu Il le JugeraIt nece"~.llre 
MaIS plutôt que d'mtervenIr dIrectement sur le marche le gouvernement ~ etaIt COll' amcu de f.llre 
appel a des mesures plus mdIrectes et specialement le fonctIOnnement as<;ure par le Mml"tere du 
commerce, du systeme d'mformatIOn du marche du rIZ le SIMRIZ En Jum le SIMRIZ devenait 
opératIOnnel, ce qUI aJoutatt un element sIgmfIcatIf à la transparence du marche ~ 

Le schéma destmé à proteger la productIOn locale du rIZ par un systeme de taxe<; varIable<; 
n'a pas fonctIOnné pas comme on l'espéraIt Le systeme de protectIOn frontalIère etaIt fmalement 
applIque en décembre 1996 Le MInIstère des fmances devaIt prelever une surtaxe varIable (au del.l 
du tarIf fIxe applIque a toutes les ImportatIOns de rIz) sur le rIZ Importe a un prIX mfeneur a un 
certam prIX SpéCIfIe CeCI deVaIt protéger la productIOn locale en elevant les prIX du rIZ sur le 
marche mteneur à un nIveau consIdére comme suffIsamment rentable Les Importateurs ont faIt 
connaître leur mqUIetude avec ce systeme et dans certams cas declaraIent ouvertement qu'Ils 
trouveraIent les moyens d'evlter de payer la surtaxe sur le nz a bon marché A mesure que nous 
comprenons mIeux le systeme de protectIOn, Il est claIr a nos yeux que les Importateurs ont trouve le 
moyen de mamtenIr les prIX CAF au dessus du prIX plancher qUI declenche la surtaxe (Randolph 
1998) Comment Ils l'ont faIt est moms claIr, bIen que le ChOIX laIsse aux Importateurs etaIt SOIt de 
payer la surtaxe au gouvernement ou de payer un montant eqUIvalent a leurs fournIsseurs Il semble 
que les Importateurs aIent ChOISI la dlfference entre les prIX reels et le pnx CAF plu~ la surtaxe a 
leurs fournIsseurs (Randolph, 1998, ACG, 1998) Un coup d' œIl sur la fIgure 2 1 suggere que c e<;t 
ce qUI a pu se passer Notons que la dIfference entre les prIX mondIaux a la frontIere (en baIs<;e) et 
les prIX du marché local (stables ou en légere hausse) augmentent dans la perIode qUI a ~UIVI 
l'applIcatIOn de la nouvelle 101 

On constate un faIt lromque une partie de l'effet de protectIOn de la 101 a ete realtsé en 
encourageant les Importateurs a gonfler les factures ou a payer a leurs fourms<;eurs plu<; cher que le 
pnx demande pour evIter de payer la surtaxe BIen que cette pratique ne fournIt aucun revenu 
supplementaire au Tresor elle tend a relever les prIX sur le marche mterIeur~ ce qUI fournIt 
effectIvement une certame protectIOn a la productIOn du rIZ local 

'DepUIS que le SIMRIZ a commence a dIffuser reguherement 1 InformatIon hebdomadaIre du marche 1 obJeCtif 
de transparence semble aVOIr ete atteInt au pOInt que les fournIsseurs et certaInS commerçants se sont plaInts que Ic 
marche etaIt trop transparent et que le SIM RIZ dIvulgUaIt certaInS secrets commerCIaUX L envers e la mcdaIlle e~t 
qu une certaIne OppOSItIOn seraIt en tram de se developper ce qUI rendraIt sa tache plu~ dIffICIle MaI'> du cotc pOSItIf lC 

type de transparence est precIsement ce que les promoteurs du SIMRIZ (y comprIs les assIstants technIque~ dl APAP) 
aVaIent a 1 esprIt 

6 -
La preuve la plus remarquable de la reslstance des Importateurs a cette mesure pour proteger la protectIon 

locale de rIZ par une taxe vanable etaIt une dec\aratIon faIte par un grand Importateur et representant d unc assouatIon 
de marchands au semInaIre sur le rIZ tenu en fevner 1997 et organIse par le PASRJUPA Cet Importateur ~uggeraIt 
d Imposer un taux umque sur toutes les ImportatIOns de rIZ et affirmaIt que nI lUI nI les autres Importateurs ne 
respecteraIent la taxe van able 
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Vers la fm de 1997 Il etait clair que le secteur pnve etait absolument capable d Importer 
suffisamment de nz pour couvnr la demande natIOnale Il est vrai que les Importateur ........ enegoll.lI' 
n'ont pas eu beaucoup d'efforts a faIre pour Importer du nz le dechargement de cargmson~ de nz 
provenant de nombreux "bateaux flottants' permettaIt souvent aux Importateuro; de "s'as .... eOIr et 
attendre" que le nz arnve au port de Dakar Des mformatIons anecdotIques suggerent que plu .... dune 
fOIS les fournIsseurs se sont vus oblIges de decharger leur nz au port avant de negocler le, 
conditIOns avec les acheteurs potentiels (ACG 1998 commUnICatIOn personnelle) Am~I donc le 
secteur pnve senégalaIs s'est revele plemement capable de falfe fonctIonner le marche du nz moll .... 
dans des condItIOns assez favorables aux marchands senegalaIS Il reste a VOIr comment Il 0; agIront 
avec le temps et lorsque les pnx mondIaUX augmenteront 

2 3 Les reformes et le pnx moyen natIOnal du nz 

Une des pnncipales raIsons mvoquees pour l'amélIoratIOn des marchés et l'ehmmatIOn du 
contrôle des pnx est d amélIorer la façon dont les pnx se transmettent du marche mondial vero; les 
marches locaux, ce qUI permettra au marche mteneur de refleter plus rapidement et avec plus de 
preCISIOn les conditIOnS de l'offre et de la demande sur le marche mondIal Les reformes du secteur 
du nz semblent attemt cet objectIf au Senegal Avant que le marche aIt eté hberalIse, les pnx du nz 
sur le marche mténeur fournISSaIt une mformatIOn faussee sur la rarete relatIve du nz qUI avait 
certamement une mfluence sur les reponses de la productIon et de la consommatIOn (productIOn 
supéneure aux nIveaux economiques de productIOn et consommation mfeneure aux nIveaux 
economiques de consommatIOn du nz) 

Dans les paragraphes qUI precèdent et dans la fIgure 2 1 nous avons note une relatIon c1,ure 
entre des changements de polItIque SpéCIfIques et les mouvements du pnx mténeur moyen du nz 
bnse a travers le Senégal Ce pnx est une moyenne non ponderee des pnx sur les marches locaux 
recueillIs dans dlfferents marchés a travers le pays La séne est collectée et mamtenue par le CSA 
Certes, la vanatIOn des pnx sur les marches mdIviduels etaIt supeneure aux vanatIOns dans les 
senes de pnx moyens, maIS la corrélatIOn entre les marchés est elevee Le faIt qu'on pUIso;e observer 
cette relatIOn entre des 'evenements polItiques" et les pnx sur la moyenne des marches à travers tout 
le pays chacun ayant des caractenstIques d'offre et de demande dlfferentes, prouve dans quelle 
mesure le marche natIonal du nz bno;é est mtegre 

TrOIS observatIOns genérales peuvent être faites quant aux mouvements du pnx moyen du nz 
bnse au Senegal, et ses relatIOns avec le pnx natIonal du mil et le pnx mternatIonal du nz 
(Thal lande, Al, CAF Dakar, en CFA) comme le montre la figure 2 ] 

• Des changements soudams dans les polItiques et procedures de la CPSP pour les systemes 
d'ImportatIOn et de dlstnbutIon du nz dans les hUIt mOIS compns entre mars et novembre 
1995, a condUIt a un grand changement du marché et une mo;tablllte des pnx qUI est 
c1alfement VISIble même dans cette séne de pnx tres regroupee DepUIS novembre 1995 le 
'marche natmnal du nz bnse a retrouvé une stabilite des pnx moyens beaucoup plus grande 
qUI se reflete aussI sur les marches reglOnaux La tendance a la baIsse dans les pnx 
nommaux au detall du nz bnse s'est pourSUIVIe Jusqu'a la fm de 1996, lorsque les pnx se 
sont stabIlIsés 
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• La relatIon qUI a éte observee dans le passe entre les pnx du nz-bn~e et du mil Jvec 
quelques correctIons pour des changements qUI ont heu dans 1 apprO\, ISIOnnement en ml! 
apres la récolte se maIntlent durant toute cette pen ode Ce qUI est partlcuherement 
sIgmfIcatIf est que lorsque l'approvIsIOnnement en nz est fortement affecte et que le~ pn \ 
augmentent ou tombent brutalement le même schema se retrome generalement dan" le~ pn\ 
du mIl, ce qUI reflete une relatIOn de substItutIOn etrolte entre les deux cereale~ 

• La relatIon entre le pnx moyen du nz bnsé au Senégal et la sene de pnx Intern,ltiOnJUX du 

rIZ brIsé la plus utIlIsée le prIX du rIZ "AI spécIal" a Bangkok dOIt être SUIVIe et andlysee de 

près à l'avemr La fIgure 2 1 nous pennet de tIrer les conclUSIOns sUIvantes (a) le pnx moven 
au Senegal et le pnx a la frontIere (prIX CAF éqUIvalent du rIZ de Thallande Al) ont une 
correlatIon claire (b) la corrélatIOn est plus élevee dans la pen ode qUI a sun 1 la 
hberaltsatIOn des marges commercIales (mars 1995), (c) la correlatIOn a dimInue en 1997 et 
(d) le pnx mondIal du nz Al est plus changeant que le pnx moven au detaIl au Senegal J 
cause de l'effet de masse de cargaisons entleres Injectees sur le marche senegalm~ (une 
cargaison de 40 000 tonnes pourrait représenter le dlxleme de toutes les ImportatIOns de 
1 annee, nz, qUI une fOlS dans le pays serait vendu a des pnx relatIvement fIxes) De plus les 
Importateurs sénégalaIS s adresseront a d'autres sources de fIZ bnse (telles que le nz mdlen 
en 1995) SI le pnx du nz de ThaIlande deVIent trop eleve Le gouvernement de l'Inde et le~ 
exportateurs IndIenS ont clairement profIté des pnx bIen plus eleves du nz thmlandaIs mai" 
ont eu som de maIntemr leur pnx de vente en gros a un nIveau plu<; bas afm d'augmenter leur 
part du marché Cette relatIOn entre le pnx mondIal du nz et les pnx de vente en gros J 
Dakar (une sene de pnx qUI dOIt être creee d'urgence) sera cruCIale pour le nouveau systeme 
d'mformatIOn du marché du rIZ du Mmlstere du Commerce 7 

2 4 L'mtégratIOn du marche natIOnal telle que suggeree par les pnx regIOnaux 

En utIltsant la sene des pnx mamtenue par la CommISSIOn de la secunte alImentaIre (CSA) 
II apparaît que la relatIOn des prIX moyens au detaII du nz bnse dans les régIOns avec les pnx 
moyens de detaII à Dakar a changé La fIgure 2 2 le montre tres clairement Dan" la perIode qUI a 
precedé les reformes du nz, les pnx regIOnaux etaIent reguherement supéneurs a ceux de Dakar La 
correlatIOn des pnx regIOnaux etait tres élevee parce que les pnx de gros etaient admml"tre~ par la 
CPSP et le pnx sur le marché du nz, offICIel au moms etait fIxe a l'echelle du temtoire De~ apre~ 
la hberahsatIOn de toutes les marges commercIales (en mars 1995), les pnx regIOnaux 
commençaient a se distancer beaucoup plus de ceux de Dakar Les pnx moyens sur des marches 
plus lOIntaInS, tels que SaInt-LoUIS, Tambacounda et ZIgUInchor devenaIent generalement Infeneur~ 
a ceux de Dakar La corrélatIOn avec les pnx de Dakar s affaIblISSaIt quelque peu apres que le 
marche ait ete hberahsé, maIS restait encore forte CeCI montre que le" regIOns ont dlfferente" 
structures de coûts et de demande que Dakar qUI font que les pnx dIvergent ParmI ces dIfference" 
les fraIS de commerCIalIsatIOn (manutentIOn entreposage etc) et le budget et le pouvOIr d achat de~ 
famIlles (plus bas dans les provmces) 

7L ecart entre le priX mondIal du riZ entIer de plus haute quahte et celUI du riZ bnse est aus,,1 1 objet d un SUIVI 
reguher (par exemple par le Departement amencam de 1 agriculture - USDA dans son rapport men"uel sur la situation 
et les perspectives du nz) On observe en general que lorsque les priX du flZ sont eleves pour le riZ entier 1 elart entre 
les pnx du riZ entIer el du riZ bnse se referme et vIce-versa 
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Figure 2 2 

Divergence des pnx reglonaux du pnx de detall de Dakar 
(nz bnse Importe, 1994-97) 
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St LoUIS 

--­Tamba --ZigUinchor --

Tableau 2 1 Correlations dans la penode Janvier 1994-avn11995 

Dakar St LoUIs Tambacounda Ziguinchor 

Dakar 828 676 732 

St LouIs 900 806 840 

Tambacounda 915 870 707 

ZigUinchor 963 896 868 
Les chiffres en Italique sont pour la penode de Janvier 1994 en avnl1995 Les chiffres en gras sont 
pour la penode de mal 1995 en decembre 1997 

Dakar St LouIs T ambacounda ZigUinchor 

Dakar 

St LouIs 828 

Tambacounda 676 806 

Ziguinchor 732 840 707 

ConclUSIOns sur le processus de la reforme 

Le processus de réfonne du marche du nz au Senegal s est generalement deroulé bIen plu" 
rapIdement qu'on ne 1 aVait prevu au debut de la plamficatIOn du projet Comme c est d'habItude le 
cas dans les refonnes de marche et a souvent ete le cas au Senegal, une pressIOn c;;ubstantielle voulaIt 
qu'on fasse marche arrlere Cependant, pendant toute la penode de reforme, la plupart des tendances 
vers un retour au statu quo ante se sont heurtees a une resIstance Cette resIstance provient dune 
combmalson de facteurs qUI ont crée une coalItIOn publIque et pnvee pour endosser lec;; objectifs de 
la hberahsatIOn 
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La ou des mesures aVaIent ete pnses pour replacer le marche sous contrôle "u "ecteur publIc 
la pressIon Inteneure et les pressIOns de l'USAID et autre" baIlleurs de fond" ont gener.llement ete 
suffIsantes pour contenIr les tendances a 1 InterventIon Le meIlleur exemple etaIt le decret du 
MInIstère du Commerce fixant les marges commercIales en fevner 1997 CecI fut annonce a 
l'epoque d'un semInaIre de l'UPAIUSAID (PASR) sur l'Impact des reformes du secteur du nz .l\ec 
un grand audItOIre et tres SUIVI et par consequent le sUjet fut aUSSItôt Injecte dam le debat Cette 
mesure menaçaIt seneusement le decalssement d'une trOIsleme tranche des fond" d djU"tement du 
programme du nz, et refrOIdIssaIt quelque peu les relatIOns entre le gouvernement et quelque .. 
baIlleurs de fonds en partIculIer l'USAID qUi y vOyaIent l'eqUIvalent d'un recul par rapport aux 

engagements prIS par le gouvernement envers la hberahsauon du marche du rIZ 

D'une façon génerale, les faIts sont claIrs Au moms pour un proche avenIr le marche du nz 
a prospéré a la SUIte de sa lIberahsatIOn Les lIvraIsons sont plus que suffIsantes non seulement .1 

Dakar maiS aUSSI dans l'ensemble du pays Les pnx mteneurs n'ont pa~ monte en flèche et le" 
consommateurs ont beaucoup plus de ChOIX quant au rapport qualIte/pnx qu'auparm. ant (Tardlf­
Doughn et DIOuf, 1998) Les prOjectIOns a moyen terme se presentent bien maIS auront besom d être 
SUIVies (Randolph, Gueye, 1998) 

Les seuls perdants réels de l'operatIOn à part la CPSP en tant qu'organIsation ont éte le" 
producteurs et decortIqueurs locaux spéCIalement ceux qUI operaIent à haute mtenSIte de capltdl 
(Metzel, 1998) Ceux-la ont vu leurs béneflces plonger de façon dramatique apres la réforme MaIS 
même ce groupe commence à VOIr comment Il peut repondre aux réahtes changeantes en se 
concentrant sur un rIZ haut de gamme a pnx eleve plutôt que d'essayer de concurrencer le nz bn"e a 
tres bas prIX 

II faudra plus que quelques années pour que tous les effets de la reforme du marche ~e 
frayent leur chemm a travers le systeme Qum qU'Il en SOIt troIS ans apres l'application de certaInes 
des reformes les plus Importantes, nous pouvons tIrer quelques conclusIOns au sUjet de ce proces<;us 
Ces conclUSions se trouvent dans les paragraphes qUI SUIvent 

La premlere conclusIOn est que le fait de ne pas aVOIr prête attentIOn à la date et a la 
coOrdInatIOn des dIfferentes partIes du programme des reformes a souvent condUIt d de'! 
perturbatIOns mutIles du marche du nz et a mene a un affaIblissement de l'appUI envers le" reforme,> 
Par exemple, l'élImmatIOn en mars 1995 des marges fixes des prIX du nz et la fermeture en jum de" 
magasIns de vente en gros de la CPSP en dehors de Dakar n'ont pas ete coordonnees avec le faIt de 
permettre au secteur prIve d'Importer du nz bnsé Comme les evenements l'ont montre par la ~uIte, 
le nz Importé aurait attenue les penunes et les hausses de prIX exceSSIves dues aux ImperfectIOns 
des dernleres procédures de dIstnbutIOn en gros de la CPSP 

Deuxlemement, les changements dans les procedures operatIOnnelles de la CPSP ont ete <;1 
maladrOIts qu'on peut soupçonner qu'elles aVaIent faites IntentIOnnellement dans le but de perturber 
le marche et pour obtenIr des gaIns personnels Par exemple, la fermeture des centres de dIstnbutIOn 
regIOnaux de la CPSP causait de graves problemes parce que ces fermetures IntervenaIent une 
semaIne seulement apres que le secteur commercIal pnve en ait ete notifie PUIS, lorsque toute<; le~ 
ventes en gros passaIent a Dakar, les InstallatIons et procedures de contrôle etaIent telles que le~ 
quantItés de nz vendues ne suffISaIent plus a satIsfaIre la demande, aboutIssant dlfectement d Id 

Impact du PASR sur la commerczalzsatwll du n':. 14 

• 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 



1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 

hausse des pnx a des pen unes et des opportumtes de gams rapides pour les gem du bord en 
revendant les bons de livraison du nz Une des raisons a cela en est que 1 execution de cette reforme 
avait ete lalssee aux bons soms de la CPSP qUi etait 1 agence qUi avait le plus a perdre 

TrOIsiemement Il est claIr que le secteur pnve n a pas ete consulte suffi ~amment a 1.1\ ance 
pour 1 applicatIOn de la réforme Certames procedures de la reforme telle~ que la vente de tout le nz 
a partir des magasms de Dakar auraient pu être beaucoup plus alsees sans perturber le marche de 
cette façon SI les commerçants avalent ete consultes a l'avance sur les procedures de \ente De plu.., 
Il est clair que les Importateurs pnves auraient pu faire un meIlleur travail s Ils aVaient ete mieux 
mformes de la date des changements de pohtlque et de la situation sur le marche mondial du nz 
Non seulement les acteurs du secteur pnvé n ont ete suffisamment consultés par les personnage~ 
concernes du gouvernement maiS les commerçants pnves sont penodlquement menace~ par le~ 
fonctIOnnaires des mlmsteres qUi devraient promouvOIr leurs mterêts Même SI ces menaces sont 
proferees pour des gams pohtlques aIses dans la presse populaire de Dakar elles reflètent encore 
une mefIance tres répandue envers le secteur pnve CecI constItue un element Important d un 
environnement negauf envers les entrepnse~ qUi rend plus diffiCIle d'attirer un mvestlssement pnve 
dont on a desesperement besom pour promOUVOIr une crOIssance ventable du secteur agncole du 
Senegal 

Quatnemement, des mesures de protection frontahères madequates ont éte transformees 
rapidement en lm Il y a 29 mOlS mais n'ont ete modlflees et apphquees Il y a 10 à 15 mOIs 
seulement (Randolph et Gueye 1998) Bien que ces mesures aient éte applIquees en decembre 1996, 
tres peu de cargaisons de nz sont arnvees a des pnx suffisamment bas pour dec1encher 1 application 
de tanfs douamers plus eleves afm de proteger la productIOn locale 8 Lorsque les pnx mondiaux 
baissent (et le pnx du nz bnse ongmaIre d'autres pays comme l'Inde est encore mom~ cher) la 
productIOn et la commercialisatIOn du nz dans la vallee du Fleuve nsque d'être affectee plus qU'Il ne 
le faudrait TI Importe qu'un mveau reahste de protectIOn tanfaIre sOIt applique a tous les rIZ 

Importes Le GDS a eu la chance d'aVOIr trouvé du nz mdlen sur le marché à des pnx mfeneurs au 
"vrai Siam' malS ceCI nsque de trop pumr les producteurs sénegalaIs dans la vallee SI un système de 
protectIOn plus realtste n'est pas ml~ en place prochamement 

CmqUiemement, les mesures d accompagnement telles que le SIMRIZ et la Comml..,slon ~ur 
la concurrence et la competItiVite n ont pas reçu l'attentIOn qu'elles mentent ou dOIvent receVOIr pour 
être apphquees et rendues operatIOnnelles rapidement Non seulement ceCI retarde l'acces a une 
mformatlon Importante relative au marche (SIMRIZ) par laquelle la structure, le comportement et la 
performance du marche en evolutIOn peuvent être mesures, maiS aussI cela érode la confiance du 
public qUi pensait que les réformes etaient faites pour ameliorer l'efflcaclte du marché plutôt que 
pour permettre au gouvernement de se débarrasser SImplement d mterventlOns non souhaJtee~ et 
coûteuses 

8Randolph (1998) SIgnale que selon les donnees de 1 admInIstratIOn des douanes le tanf de protection 
frontahere n a ete apphque aux ImportatIOns de nz que cmq mOIs apres que la 101 revlsee ait ete promulguee (maI 1997) 
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3 IMPACT SUR LE MARCHE DU RIZ 

3 1 IntroductIOn 

Le rôle central du P ASR a ete de procurer effIcacement du rIZ aux consommateur.;; 
senegalais Le probleme prmclpal etait de transformer le marche du rIZ qUI etaIt contrôle par le 
gouvernement en un marche lIbre et compétItIf En accord avec les paradlgmell du marche libre ~1 
cela reusslt, les reformes devraIent amehorer de façon substantIelle le secteur et rendre le marche 
plus fleXIble dans l'allocatIOn des ressources pour répondre aux forces de la demande en 
encourageant les opérateurs à mmimiser leurs coûts dans un contexte de competItIOn 

Le programme de reforme a prodUIt dans la pratIque les gams prevus d effIcIence et de 
beneflce economlques, matS, plus specIalement, on peut se demander SI le marche au Senegal va 
mieux mamtenant qu'avant la lIbéralIsatIOn Pour repondre à cette questIOn 1 eqUlpe d etude 
APAPIUPA a etudie la sItuatIon actuelle et la reahté/au regard de 1 Impact du programme sur le 
marche du rIZ Deux types de reponses ont ete conSIderees (1) SI les reformes ont cree en faIt un 
marche competItIf, et (n) quels sont les resultats économIques en termes de prIX et de fraIS de 
commerCIalIsatIOn 

L'analyse des changements dans le statut actuel du systeme de commerCialIsatIon du rIZ a ete 
menee dans le cadre de l'approche Structure-CondUlte-Performance (SCP) Dans cette approche 
l'efflcaclte economlque du système de commercialIsatIOn a ete evaluee en comparant les 
caractérIstIques de comportement des deux prIncipaux prodUIts - le rIZ Importé et le rIZ prodUIt 
localement - a ceux associés a un marché de concurrence parfaite CecI constitue le cadre adopte 
par l'eqUlpe chargee d'etudier l'Impact des reformes sur le marche du rIZ 

32 Impact sur le système de commercialIsatIOn du rIZ Importe 

Le marche sénegaiats du rIZ est dommé en termes de volume par le rIZ Importe, cette 
categorIe de rIZ constitue les 4/5 des besoms du pays en rIZ La plupart des Importatlon~ sont 
constituees de rIZ brIsé à 100% en provenance d'Asie transitant par le port de Dak.ar pour être 
dIstrIbue dans le reste du pays 

3 2 1 Structure 

La réforme la plus slgmflcatIve du PASR a ete le demantelement de la CPSP en fm 1995 et 
début 1996 Sans la CPSP, le Gouvernement ne pOUVatt pas contrôler les prIX AUSSI, dans l'espace 
de quelques mOlS, les ImportatIOns de rIZ brIse a 100 % etaient transferees au secteur prIvé 

Ce transfert a remarquablement réUSSI Quand on Satt que les ImportatIOns néceSSItent une 
bonne aSSIse fmanclere, on a eu peur qu un petit groupe d'operateurs seulement pourratent mvestir 
dans le marché ce qw pourratt condUire a une concentratIOn du marche Par la SUite, un nombre 
Important d'operateurs ont Importe du rIZ - 43 opérateurs dIfférents en 1996, et 33 en 1997 -
avec pres de 20 opérateurs partICIpant à la commerCIalIsatIOn a tous les trImestres (donnees de la 
SGS) DepUIS qu un groupe d'Importateurs (l'UNACOIS) s'est lance dans les operatIons du rIZ en 
plus des trOIS SOCIetes d'ImportatIOn, le nombres d'operateurs est réellement devenu plus Important 
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Figure 31 
Ci) Indicateurs de concentration au niveau des Importateurs ~ 
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RIen ne prouve qU'lI y aIt une concentratIOn parmI les Importateurs (Figure 3 1) En 1996 
deux tiers des ImportatIOns ont été effectuees par les hUIt plus grands Importateurs Ce qUI SignIfie 
que le marché n'est pas domme par un ou un petit nombre d'Importateurs Il n'y a pas eu de 
concentratIOn même temporaIre du marche au debut de 1997 maIS cela n est pa<; dO a une bal~se de<; 
ImportatIOns maIs plutôt a un changement de la structure du marche Pour toute 1 annee 1997 deux 
tIers des ImportatIOns etaIent touJours entre les mams des SIX plus grands operateur~ ce qUI augure 
d'un degré eleve de same competItIOn 

Il a éte au~sl questIOn que les Importateurs pnves auraIent mom~ de pUIssance de marche et 
pourraIent alors être vIctImes d'un comportement prédateur de la part des negoclants Les pnnclp.lux 
faIts de la premlere mOItIe de l' annee 1996 mdlquent que les Importateurs ont faIt un arrangement 
avec au moms une douzame de negoclants différents, dont les quatre plus grands comptabllI"ent 63 
% du volume total du nz Importe (ACG 1996) Les Importateurs pnves ont Importe leur nz partir 
d'un plus grand nombre de pays exportateurs que ne l'avaIt faIt la CPSP et ont prouve qu'Il" etaIent 
capables de faire vaner les sources d'apprOVISIOnnement en reponse aux signaux eml" par le marche 
mternatIOnal Apres aVOIr profIté des bas prIX du nz mdlen en 1995 et 1996 le~ Importateurs se .,ont 
rabattus sur le Vietnam et la ThaIlande en 1997 

Le reste du marché, grOSSIstes, demI-groSSIstes, detaIllants est devenu beaucoup plus flUIde 
avec beaucoup plus de dIstmctIOns entre les dlfferents nIveaux d'un marche devenu flou ou confu<; 
Le nombre d'operateurs operant sur le marche du rIZ est certamement suffIsant pour assurer une 
competItIOn et ce nombre contmue a croître, avec environ 400 a Dakar et plus de 500 dans le reste 
du pays en 1996 (USAID 1998) Une enquête d'OpInIOn effectuee en debut 1997 dan., le~ marche" 
du pays montre qu'Il n'y a pas de concentratIOn eVldente parmi les grossistes (Wllcock et al 1997) 

3 2 2 Comportement 

Le comportement deslgne la mamere dont les affaIres se font avec le secteur, et on examme 
le comportement des opérateurs, les rôles qU'Ils Jouent dans la condUIte des opératIOns, en 
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comparant avec ce qUI devraIt se prodUIre dans un marche competitif 

Condmons d entl ee/sOl tle ParmI les Importateurs et les negoclants se trouvant dan" le 
systeme de commerciahsatIOn du nz on a note 1 arnvee d un nombre Important de nouveau\. 
mtervenants depUIs le début des réformes ce qUI SIgnIfIe qu 11 n y a nI barnere" nI pratIque" 
d'exclusIOn pour entrer ou sortIr du marche 

Acces aux mformatwns du mal che ceCI est plus dIffICIle a evaluer car aucune enquête n J 

été menee sur ce theme speCIfIque DepUIS son demarrage a la ml 1997 l'admInIstratIOn du 
SIMRIZ a ImmedIatement commence a annoncer chaque semame les pnx nationaux et 
mternatIonaux du nz dans les Journaux, la radIO et la televlslon ce qUI faIt que mamtenant tout le 
monde a acces aux mformatIOns de base de marche en fonctIOn des pnx et des tendances 

La segmentatIOn du mal ché en fonctIOn de la qualae du pl odmt on avaIt suppose que la 
hberahsatIOn des pnx permettraIt aux consommateurs d'expnmer leur preferences en fonctIon de" 
quahte et des pnx du nz Et effectIvement les negocIants ont repondu en offrant une gamme 
etendue de quahtes et de pnx du nz 

Achat a paltl1 des bateau\flottants AmSI comme on le supposaIt, les Importateur" prIves 
ont augmente leur achats a partIr des bateaux flottants le long des côtes de l'Afnque OCCIdentale au 
heu d'adresser a d'autres sources Les transactIons avec les bateaux flottants offrent beaucoup plu" 
de benefIces sur le pnx car la marge de manœuvre des vendeurs n est pas grande Ce pomt de vue 
est confIrme par le faIt que la plupart des negoclants qUI ont vendu leur nz a Dakar ont perdu de 
l'argent et ne sont pas prêts a recommencer 

La polztlque des tanfs d ImpOl tatIon Pour garantIr un certam degre de protectIOn pour le rIZ 
local en concurrence avec le nz Importe, une pohtIque de tanfIcatIOn speCIale a éte mstituee, cette 
tarIficatIOn comprend (]) une taxe ad valorem de 15 2% et (2) un prelèvement qUI varIe entre 0 et 
30% quand le pnx CAF Dakar tombe en dessous de 153 FCFNkg (Ouédraogo et Gueye 1996) La 
premlere 101 votee en août 1995 n'a JamaIs ete apphquee Une 101 révisee a commence a être 
apphquee depUIS JanVIer 1997 Cependant le prelevement a rarement ete apphque et contrIbue a 
encourager une fraude systematique de la part des Importateurs quand Ils declarent la valeur de leur 
prodUIt Cela est eVIdent lorsqu on examme la fIgure 3 2 où les valeur CAF declaree<; des 
ImportatIOns ont soudamement augmente par rapport a JanvIer 1997, se groupant Juste au-dessu<; de 
la valeur seUIl de 153 FCFA A noter, que les pnx mondIaux ont aUSSI augmente pendant cette 
pérIode amSI le volume de la fraude étaIt relatIvement mmeur A la fm de 1997, les pnx mondIaux 
ont encore chute, elargIssant le dIfferentIel Les donnees n'etaient pas dIspOnIbles pour monter SI la 
fraude apparente s est pourSUIVIe 

Soupçon de collUSIOn entre les negoczal1ts de Dakm En deplt du grand nombre de 
negoclants a Dakar, Il s'est avere que le commerce du rIZ est contrôle par un groupe ethnIco­
relIgIeux comprenant les Baol-Baol et l'UNACOIS (WIIcock 1997a) Les arguments pnncipaux 
portent sur le differentiel mverse non prevu du pnx du rIZ entre Dakar et les marches regionaux 
Alors que les prIX etaIent supposes être plus bas a Dakar pomt d'entree des ImportatIon~ depUI<' que 
les marges commercIales ont ete hberahsees en Mars 1995 les pnx à Dakar sont sIgmficativement 
plus elevés que ceux des autres regIOns A vec un nombre aUSSI Important de negoclants, 11 est 
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dIffICIle d ImagIner qu une connIvence aIt pu être organIsee et se SOlt Implantee dan ... un cddre dU"'''1 
etendu Une explIcatIon plus plausIble est que le marche de Dakar reçoIt des nz de quahte 
supeneure et les nouveaux stocks alors que les marches des autres regIOns absorbent un nz de 
qualIté Infeneure et les stocks plus anCIens avec des nIveaux de pnx correspondant assez bas 
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Figure 32 
PriX du riZ Importe, CAF Dakar, 1995-1997 
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3 2 3 Performance 

Offre adequate EstImant que l'Impact des reformes du marché du nz en termes de 
performance comporte deux sUjets prIncIpaux Le premIer est la questIOn de saVOIr SI le secteur 
prIve est capable de fournIr le marché en quantlte adéquates et dans les délaIS Ce faIt est eVldent 
sur la fIgure 3 3, les Importateurs prIvés ont commence a Importer avec beaucoup d'enthousIasme 
au début de 1996 Jusqu'a la saturatIon du marche et de mOInS en mOInS au debut de 1997 Il Y a eu 
beaucoup plus d'ImportatIon en 1996 que pendant la pérIode CPSP, maIs la tendance de ces 
ImportatIOns a converge vers celle de la CPSP en 1997 Pendant cette pen ode aucun marche n'a ete 
en rupture de stock et le nIveau de stocks de seCUrIte de troIS mOlS de consommatIOn etaIt touJours 
présent Le secteur prIve a claIrement prouve sa capacIte d'assurer l'approVIsIOnnement en rIZ des 
consommateurs 

Les marges brutes Le second resultat est que le secteur prIve a enfIn realIse son gaIn espére 
d'effICIence dans ses lIvraIsons aux consommateurs Un IndIcateur est la marge brute agregee sur 
l'offre de rIZ brIsé à 100 % CeCI est mesuré par la dlfference entre le prIx9 de reference mondIal 
apres taxe et la moyenne du prIX de detaIl a Dakar Malheureusement, la comparaIson avec les 
marges d'avant la réfQrme est problématIque parce que les prIX de detaII étalent maIntenus 

9Le prIX de reference utilIse est celUI du rIZ de Thallande Super Al (100 9t: bnse) FOB Bangkok base sur le~ 
cotatIOns de prIX fourmes par les negoclants qUI sont 1 objet d un SUIVI hebdomadaire par 1 Ambassade des Etah Ums a 
Bangkok Les taxes d ImportatIOn sont chiffrees a 15 2% (jusquenJum 1996) ou 157 (a partir dqum 1996) du pnx de 
reference plus 35 $ de fraiS de transport 
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artIfICIellement bas faIt prouve par le defIclt budgetaIre enorme contracte par la CPSP En 1996 
apres les reformes la marge agregee pour le secteur pnve etait de 73 FCFMg ou 31 Cj(' du pnx. de 
detaII Cette marge a baisse en 1997 Jusqu a 57 FCF Afkg ou 259C du pnx de detaIl 

Figure 33 
Quantite du riZ Importee, 1995-1997 par 
operateur et par tlmestre 
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Cette marge brute agrégee a deux composante (1) la capaCIte d'obtenu un meIlleur pnx 
d offre sur le marché mondIal et (2) les marges brutes réalIsées dans la dlstnbutIOn depUIs le port de 
Dakar vers les marchés de détaIl Comparant le pnx CAF Dakar dec1are par les Importateurs au pnx 
de reference mondIal ajuste au CAF Dakar comme l'mdIque la fIgure 2 fournit une mesure de la 
premlere composante Dans la pen ode ecoulee entre la mI-1995 et la mI-1996 durant laquelle les 
ImportatIOns etaient pnvatlsees, les pnx dec1ares a l'ImportatIon etaient generalement plus bas que 
le pnx de réference mondIal, ce qUI refletaIt la dommance du nz mdlen a bas pnx pendant cette 
penode Pourtant depUIS la mI-1996 les Importateurs ont dec1ares des pnx moyens de 5 à 20 
FCF Afkg supeneurs au pnx de reference CeCI pourrait refleter SImplement la pratIque de la 
1 surfacturatIOn" par laquelle les Importateurs dec1arent des pnx eleves pour evlter de payer le 
prelevement, malS cette tendance a commence bIen avant le vote de la 101 sur les prelevement" en 
JanvIer 1997 Ce qUI pourraIt mdlquer que les Importateurs n aVaient pas beaucoup d'avantage" 
quand Ils achetaient leurs prodUIts sur le marche mternatIOnal CeCI n'etaIt pas prevu et la preuve 
en etait le volume des transactIOns dec1arees qUI ont ete effectuees avec les bateaux flottants Une 
explIcatIOn pOSSIble est que les Importateurs ayant une aSSIse fmanclere modeste lImItent leur 
capacite pour obtenu des pnx plus bas Une autre pOSSIbIlIte est que les Importateurs ont commence 
a Importer de plus en plus un prodUIt de qualIté supeneure pour satIsfaire la demande des 
consommateur,; et beaucoup de ces qualItes ont des pnx au dessus du pnx de référence mondial 

La seconde composante des marges brute" couvre des marges commercIales agregees vanee,> 
aSSOClees a 1 ImportatIOn, a la vente en gros en demI-gros et au detall Dans ce cas, la marge brute 
agregée est calculee comme la dlfference entre le pnx CAF déclaré par les Importateurs et le pnx de 
detaIl Dakar moms les taxes Les résultats sont presentes dans la fIgure 3 4 Les marges brute" en 
1995 etaient detenues par la CPSP, et etaIent sous-estImees du fmt des subventIOns par le moyen de~ 
pnx admInIstres A la fm des troIS annees qUI ont SUIVI la IIberalIsatlOn des ImportatIOn~, les marge,; 
brutes ont chute de 25 % en moyenne, de 67 FCFAfkg en moyenne (ou 28% du pnx de detaIl fmal) 
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en 1996 a 50 FCFAlkg en moyenne (229'c du pnx de detall) en 1997 (au cour'> du mOI'> d Octobre 
seulement) \0 Les marges de commerclahsatIon apparaIssent Imploses plue;; tôt qu explo,>e'> 
comme le soulIgnaIt HlfSch dans son rapport 1\ de 1996 

Les estImatIOns de l'ampleur des marges a chaque nIveau du marche comme en fm 1997 
sont resumees dans la Tableau 3 1 Les estImatIOns sont basees sur les donnee~ de SIMRIZ .1 partll 
d'enquêtes hebdomadaIres sur les pnx et les enquêtes de panels menees par ACG Afnc.l et dOI\ ent 
être mterpretees avec precautIons Les resultats suggerent que les operateurs dans la chaîne de 
commerCIalIsatIOn gagnent des marges raIsonnables approxImatIvement entre 4-7% sur le pn\ de 
détaIl, avec les grossIstes gagnant une part momdre et les detaIllants une part plus Importante Le .... 
marges des Importateurs, d'autre part, paraIssent être partlcuherement vanables et relatIvement 
elevees reflétant en partIe la taille redUlte de l'échantIllon 
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Figure 3 4 
Marge brute apres-taxe sur le riZ Importe, 1995-1997 

PriX de reference CAF Dakar au priX de detall a Dakar 

95/7 96/1 96/7 97/1 97/7 

SI la surfacturatlon a ete largement pratIquee en 1997 1 ameltorauon apparente de la marge brute mdlquee 
dans la figure 4 resteratt mtacte parce que la marge supplementaIre non rapportee reahsee par lel> Importateun, par le 
moyen de la surfacturatlon seraIt convertie en un paiement de taxe dans le cadre d une facturatIon corngee de façon que 
le pnx CAF apres taxes resteratt essentIellement le même 

Il f Hlrscb a fIrme que les marges commerciales ont explose apres la hberahsatlon ce qUI a pousse le 
gouvernement a faIte une tentatIve de courte duree de reprendre le contrôle des marges commercIales en mar" 1997 
Wllcock (1997a) exphque les erreurs analytIques commIses par HIrsch dont la plus Imporlante etait d Ignorer les 
grandes marges cachees hees au systeme subventIOnne de la CPSP au cours des annees 1994 et 1995 
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Tableau 31 Estimations des marges commerciales a chaque niveau du marche du riZ Importe 

Niveau 
de marche D'apres les donnees de SIMRIZ Marche ACG 

Enquêtee 

Ouedraogoa Randolphb ACG c Randolphd 

JUin-Juillet JUIn-Dec 1997 JUiliet-Dec Jan 1998 Dec 1997? 
1997 1997 

Importateur na na na 3-17% na 

GrosSiste } 22 - 4 3% na 0-2% 2-6% 2-5% 

Demi-grossiste na 4 9% 2-8% 3-8% 

Detaillant 35 - 6 2% 46% 6 -10% 46% 6 10% 

Total 22-31% 

a Utilise les observations hebdomadaires onglnales des pnx pour un nombre non speCifie de marches a Dakar 
b Utilise les eventalls hebdomadaires agreges de pnx du marche au niveau national 
C Utilise les eventalls hebdomadaires des pnx du marche national par categone de nz (onglne parfume non parfume) 
d Utilise les observations hebdomadaires onglnales des pnx pour 5 marches a Dakar 
e Base sur un echantilion de 36 grossistes 100 demi grossistes et 64 detaillants 

Marges nettes Un effort conSidérable a été fait par l'eqUlpe UPNAPAP pour faire une 
estimatIOn representatIve des coûts et des gains des operateurs a chaque niveau de la chaîne de 
commercialIsatIOn Comme les donnees sont basees sur un petIt echantillon d'enquête et sur de~ 
budgets synthétiques, les resultats ne sont que prehmInaIres Ces resultats montrent que les gainS 
estimatifs des operateurs sont en general raisonnables, et specialement quand Ils tiennent compte des 
gains nets qUI dOIvent remunérer les operateurs pour le coût d'opportunite de leur capital financier 
aussI bien que les divers nsques (changement de pnx, pertes etc ) ces gainS dOIvent baisser 
AusSI les coûts cites plus haut pour les Importateurs pnves qUI sont estImés dans un mtervalle 
compns entre 8 et 19 FCF Mg donnent une Idee sur 1 efficIence du gam depassant celle de Id 
CPSP dont les marges d'ImportatIon etaient de 28 a 31 FCFMg en 1994-1995 

InteglatlOn du marché Un autre indicateur habituel pour mesurer l'effiCience de la 
competltlvIté du marché est le haut degre de corrélatIOn des pnx En effet, l'analyse de correlatIon 
des pnx entre les marches reglonaux (donnees du CSA) contenue dans le rapport de Randolph 
(1998) confirme que, depUIS la lIberalIsatlOn, les marches ont contmue a être tres mtégres 

Effet de TransmlsslOl1 de la vanabzlue des pnx mOl1dlaux Les pnx au consommateur dans 
les marches de Dakar sont demeures remarquablement stables apres que les chocs nes de la 
fermeture de la CPSP se sOIent apaises et le passage a un systeme base sur un marche hberal au 
début de 1996 Notre SOUCI s'est augmenté du fait que cette stabilIte ne reflétait pas la vanablhte des 
pnx mondiaUX du nz qUI sont tombes bas depUIS leur pomt culminant a la mI-1995 Cependant, nen 
ne prouve que les negoclants natIOnaux ont bloque le transfert de la chute des pnx mondiaUX du nz 
aux consommateurs Les pnx au detaII sont restés stables en deplt des fluctuatIOns sur le marche 
mondial dus a des COmbinaISOnS de facteurs, comme decnt par Randolph (1998), specIalement les 
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effets catalysant du taux de change et la polItique du prelevement le changement de.., ",ource" 
d approvISIOnnement et 1 excedent de 1 offre dans les marches mteneurs Il n est pa,> ..,ûr que cel..! 
contmue dans le futur 

Les beneflces de la lzqUldatlOl1 de la CPSP Avant les réformes la CPSP etait perçue 
comme un orgamsme mefficace et causant des pertes enormes a 1 economie La CPSP a genere ce" 
pertes a la fOlS en termes de coûts d operatIOns gonfles et en termes de SUb\entIOns Se ba"ant ..,ur 
les coûts operatIonnels de la CPSP en 1994 et 1995 et les depenses courantes du secteur pn ve~ 
l'élImmatIOn de la CPSP a géneré des beneflces estImes entre 9-23 FCFNkg Avec des 
ImportatIons annuelles de 400 000 tonnes ceCI represente un gam total annuel compns entre 4 et 9 
mIllIards de FCFA (6-15 mIllIons $EU12) En abandonnant la polItIque de subventIOn de~ pnx au 
consommateur, le gouvernement a economlse en plus 8 millIards de FCFA (14 millIons $EU) par an 
ehmmant ce qUi était anteneurement un transfert substantIel vers le bien être des consommateurs 

3 3 L'Impact sur le marche du nz local 

Pour le nz de productIOn locale une grande partIe de la productIOn est auto-consommee et 
n'est pas vendue Entre 50 et 60% de la productIOn est commercIalIsee chaque annee et la plupart 
de ce nz est prodUit, commercIalIse, et auto-consomme dans la zone de la vallée du fleuve Seule 
une part relativement faible est exportee en passant par Samt LoUiS pour être vendue a Dak.ar et dans 
les autres réglOns du Senegal 

Le marche du nz au Senégal dlstmgue generalement la productIOn natIonale de nz (nz local) 
comme un prodUit separe des Importations Le systeme de commercIalIsatIOn du nz local est 
neanmoms etrOItement lIe a celUi du nz Importe, et a éte affecte par les changements du sou",­
secteur du nz Importe SI bIen qu'Il a éte spéCialement VIse par les réformes Cette sectIOn fera une 
brève presentatIOn de l'Impact des réformes sur le sous-secteur 

3 3 1 Structure 

Le systeme de commerclahsatIOn du nz local comprend trOIS fonctIOns pnnclpales (1) la 
collecte du paddy, (2) la transformatIOn et (3) la dIstnbutIOn ou commerclahsatIOn du nz Comme 
les actlvltes de la SAED et de la CPSP ont ete respectIvement redUites et elImmees, dlfferent~ type.., 
d'operateurs pnves sont arnves dans le marche et une mynade de CirCUits de commerCialIsatIOn se 
sont developpes pour rendre ces fonctIOns performantes La preuve la plus valable basee 
pnncIpalement sur les enquêtes de marche dans la vallee par Llagre (1997) et l'ISRNIFPRI (Gaye, 
1997), mdIque que les CIrCUits de commerclahsatIOn pour le nz local fonctIOnnent de façon 
satisfaisante comme des marchés competItifs 

La collecte du paddy et la commerCIalIsatIOn du nz sont pnnclpalement le faIt d'un groupe 
de petIts negoclants, dont le nombre a augmente rapidement depUiS les réformes La dlsper~IOn, les 
petItes structures de e.ommerclahsatIOn du paddy et du rIZ local ont effectIvement decourage la 
concentration dans le secteur 

12En utilIsant le taux de change actuel de 600 FCFA par dollar EU 
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Le secteur de l usmage du nz dans la vallee est compose de 30 ou plus umte ... movenne ... 
dont la capacIte se sItue entre 0 7 et 2 0 tonnes/heure, de nzenes mdustrIelles et quelque .... 500 
decortIqueuses artIsanales de petIte capaCIte (0 2-0 3 tonnes/heure) Le nombre de nzenes a 
augmente rapIdement depUIs le mIlIeu des annees 80 et avec la chute de la productIOn au mlheu de ... 
annees 90 ceCI a crée une surcapacIte substantIelle La premlere grande nzene pnvee Delta 2000 .1 

été particulIerement agressIve et a reUSSI a mamtenIr un approvIsIonnement signIficatit du m.lrche 
maiS elle est apparu aUSSI suffIsamment competItIve pour faire face au secteur de la tr Jn ... formatlon 
Gaye (1997) rapporte que plus d un quart des nZIers enquêtes par l'ISRAlIFPRI sont entre ... dJn ... 
cette activite au cours des deux demleres annees, ce qUI dénote à la fOlS la facIlIte d entrer dans le 
marche et son expansIOn contmue 

3 3 2 Comportement 

Les réformes ont procure aux operateurs une souplesse accrue pour développer de .... 
strategIes pour s'adapter à la SItuatIOn evolutIve de la vallee CecI ImplIque des eXPortatIOn~ 
temporaIres dans les autres regIOns du Sene gal quand les condItIons sont favorables les grand~ 
nZIers cherchent a secunser leur demande a travers de nouveaux types d'arrangements avec les 
cooperatIves de productIOn de nz ou en lançant leur propre activite de production de nz le<; grand" 
producteurs cherchent a augmenter leur profitabIhte avec des prodUIts de quahte supeneure les 
producteurs et les groupes de producteurs essayant de gagner beaucoup plus de leur productIOn en 
transformant leur paddy pour vendre le nz ou en eVItant les coûts d'achemmement aux nZIers en 
vendant le paddy a des mtermedIaIreS, les nZIers vendant dIrectement aux consommateurs pour 
obtemr un plus grand benéflce Ces strategIes vanees peuvent être mterpretees comme des 
tentatIves d'augmenter la coordmatIon vertIcale avec le systeme de commerCIalIsatIOn du nz local 
face a une concurrence accrue, a la tenSIon creee par un grands nombre d operateurs la surcapacIte 
des nzenes, et des changements dans le marche du nz Importé 

3 3 3 Performance 

Les pnx mteneurs du nz local SUIvent genéralement ceux du nz Importe, avec 
l'augmentatIOn des pnx qUI s'est prodUIte apres la devaluatIOn en JanVIer 1994 et la hberahsatlOn des 
marges de commerciahsatIOn en Mars 1995 Pendant la penode SUIvant les reforme<; le modele 
etabh a faIt que le pnx du nz local a ete en dessous de celUI du nz Importé, avec un dlfferentlel de 
pnx de 19 FCF AJkg en moyenne a Samt LOUIS (donnees du CSA) De décembre 1996 a avnl 1997, 
les pnx du nz local ont attemt un nIveau partIcuherement bas par rapport aux pnx du nz Importe a 
cause des effets combmés a la surabondance du nz Importe et l'mfluence SaIsonmere (penode de 
récolte du nz) Les pnx du paddy ont été plus volatIles que ceux du nz blanc, refletant le facteur 
SaIsonmer en plus de la speculatIOn des producteurs Vls-a-VIS des polItIques du Gouvernement 

Marge de commerczalzsatlOll pour le nz local la marge agregée de commercIahsatIOn est la 
dlfference entre le pnx du paddy a la productIon et le pnx du nz blanc au detaII Il dOIt couvnr par 
conséquent les coûts àe la collecte, de la transformatIOn et de la dIstnbutlOn L'Image genérale qUI 
emerge des enquêtes dispombles sur la commerCIalIsatIon du nz local est celle d'une faIble 
profltabIlIte et une pressIOn pour amelIorer l'effICIence conformement a la competitIvite du marche 
Gaye (1997) a estIme la desagregatIOn des dIfferentes composantes du marché basee sur les 

donnees d'enquête de l'ISRAlIFPRI (Tableau 32) Selon ces estImatIons, toutes les operatIOns post 
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recoltes ne comptent que pour 10 49c ~eulement du pflX de vente au detaIl la tran..,formatlon ne 
comptant que pour pres de la mOItIe de ce montant (4 7%) La collecte et la dlstflbutlOn repre..,entent 
un pourcentage modeste (5 7%) du pflX fmal 

Tableau 3 2 Estimation des marges commerciales a chaque niveau du marche du riZ local 

Composantes du priX FCFAlkg FCFAlkg riZ En % du pnx 
paddy de detall 

Coût a la production 525 808 405% 

Marge nette producteur 638 982 491% 

Coût de l'usinage 62 95 47% 

Coût de la dlstnbutlon 65 32% 

Marge nette des negoclants 50 25% 

Pnx de detall 2000 1000% 
Source Gaye (1997) 

D'autres données d'enquêtes mdlquent que les flZlers gagnent couramment le ca~ echeant 
une petIte marge nette LIagre (1997) CIte des coûts de transformatIOn en 1996 de 12 5 FCF Mg de 
flZ usme pour les grandes UnItes de transformatIOn et de 5,5 a 6,0 FCFMg pour le~ petItes UnItes 
pendant que les marges de transformatIOn tournent autour d'une moyenne de 13 ° FCFMg et 5 9 
FCF Mg respectIvement La marge nette apparemment faIble s'explIque a la fOIS par (1) la dure 
competItIon parmI les flZlers pour vendre leur servIce ou leurs propres stock~ avec la preSSIOn a la 
baIsse sur les fraIS et les pflX de vente du flZ et (2) une pressIOn a la hausse sur les coûts, du faIt a la 
fOIS de la cOmpétItIOn pour la matlere premIere -le paddy - et le faIt d'operer generalement a des 
volumes bIen en dessous de leur capaCIte De telles marges faIble~ pourraIent touJours être prevues 
aUSSI longtemps que beaucoup de flzefles surdlmentlOnnees eXIsteront dam la vallee Ou bIen la 
productIon de paddy augmentera de façon SIgnIfIcatIve pour combler la capacite sous utIlIsee ou 
bIen les rIZIerS meffIcaces contmueront a être ehmmes 

3 4 ConclUSIon 

Est-ce que le PASR a generé les gams prevus d'effICIence et de benéfices dans la 
commerclahsatlOn du rIz? Toute les preuves suggerent que la nouvelle hberahsatlon du marche du 
rIZ possede les caracterIstIques structurelles aSSOCIées avec la competItIvIte du marche et sont 
executees comme telles Un nombre suffIsamment Important d'operateurs partICIpent au marche d 

tous les nIveaux, et Il n'y a aucun sIgne de monopole par un mdlvldu ou un groupe\;) d'operateur~ Le 
danger de la concentratIOn du marche se trouve plus grand parmI les Importateurs ou le capItal 
lImIte leur nombre A-ce Jour, le marche des ImportatIOns a ete suffIsamment dynamIque avec 
suffIsamment d'operateurs dIvers, pouvant entrer et sortIr alsement du marche, et changeant 
contmuellement le marché de la dIstrIbutIOn, garantIssant un nIveau adéquat de competitIon Il e~t 
conseIllé, cependant, de contmuer de surveIller le marche des ImportatIOns en particulIer parce que 
le potentIel de concentratIon de ce marche eXIste Pour le moment, Il semble que les reformes aIent 
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reussI a replacer le systeme de commercialIsatIOn avec le secteur pnve operant sur de ... marche ... 
competItIfs et mtegres 

Du fait des données lImltees 11 est dIfficile de conclure au sU1et des reductlOns de coût ... 
reahsees L agregatIon des dlfferents types d'mformatlOn nous suggere qu en general le coût "ocIJI 
de la lIvraison de nz aux consommateurs s est amellore avec la lIqUIdatIOn de la CPSP qUI etaIt 
Inefficace et avec des fraiS generaux eleves Les marges de commercialIsatIOn a chaque nl\ eJU de la 
chaîne n'apparaissent pas exceSSifs TI serait tentant pour certams observateurs de faIre de" 
comparaisons simplIstes des marges fixes des grossistes aux detaIllants de Il FCFA pour un pn\ de 
vente au detaIl de 180 FCFAlkg, pour la penode d'avant la réforme (ou 6%) aux marge" actuelle" 
agrégees de 20-30% CItées ICI et d en conclure que les negocIants pnves sont en traIn de manIpuler 
le marche et de presser les consommateurs pour obtenIr des profits exceSSIfs Cette comparJlson 
n est pas correcte Plus de la moItIe de la marge agregee estImee actuelle pour le nz bnse a 100 9c 
se rapporte aux operatIons d ImportatIOns dont la CPSP cachait anteneurement les coûts qUI 
n etaient pas couverts par la marge offICIelle Soustrayant les coûts d'ImportatIon de la marge 
agrégee laisse encore une marge commerCIale des grossistes aux detaIllants de 5-15% CeCI n'e"t 
pas exceSSif sIon se rappelle que les negocIants pnves ont a supporter maIntenant des coûts qUI 
etaIent anteneurement supportes par la CPSP (detenIr l'offre coût d'opportunIte du capItal fmancler 
pertes phYSIques, pnx du nsque) On peut preVOIr qu a l'avenIr, les marges commerciales pourront 
s'amélIorer SI les opérateurs contInuent a acquenr plus d'expenence dans le commerce du nz 

Les reformes ont par consequent clairement generé des beneflces avec l'élImmatIon des fraI" 
generaux de la CPSP, redUIsant à la fOlS les depenses du gouvernement et les vraies marges de 
commerCIalIsatIOn Elles ont aussI encouragé le developpement du marche du nz et offrent 
mamtenant aux consommateurs une gamme vanee de qualIte de prodUItS et de pnx benéflce 
cependant diffICile a quantIfIer Les questIOns qUI ne sont pas resolue, entre autres sont les 
SUIvantes (1) 1 explIcatIOn du dIfferentlel de pnx negauf entre Dakar et les autres marches 
reglOnaux (2) la surcapacIte des nzenes de la zone de la vallee du fleuve, et (3) les encouragement" 
à la fraude crees par la polItIque de tanflcatlOn des ImportatIOns 
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4 IMPACTS SUR LA CONSOMMATION ET LE BIEN·ETRE DES 
CONSOMMATEURS 

Les consommateurs et la consommatIon du fIZ ont ete affectes par les deux prIncipaux 
objectifs vIsés par la IIberalisatIOn du marche l'effet sur les prIX et les quantlte.., dlspomble" Le ... 
pfIX nommaux ont augmente maiS a peme plus que 50 pour cent par rapport a leur mveau d a\ .mt lJ 
devaluatIon et d'avant la reforme la plus grande partIe de cette augmentation pouvant être attnbuee 
a 1 augmentatIOn de 39 pour cent qUi a SUIVI la devaluatIOn Les pnx reels deflates par 1 IPC (mdlce 
de prIX il la consommatIOn) (en valeur constante) sont restes stables comme l'ont ete le~ prIX de fIZ 
relatIve aux pnx de mIl 13 Les prIX CItes ICI sont des moyennes de prIX pour dlfferentes qualites et 
marches Avec la presence accrue de dlfferents types de rIZ et de pfIX l'éventaIl des prIX s est elJrgI 
offrant aux consommateurs un plus grand ChOIX de types de rIZ et de prIX AUSSI alor.., que les prIX 
ont augmenté en moyenne on ne peut affIrmer de façon absolue que les consommateur.., senegalm" 
ont fmanclerement souffert des réformes du secteur du rIZ Il Importe de noter que le rIZ bIen que 
conSIdere comme un prodUit strategIque par le gouvernement represente moms de 20 pour cent du 
budget en espèces de la famIlle sénegalaIse moyenne 

Dans ce qUI SUIt nous exammons en plus grand detaII les tendances dans la consommatIOn 
du rIZ, la structure des depenses et de la consommatIOn et les effets des réformes du marche du rIZ 
sur la consommatIOn et le bIen-être des consommateurs Dans le cadre de cet exerCice, nous pa'Osom 
en revue des facteurs qUI ont une mfluence sur la consommatIOn du fIZ (et du mil et du sorgho) la 
coutume, les prIX et le revenu Nous concluons avec une evaluatIOn des effets pOSSIbles a long terme 
des reformes du secteur du rIZ sur la consommatIOn du rIZ et le revenu des consommateurs 

4 1 Structure et tendances de la consommation du rIZ 

Au cours des 30 dernleres années, la consommatIOn du fIZ a supplante la consommatIOn de 
cereales plus traditIOnnelles, le mIl et le sorgho amsl que le mais Du pomt de vue hIstOrIque, le rIZ 
n'est pas un aliment traditIOnnel pour la plus grande partIe du Sénegal, sauf dans la vallée de la 
Casamance Dans les annees qUI ont precede l'mtroductIOn du rIZ, le mIl et le sorgho (et le fomo) 
etaIent les ahments de base Avec l'urbamsatIOn rapIde, une polItique visant à fourmr du rIZ a bon 
marche et peu d'amehoratIOns dans la productIOn et la transformatIOn du mil et du sorgho le rIZ a 
supplante ces cereales tradItIOnnelles dans la ration senegalaise CecI s'est tout d'abord prodUIt dan~ 
les zones urbames où la faclhte de preparatIOn (rapldlte et bas PrIx) ont donne au rIZ un avantage net 
par rapport aux autres cereales Plus recemment, des preuves anecdotIques montrent que le fIZ a pfIS 
le pas sur les autres cereales même dans les zones rurales 

4 1 1 Tendances à long terme vers une augmentatIOn de la consommatIOn 

Le mveau global de la consommation du rIZ au Senegal a augmente de façon sub'Otantlelle 
depUIS les annees 1960 CecI est clairement mdlque dans la figure 4 1 qUI retrace les 35 dermere'O 
annees de la productIOn locale, des ImportatIOns et 

13Vanablhte expnmee en pnx du mIl par rapport au mIl La vanabllIte en ce pnx relative (rIZ par rapport au 
fill) est hee avec une forte varIabIlite saJsonale du prIX de mil 
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de la consommatIOn du nz Au cours de cette penode la demande a augmente au t.lU\. mo\en annuel 
de 5 6 pour cent passant d envIron 150000 tonnes en 1961 a 500000 tonnes en 1997 1

-1 Cette 
augmentatIOn de la demande a ete largement couverte par des ImportatIOns de nz qUi ont augmente 
a un taux moyen annuel de 7,9 pour cent La productIOn locale de rIZ a augmente au taux moven 
annuel de Il 2 pour cent malS la base de départ etait tres ba~se La productIOn locale a Joue un rôle 
relativement modeste dans la satIsfactIon de la demande locale 

Figure 41 
Production locale, Importations et consommation 
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Source FAOSTAT sur 1 Internet 1997 

L'augmentatIon de la demande pour le flZ a depassé la crOlssance de la populatIOn CecI 
SIgnIfIe que l'augmentatIon de la consommatIOn du rIZ est due a la fOIS a un changement des goût~ et 
a 1 accrOlssement de la populatIOn La figure 4 2 montre que la demande et les ImportatIOn<; de rIZ 

ont depassé la crOIssance de la populatIOn depUIs les annees 1960 Cependant depUi'" le~ annees 
1980, la productIOn locale n'a pas SUIVI le rythme de la crOIssance de la populatIOn 

Figure 42 
Croissance de la population et production locale, 
Importations et consommation de nz, 1961-1995 
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Source FAOSTAT 1998 
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• ProducllOn locale 

+ 
Importations ..... 

Consommation ... 

I-lLa consommatIOn moyenne annuelle etait d environ 200 000 tonnes dans les annees 1960 256 000 dan~ 
les annees 1970, 410000 dans les annees 1980 et 480 000 dans la premlere mOltle des annees 1990 
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La consommatlOn moyenne annuelle par personne de nz est passee de 55 kg dan-. le., annee ... 
1960 a 62 kg dans les annees 1990-1995 Cependant la consommatlOn a connu des fluctuatlOn<; 
annuelles substantielles a la SUIte de fluctuatlOns encore plus grandes des ImportatlOns de nz et de lJ 
productIon locale La plus grande partIe de cette vanabilIte VIent de la grande vanabilIte de IJ 
contnbutlOn de la productlOn locale aux quantItes de nz dispombles par per~onne La vanabiiite de ... 
Importations et par extenSIOn de la consommatIon a été beaucoup plus faIble parce qu elle depend 
du marche mondIal qUI est beaucoup plus étendu Un autre aspect qUI mente 1 attentlOn est que toute 
la vanabiiIte a dimmue de façon substantIelle depUIs le debut des annees 1980 (VOIr tableJu 4 1) 
Comme la vanabilIte venaIt surtout de la productIon locale quelque chose a dû se prodUIre 
(l'amehoratlOn des systemes d'IrngatlOn?) qUI a stabIlIse la productIOn 

Tableau 41 Consommation Moyenne de RIZ par Tête au Senegal, 1961-1995 

Penode 

1961-1969 
1970-1979 
1980-1989 
1990-1995 
1961-1995 

Source FAOSTAT,1998 

Kllogrammes/annee 

551 
539 
649 
616 
597 

CoeffiCient de 
vanatlon (CV) 

020 
019 
005 
006 
015 

Comme l'mdIque la fIgure 4 3 les taux d'augmentatIon de la consommatIOn de nz par 
personne qm etaIent éleves dans les annees 1960 et 1970 ont baisse de façon sIgmficatIve dans les 
annees 1980 et 1990 Les taux annuels moyens de crOIssance de la demande par personne sont 
tombes de 7 9 pour cent dans les annees 1970 a -0,4 pour cent au de but des annees 1990 Cette chute 
du taux de crOIssance se reflete de façon semblable dans celle du nz Importe et du nz de productIon 
locale La baIsse du taux de crOIssance de la consommatIOn du nz peut sIgmfier SOIt que le nz a 
sature le marché senégalaIs, SOIt que les pnx eleves (ou le faIble pOUVOIr d'achat) au debut des 
annees 1990 a pousse certams consommateurs a substItuer d autres prodUIts alImentaIres au nz 

Figure 4 3 
Taux de croissance moyen annuel de la production de riZ, des 
Importations et de la consommation, 1961-1995 (par personne) 
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4 1 2 Structure de la consommation et des depenses du rIZ 

Le marche senegalaIS est unIque pour sa haute dependance envers le rIZ bn~e a 100 pour cent 
au heu du rIZ à grams entlersl~ Pour des raIsons hIstOrIques lIees a la colOnISatIOn françaJ"e au 
Sénegal, le rIZ brIsé à bon marche est devenu le type dommant de flZ comomme au Sene gal 
L'Importance dans l'histOIre colonIale du Senegal provIent du faIt que le nz consomme dU Senegdl 
est parmi les moms chers au monde Un des pnncIpaux cflteres de quahte du nz ~ur le mdrche 
mondIal est le pourcentage de grams de flZ entiers Le rIZ est classe et son pn\. est determme ~elon 

le pourcentage de "brIses" Cependant une dIstmctIOn a faIre pour le marche senegalaIs est que 

l'umformlte compte même a l'mteneur des categones de rIZ brIse Par consequent dam toute 

catégone de nz par type et ongme, le gram entIer reçOIt une pnme le pnx du nz bn~e a 100 pour 
cent et de taIlle umforme VIent ImmedIatement au dessus du rIZ mtermedlaIre (20 a 80 pour cent de 
"brIses"), qUI se trouve au bas de l'échelle des prIX toutes choses etant egaies par aIlleur'i (Baudom 
et Slmantov 1996) 

La famIlle sénegalaIse moyenne consomme 54 kg de rIZ (presqu'exclusIvement bflse) chaque 
mOlS et depense pres de 10 000 francs CFA pour son budget de flZ Près de 8 pour cent du budget 
total en especes et 19 pour cent du budget alImentaIre est depense pour acheter du flZ Les nIveaux 
de la consommatIOn dependent d'un certam nombre de facteur~ dont la regIOn le nn eau du revenu 
et SI la famIlle VIt dans une zone urbame ou rurale Dans ce qUI SUIt nous exammons 1 Importance de 
ces dlfferents facteurs 

Differences par groupe de revenu 

La depense moyenne mensuelle de la famIlle pour acheter du flZ (en especes) est estlmee 'ielon le" 
données de l'ESAM (L'Enquête Senégalals aupres des men ages a 10 000 francs CFA ce qUI 
represente 19 pour cent des depenses alImentaires totales (et 8,4 pour cent des dépenses totales en 
especes)16 Pres de 97 pour cent du rIZ consomme par la famIlle senegalaIse moyenne est du rIZ 
brIse, le plus souvent du rIZ brIse a 100 pour cent ou flZ de ThaIlande AI (qUI défmIt une categorIe 
entlere de flZ communement appelee "SIam") qUI, au cours des annees a dom me le marche 
senegalaIS La fIgure 4 4 Illustre la façon dont les depemes de flZ et la part du budget comacree au 
rIZ changent avec les mveaux des revenus Les VarIatIOns par rapport a 100 montrent le degre auquel 
la famIlle moyenne dans chaque categorIe dlffere de la moyenne globale des famIlle" senegalal ... e~ 
Les famIlles les plus fiches depensent pour le rIZ une fOI~ et demIe ce que depense la famille 
sénegalaIse moyenne, maIs la part du rIZ dans leur budget alImentaIre total est de hUIt dlxlemes de la 
moyenne des famIlles Par contre, les famIlles les plus pauvres ont une facture de rIZ egaIe a 68 pour 
cent de la moyenne, maiS la part du rIZ dans le budget alImentaIre est egaIe a 120 pour cent de la 
moyenne Amsl les famIlles les plus pauvres sont naturellement plu'i exposees a la vaflabllIte de ... 
pnx du nz que les famIlles plus fiches 

bSeule la GambIe montre une dependance semblable envers le rIZ brI~e 

16 Dans ce rapport les depenses sont defimes comme etant les depenses en especes par rapport aux depen~e~ 
totales y compns la consommatIOn de bIens produits par la famIlle A mOInS d aVOIr ete speCIfie autrement toute~ le~ 
depenses cItees sont en especes 
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Figure 4 4 
Depenses mensuelles pOUT le riZ et part du riZ dans le budget alimentaiT 

en pourcentage de la moyenne globale de la famille, 1994·1995 
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Les barres sont representatlf de la divergence entre les groupes de familles et la moyenne globale 
de la famille au Senegal 

La difference des quahtes de nz achetees par la famIlle moyenne dans les quartIles supeneur 
et Infeneur n'est pas aUSSI grande qu on pouvaIt s'y attendre Pour les 25 pour cent des famIlles les 
plus pauvres, l'Importance des achats de nz bnse par rapport au nz entIer est IdentIque a la famille 
moyenne 17 Cette Importance ne dImmue que legerement pour les 25 pour cent des famIlles les plus 
nches, pour lesquelles la part du nz bnse dans le budget du nz est de trOis pOInts de pourcentage 
mfeneure a la moyenne Cependant Il ne faut pas en conclure qU'lI n'y a pas de dlfferences de 
quahte dans les habitudes de consommatIon des familles nches et pauvres Il eXiste de nombreuses 
combInaisons de quahte et de pnx pour le nz bnsé - aromatise et non aromatise bnse à 100 pour 
cent par rapport aux IntermédIaires (moIns de 100 pour cent) etc Même lorsque les familles nches 
et pauvres consomment du nz bn~e a 100 pour cent pour le 'chebuJen traditIOnnel le" familles plus 
nches acheteront probablement du nz bnse de chOiX et aromatisé (caractense par le nz de Thatlande 
Al aromatise), alors que les familles pauvres achèteront du nz meilleur marche, non aromatIse et 
mOInS homogene (Indien et pakistanais) 

Differences de mllzeu urbam-rural 

Les dlfferences de mlheu urbam-rural pour les depenses, la part du budget et la qualité du nz 
sont substantielles et contiennent aussI les dlfferences de revenu Ces dlfferences sont presentees 
dans le tableau 4 2 qUI montre trOis dlfferences Importantes entre les famIlles urbaInes et rurales 
Premièrement, les familles urbames depensent pour le nz une fOlS et un tiers par eqUIvalent adulte 
de ce que depensent leurs homologues ruraux 

1-
L ESAM effectue par la Dl\ ISlOn des PreVISIOns et de la Statistique du Mmlstere des Fmances subdiVisait le 

TlZ en deux categoTles bTlse et entier En fait les dlstmctlOns a faire sont plus nombreuses que cela C est la une des 
hmltallons de 1 enquête mais elle ne devrait pas avoir beaucoup d mfluence sur notre analyse 
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Tableau 4 2 Differences Urbames-Rurales Pour les Depenses, la Part du Budget et la Qualite du RIz 

Famille Urbaine Rurale 
Moyenne 
nationale 

Budget moyen mensuel du riZ par equlvalent adulte 1410 1095 1221 58 
(FCFA) 

Depense annuelle moyenne pour le riZ (FCFA) 133921 110596 119983 

Part du riZ dans le budget alimentaire (pour cent) 1642 2264 19 

Part du riZ dans le budget total (pour cent) 5,84 1485 84 

Part du riZ brise dans le budget total du riZ (pour 
94 99 97 

k;ent) . 
Source DIvIsion des prevIsions et de la statistique, enquete senegalaise aupres des menages 
(ESAM) 

Remarque la part du nz bnsé dans le budget total du nz n'est encore qu une estImatIOn 
prélImmaIre Les premIers questIOnnaIres faisaient la dIstmctIOn entre le nz entIer et bnse, maiS ces 
données n'ont pas SUbI le même degre d'analyse et d'epuratIOn que d'autres donnees analysees par le 
personnel de l'ESAM 

DeuXIemement maIgre cette plus grande dépense le budget du nz represente une part plu" 
petIte du budget global des famIlles urbames que des famIlles rurales L'Importance du nz dans la 
ratIon moyenne senegalaise est mdIquee par les differences entre les mIlIeux urbams et ruraux de" 
depenses du nz comme part du budget alImentaIre compare aux depenses totales Le rapport des 
depenses nz/prodUIts alImentaires des famIlles urbames est a peu pres les trOIs-quarts de celles des 
famIlles rurales Cependant SIon le compare aux depenses totales la part du budget du nz des 
famIlles urbames est le tIers des famIlles rurales 

La trOlsIeme dIfférence Importante entre les famIlles urbames et rurales est que les famIlle" 
urbames étant generalement plus nches achètent du nz de meIlleure quahte et plus cher que leur" 
homologues rurales CeCI ressort de la dIfference de l'Importance du nz bnse dans les budgets du nz 
des famIlles urbames par rapport aux famIlles rurales Ces dIfférences entre les familles urbame~ et 
rurales se refleteront dans l'ampleur de leur reponse aux changements de pnx du nz am"l qu'aux 
changements de pnx des alIments de substItutIon Les dlfferences ont aUSSI une mfluence sur la 
reponse de la consommatIOn aux changements de revenu 

Nous avons observe des dIfferences dans la consommatIOn et les parts du budget du nz a 
travers les groupes de revenus et les reglons et entre les famIlles rurales et urbames Dans ce qUI suit 
nous poursUIvons cette analyse avec l'evaluatIOn des dIfferences de consommatIOn par reglOns 

Dzfferences par réglOns 

Il eXIste des vanatlOns régIOnales substantIelles à partIr de la moyenne mensuelle, du budget 
famIlIal du nz estIme a la 000 FeF A et des 19 pour cent de la part du budget pour le nz Les plus 
grandes vanatIOns à partIr des normes sont a Louga et à FatIck (VOIr fIgure 4 5) ou les depenses 
consacrees au nz sont respectIvement de 127 pour cent et 65 pour cent de la moyenne des famIlles 
sénegalaIses Dans la regIOn de Dakar, les achats de nz sont tres proches de la moyenne La part du 
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nz dans le budget alImentaIre est tres bas a Fatlck. par rapport a la moyenne et extrêmement ele\ ee J 
Kolda et a ZIguInchor (144 et 164 pour cent de la moyenne respectIvement) Par comequent le 
degre d expOSItIOn des famIlles aux vanatIons des pnx du rIZ est dIfferent selon les reglons du 
Senegal En moyenne les famIlles de FatIck et de Dakar sont les mOInS vulnerables aux 
changements des pnx du rIZ par ce que le nz represente une part du budget alImentaIre plu .. petite 
que la moyenne dans ces deux regIOns A Dakar le peu d Importance relatIve du nz dJn .. le budget 
est dû pour une large part à la grande Influence des famIlles urbaInes (et relatIvement rIche,,) de ce ... 
reglOns La faible part du budget du fIZ a Fatick est un facteur purement reglOnal Par contre le .. 
famIlles de la Casamance (ZIgUInchor et Kolda) sont dans une posItIOn relatIvement plu~ vulnerable 
parce que leur budget du nz occupe une plus grande part 

Figure 4 5 
Depenses mensuelles pour le riZ et part du riZ dans le budget 
alimentaire en pour cent de la moyenne globale de la famille, 

1994-1995 (par reglon) 
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Source DPS Enquete Senegalais aupres des Menages (ESAM) 

Conformement a la sagesse tradItIOnnelle, les données de l'enquête IndIquent que quelle que 
SOIt la regIOn, les famIlles consomment presqu'exclusIvement du nz bnsé Il y a tres peu de vanatlon 
entre les reglons pour la part du nz bnse dans le budget du nz Les seules regIOn,> ou le nz entIer a 
une Importance apprecmble sont Dakar (effets du mIlIeu urbaIn et du revenu), Kolda et ZIguInchor 
(coutume regIOnale et tradItIOn) Les achats de flZ bflsé constItuent 90 pour cent de,> achats de rIZ 
des famIlles a Dakar et 95 pour cent a Kolda et ZIgUInchor AIlleurs ce chIffre se "nue entre 98 et 99 
pour cent 

DifférentzatlOn de la consommatlOn urbame de riZ par mveau de revenu 

Nous avons vu plus haut que les famIlles urbaInes consomment en moyenne plu~ de flZ que 
leurs homologues rurales MaiS le nz constItue une plus faible part de leur budget et par consequent 
leur alImentatIOn est mOInS exposee au rIsque de vanabllIté des pflX sur le marche du flZ CeCI e"t 
encore vrai que SI l'on compare la famIlle moyenne rurale avec la famIlle moyenne urbame Il y a 
aussI de très grandes=-differences entre les famIlles urbames a travers les nIveaux de revenus 

Les famIlles urbaInes dans le quartIle de revenu mfefleur, et gagnant en moyenne 7 243 
FCF A par eqUlvalent adulte chaque mOIS, depensent pres de 18 pour cent de leur budget ahmentaIre 
sur le flZ CecI représente 107 pour cent de la part du f1Z dans le budget pour la famIlle urbame 

Impact du PASR sur la commercwlzsat/On du rr::. 35 



moyenne et 121 pour cent de la part du budget pour le revenu le plus eleve La depen"e en e~pece" 
de la famIlle au revenu le plus bas n est cependant que de 65 pour cent de la famIlle urb.llne 
moyenne De l'autre côte de l'eventaIlles famIlles urbames les plus nches ont une part de budget 
consacree au flZ qUI est egaIe à 89 pour cent de celle de la famille urbame movenne alor" que ce" 
mêmes familles depensent un tiers de plus pour le flZ que la famille urbame movenne 

DifferentlGtlOn de la consommatlOll rurale de ri::' par nn,eall de 1 nel1l1 

La dlfferentlatlon des depenses de nz par nIveau de revenu n'est pas très dlfferente dam le .. 

zones rurales de ce qu'elle est dans les zones urbames Les familles a plus bas revenu ont un budget 
de rIZ comprIs entre deux-tIers et la mOItie de celUI de la famIlle rurale moyenne Leli famIlle" a 
revenu le plus elevé depensent pour le rIZ presque 50 pour cent de plus que la moyenne Cependant 
Il y a une plus grande dispante dans l'Importance du nz dans le budget alimentaire (ou de la part du 
nz dans le budget alImentaire) Dans le budget alImentaIre des famIlles les plus pauvre" le flZ 
occupe près de 25 pour cent de plus que dans celUI de la famIlle rurale moyenne Pour le~ famIlle" 
rIches, la part du nz dans le budget est juste en dessous de la moyenne 

4 3 1 Habitudes de consommatIOn et preférences des consommateurs 

Au Sénegal les habItudes de consommation du nz sont bIen établies la plupart des famIlleli 
mangent du nz bflse, qUI, comme nous l'avons vu plus haut comprend approxImativement 98 pour 
cent du nz consomme par la famIlle moyenne et 19 pour cent des depenses ahment,ure<; totales de la 
famille 

Les habztudes de consommatlOn sont solldement ancrees 

Les habitudes de consommation sont SI solidement ancrees que selon la sage<;se 
traditIOnnelle aucun changement d'habItudes n'est possIble MaiS en faisant l'analyse de la 
consommatIOn dans le court moyen et long terme, Il faut aVOir a l'espnt que le<; habitudes refletent 
une combmaison de facteurs qUI comprennent le goût le coût, le nIveau de re\enu et le" alternatIve" 
(prodUIts de substitutIOn) Le nz n'a pas touJours eu une place dommante dans la ratIOn <;enegalm"e 
En fait le nz bnse a eté mtrodUlt au Senegal par les françaiS dans le cadre d'un commerce 
tnangulaIre de la France avec l'Indochme comme aliment a bon marche pour Samt LOUIS, (et plu" 
tard Dakar) capItale de l'Afnque OCCIdentale française 

Pour des raisons combmant le pnx et le goût, les consommateurs senegalais, à la difference 
de tous leurs homologues dans la plus grande partIe de l'Afnque de l'ouest preferent le nz bnse au 
nz a grams entIers pour leur plat natIonal le "chebujen' 18 La sagesse traditIOnnelle veut que le nz 
bnse conVIent mIeux aux plats tels que le chebujen dam lesquels le rIZ et le<; condIments sont cult<; 
ensemble avec de genereuses quantItés d'hUIle MaiS on trouve parfOIS le même plat CUIt avec du nz 
entIer Une etude faIte dans le cadre du projet d'ajustement du secteur du nz (PASR) a trouve qu'en 
faIt, certams aspects physIOlogIques du nz bnse font qU'lI conserve mIeux les goûts et les sauces des 
plats dans lesquels les condIments sont CUItS dIrectement avec le nz (Baudom et Simantov, 1996) 

18 Le chebujen aussI appele Tleboudlenne est un plat de riZ et de pOIsson dans lequel le pOIsson et les 
condiments vegetaux sont cuits directement avec le riZ 
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Certams observateurs de la consommatlOn senegalaIse de fIZ ecartent cet argument en dl ... ant 
que le fIZ que les senegalaIS mangent est conSIdere comme un soUS-prodUIt aIlleur" dan ... le monde 
Mals, en ce qUI concerne les senegalaIS cela n a pas d Importance Les goûts vanent dan~ le monde 
et SI le consommateur senegalaIS a trouvé que le nz bnse qUI coûte a peu pres la mOItIe du fIZ 

entIer est ce qU'lI OU elle veut manger cela ne faIt que prouver la perspIcacIte de ce comommateur 
Cependant, la preference pour un nz Importe a bon marche pose un seneux probleme au .,ecteur du 
nz local qUI a essaye de soutenIr la concurrence maIS ne peut v parvenIr sans les subventIon ... de 
l'etat 

Les repas a base de nz sont relatlvement bon marche 

La predommance et le bas pnx du nz bnse Importe a aUSSI des ramlflcatlOns sur la 
consommatlOn des autres cereales locales Un des objectifs du PASR etaIt de creer des condHlOn'> 
qUI aboutIraIent à une augmentatlOn de la consommatIon des cereales locales ParmI ceux-la le" 
prodUItS du mIl sont les prodUItS de substItutIon les plus plaUSIbles 19 Ici encore la sagesse 
tradltlOnnelle semble hmIter la mesure à laquelle on peut conSIderer les repas a base de mIl comme 
prodUItS de substItutIon aux repas a base de nz Les prodUIts à base de mIl peuvent entrer en 
compétItIon pour les repas du SOIr, maIS sont rarement consommes a mIdi L'étude de l'ICEAlIRIS 
(Baudom et SImantov, 1996) a conclu qu'un certam nombre de facteurs etaIent ImplIques en 
partIculIer le coût, le temps de preparatIon la dISp0nIblhté et la coutume La réponse la plus 

~o 
frequente a la questlOn pourqUOI les repas a base de mIl tels que le bassI,- sont moms consomme~ 
au deJeuner, est que le mIl est trop lourd et tend a vous rendre letharglque 

Une autre raIson pour laquelle les repas a base de mIl ne sont pas consommés plus 
frequemment est qu'Il faut beaucoup de temps pour preparer les prodUItS du mIl tels que le soungouf 
et le sankhal, prodUIts qUI ressemblent au couscous, maIS qUI sont essentIellement des prodUItS de 
subStItutlOn du nz assez ImparfaIts Le coût éleve de la transformatlOn du mIl se reflete dans les pnx 
eleves des prodUIts du mIl qUI coûtent en gros autant que le nz à grams entiers de haute quahte sur 
le marche Même le soungouf de productlOn artIsanale coûte pres du double des meIlleure li quahtes 
de nz bnse Il y a donc ICI un facteur coût claIr qUI cependant ne s'accorde pas avec la perceptlOn 
predommante que les famIlles qUI mangent des repas a base de mIl à mIdI (amsi que le SOIr) sont 
pauvres et peu "SOphIstIquees" 

Le mIl non transforme est (a peme) mOInS cher que le nz bnse Par consequent les famIlIe~ 
qUI peuvent transformer le mIl a la maIson a bon marche peuvent probablement consommer des 
plats a base de mIl qUI seraIent moms cher que le fIZ Le résultat d'une etude de groupe de 
consommateurs sur les cereales locales (IRIS 1997) a montre que même parmI les familles urbame", 
la plupart des repas à base de mIl consommes etaIent prepares a la maison Mms ce" famIlle" ne 
faisaIent que les phases fmales de la preparatIOn des prodUIts a base de mIl tel" que le thlere apre" 

-
19 Le mil n est pas un prodUit de substitutIOn parfaIt pour le T1Z speCIalement dans le court et le moyen terme Il 

y a de nombreuses habitudes et coutumes culturelles qUi tendent a releguer la consommation du mIl au repa~ du sOIr 
Dans le court terme le mil (et les autres cereales plus grossleres telles que le maIs et le sorgho) sont a con~lderer comme 
des faibles prodUits de substitutIOn 

20 L e bassl est un plat prepare avec du thlere produit du mIl semblable au couscous et de la sauce arachIde 
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aVOIr achete les prodUIts semI-finIs tels que le sankhal ou le soungouf Pour ces famIlle ... le coût de ... 
prodUItS du mIl restaIt eleve 

On admet partout que la préparatIon des prodUIts semblables au couscous et a base de mIl 
consommes au Senegal eXIge beaucoup de travaIl Pour que la consommatIon pUIe;;e;;e augmenter Il 
faut une double approche premlerement le prejuge contre la consommatIOn du mIl qUI le relegue ..l 
un nombre lImIte de repas peut être combattu par une campagne d mformatlOn M..lI<; plu ... Important 
encore, Il faut rédUIre le coût des prodUIts du mIl pour les rapprocher de la pante avec le nz bn~e 

L'alternatIve locale au nz Importé a bon marche n'est pas le nz local cher mats les prodmte;; à 
base de cereales locales a bon marche tels que l'araw, le sankhal et le soungouf Parce qu en fm de 
compte c'est autant le pnx que l'habItude qm fait que le nz domIne dans la ratIOn senegalale;;e Il 
faudra aborder ces deux aspects sIon veut que les cereales locales pUIssent se frayer une VOle qm 
permettra d'augmenter les revenus des producteurs et des consommateurs 

Nous avons vu plus haut combIen la famI]]e senégalaIse moyenne paye pour son nz et quelle 
est 1 Importance de la part du nz dans le budget alImentaIre et le budget global Nous avons aU~SI vu 
que ceCI vane selon les nIveaux de revenu les reglOns et les famIlles urbaInes et rurales AfIn de 
comprendre comment des changements dans la polItIque du nz et speCIalement les pnx du nz 
affectent le comportement des consommateurs, la consommatIOn du nz et l'etat nutntlOnnel global, 
Il Importe aUSSI de comprendre comment les famIlles se procurent le nz qu elle~ consomment La 
VItesse à laquelle l'augmentatIOn des pnx affectera la demande depend dans une large mesure de la 
frequence a laquelle la plupart des famIlles achètent le nz II est eVldent que la famIlle qUI achete le 
nz chaque Jour reagua (et ceCI depend bIen sûr de son elastIclte pnx mdlvlduelle de la demande 
pour le nz) plus rapIdement aux changements de pnx que la famIlle qUI l'achete une fOI<; par mOlS 

Les resultats des enquêtes montrent que le plus souvent les achats de nz se font par UnItes 
de deux kIlogrammes, dans une boutIque de quartIer, ou encore dans un marche local 21 En general 
le nz est paye au comptant, maIS Il eXIste aussI des arrangements de credIt (enVIron un pour cent de 
toutes les transactIons) On possède des preuves anecdotIques de ce qm eqUIvaut a de ... contrat ... 
d'avance ou un consommateur donnera un montant eqUIvalent a un mOlS de fournIture de nz a 
l'eplcler du quartIer ou sa femme achete le nz de la famIlle Le nz que la famIlle achetera au cour,> 
de ce mOlS est vendu a un pnx fIxe d'avance Ce systeme sert les Interêts de la famIlle et de 1 eplcler 
en effet, la famIlle peut rédUIre son expOSItIOn aux fluctuatIOns JournalIeres de pnx et l'eplcler reçoit 
une avance de son chent qUI lm permet d'acheter plus de bIens, y compns le nz 

La consommatzon du riZ par rapport aux autres céréales 

Les preuves abondent que le nz a supplanté les autres cereales dans la ratton du senegalaIe;; 
moyen Au cours des annees 1960 le sénegalaIs moyen consommaIt 55 kllogrammee;; de nz et 82 
kIlogrammes de mIl par an Dans la premlere mOItIe des annees 1990 les nIveaux de consommatIOn 
etaIent passes a 62 küogrammes de nz et 55 kIlogrammes de mIl 22 Ce changement d'Importance 

21 DPS Enquête SenegalaIse Aupres des Menages (ESAM) 1994 1995 

22 Lorsque le mIl et le sorgho sont prIS ensemble comme on le fait souvent leur consommatIOn combmee e~t a 
peu pres egaIe a celle du rIZ 
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peut se vOIr dans la fIgure 46 qUi presente les mdIces de consommatiOn par personne du nz et du 
mll La consommatiOn par personne du mll qUi a SUiVI une tendance a la baisse au cour ... de" 30 
dernleres annees etait en 1995 a pres de 60 pour cent des nIveaux de 1961 et Il semble que cette 
tendance contmue MaiS par contre la consommatiOn par personne de nz a SUiVI une VOle mom ... 
claire En 1995, la consommation etaIt pres de 50 pour cent supeneure a celle de 1961 mal" ce 
nIveau fait partIe d une tendance a la baisse depUIs les nIveaux de consommatIon ele\e" de la fm de ... 
annees 1970 et début 1980 

Figure 4 6 
Indices de consommation du riZ et du mil par personne, 

1961-1995 (1961=100) 
200 ~---------------~ 

RIZ ..... 
Mil 

""* 

On possede aussI de nombreuses preuves anecdotiques selon lesquelles le nz est en tram de 
supplanter le mIl, le sorgho et les autres ceréales plus grOSSières (sorgho et mais) dans la ratIon 
c;enégalaIse moyenne Les statIstIques qUi mdIquent un écart crOIssant entre la consommatiOn par 
personne de mil et de nz, le confirment 

Malgre l'apparence d'un mouvement contmu s'ecartant des cereales plus grOSSières (le mil, le 
sorgho et le malS), certames preuves en 1996 et 1997 mdIquent que les prodUIts du mil se frayent 
une nouvelle VOle dans la ratIon de certams senegalaiS L'opmiOn qUi prevaut est que l'augmentatiOn 
des pnx du nz combmee avec des chutes reelles du revenu ont abouti a une certame SUbStItutiOn du 
nz par les prodUits du mIl, essentIellement pour lec; familles moms nantIes Comme le dIsaIt un 
artIcle publIe dans un Journal local (Le Sud, 6/97), on a note recemment une demande crOIssante 
pour les prodUitS du mIl parmI les famIlles les moms nantIes L'UnIon Europeenne a soutenu les 
efforts faits au cours des dernleres annees pour comprendre les contramtes et promOUVOIr une 
consommatiOn accrue des ceréales locales Le faIt que les pnx du mIl SUIvent de pre.;; le.;; pnx du nz 
suggere que la substitutiOn eXIste a un nIveau global 

4 2 Impacts de la reforme du secteur du nz 

Les composantes de la réforme du nz qUi ont été les plus SIgnIfIcatifs pour les 
consommateurs ont ete ceux qUI ont affecte la quahte le type et le priX du riZ mIs à la dISposItiOn 
des consommateurs ParmI ceux-la les plus Importants étalent ceux qUI affectaIent dIrectement les 
priX et la presence du riZ Importé Par consequent l'ehmmauon des pnx pan-terntonaux, la 
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hberahsatlOn des ImportatIOns des marges commercIales amsl que des pnx de,> Importation,> du nz 
bnse et le demantelement de la CaIsse de perequatIon et de stabIlIsation de~ pnx (CPSP) ont eu le ... 
plus grands effets 

4 2 1 hnpact sur les pnx à la consommation (nommaI reel et relatif) 

La figure 4 7 montre les tendances des pnx de detall pour le nz bn.;;e a 100 pour cent dU 

Senégal Les senes presentees sont des mdlces de moyennes non ponderees de moyenne,> reglOnale,> 
recueilhes par le Commissanat a la secunté ahmentatre (CSA) sur le nz bnse de toutes ongme.;; et 
quahtes Comme les pnx regIOnaux sont en correlatIOn assez elevee Il est peu probable que 
l'agregatIOn des pnx au mveau natIOnal sans ponderation pour temr compte de l'Importance relative 
de chaque regIOn faussera les pnx rapportes de façon appreclable Nous presentons les mdIce.;; de 
pnx nommaux, reels (IPC déflaté) et relatifs 1990 etant l'annee de base Les pnx relatIfs sont le 
rapport des pnx nz-mIl 

Figure 4 7 
Les structures et l'evolutlon des priX de detall de riZ, 1994-1997 
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La tendance de hUit années dans les pnx nommaux et ICP detlates etaIt stable Jusqu'a la 
devaluatIon de JanVIer 1994 Après la devaluauon, les pnx nommaux commençaient une augmentatIOn 
spectaculaire, atteIgnant leur pomt le plus eleve, plus que le double des nIveaux de 1990 vers la fm de 
1 annee 1995 En reahte, ceCI retletalt Simplement le processus de rattachement de~ pnx mteneurs aux 
pnx mondiaux Pendant ce temps, le pnx mondIal du nz de Thallande A 1 Super bnse d 100 pour cent 
augmentait rapidement lUi aussI Par la SUite, les pnx nommaux restaient relativement proches des 
baisses des pnx mondiaux Pendant les 48 mOIs écoules entre Janvier 1994 et decembre 1997, les 
changements des pnx mondiaUX etaient responsables ou explIquaient 68 pour cent des changements 
dans les pnx mténeurs au detall Cette lIaison etait plus tenue en 1994, lorsque le gouvernement 
deCldalt, par l'mtermedlalre de la CPSP, de ne pas augmenter les pnx du nz conformement a la 
devaluatlon, et de les augmenter a la place d'enVIron 34 pour cent au heu de le.;; doubler comme l'auraIt 
fait la devaluatIOn dans des conditIOns de marché lIbre 
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Penode 

1994 
1995 
1996 
1997 

1994 1997 

CoeffIcIent de determrnatlon (R-carre) 
(en pour cent) 

26 
72 
86 
46 
68 

Les prIX reels, (prIX nomInaux déflates par l'IndIce des prIX a la consommatIOn) n'ont pas 
augmente autant que les pnx nomInaux parce que l'augmentatIOn des pnx nomInaux etaIt Infeneure 
a l'mfiatIon globale Par conséquent les pnx réels du nz à la fIn de l'annee 1997 n'étaIent que de 5 d 

10 pour cent supeneurs à ceux de 1990 

L'augmentatIOn modulee des pnx du nz comparée à l'mfiatIOn generale ou a l'augmentatIon 
des prIX des autres prodUIts de consommatIOn se reflete aUSSI dans les tendances des rapports des 
prIX nz-mll Ce rapport, qUI est le prIX du nz par rapport au mIl, possede des caractérIstIques 
SaIsonnIeres substantIelles dues au mIl mais pas une tendance a la hausse génerahsee Les prIX du 
rIZ n'ont pas augmente en termes de prIX du mIl, en dehors de l'effet combIne de la SaIson et de la 
devaluatIOn entre le debut et la mI-1994 

Les prIncIpaux moyens par lesquels les réformes du rIZ ont affecte les consommateurs et la 
consommatIOn du rIZ dans le court et le moyen terme ont eté leur effet sur les prIX qu'ont dû payer 
les consommateurs IcI, quelques preCISIOns sont necesSaIres Premlerement, pas toutes les 
augmentatIons de pnx enreglstrees sur le marché local peuvent être attnbuees aux reformes dans le 
secteur du rIZ Une partIe de l'augmentatIon etaIt un mouvement naturel des pnx vers un nIveau qUI 
auratt eté normalement atteInt SI les effets de la devaluatIOn avatent ete repercutes sur les prIX du rIZ 
comme Ils l'avatent eté pour d'autres prodUIts de consommatIOn (tels que le mIl) Lorsque le 
gouvernement décldmt de n'augmenter les prIX du rIZ que de 34 pour cent, Il remettaIt SImplement à 
plus tard l'ajustement qUI deVaIt être faIt pour refleter la valeur InternatIOnale redUIte du franc CFA 
dont la dévaluatIOn avaIt ete de 100 pour cent 

La procedure de réformes du marché du rIZ etaIt assoclee a un rattachement des prIX 
Inténeurs aux prIX mondIaux, qUI augmentaIent en fleche en 1995 La combInaison des pnx 
mondIaux éleves et de la confUSIOn dans le processus de la reforme poussaIt les pnx de detaII vers la 
hausse et les rendait de plus en plus volatIles MaiS, à la fIn de la perIode, les pnx etaIent revenus 
aux nIveaux qUI auraIent eté Imposes par la seule devaluatIOn Mats neanmOInS, la perceptIOn 
commune etaIt que les réformes (qUI comprenatent la devaluatIOn) aVaIent aboutI à des 
augmentatIons de pnx, ce qUI est vrat pour les pnx nomInaux 

Les pnx reels ont tres peu change 

Les prIX déflatés par l'IPC ont très peu changé à la SUIte des réformes du secteur du rIZ 
Après une premIère augmentatIOn qUI refletatt la devaluatIOn de JanvIer 1994, les prIX reels 
augmentatent de façon spectaculatre ImmedIatement apres la suppressIon des marges commerCIale" 
fIxes, cette augmentatIOn etant la plus grande enreglstree d'un coup, Jusqu'a 130 pour cent de leurs 
nIveaux de 1990-1994 A mesure que le marché IIberahse se stabilIsait, les pnx reels retombatent a 
des nIveaux VOISInS de ceux d avant la dévaluation 
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Les pru relatifs suggel ent la dommance contl1lue du n: 

Une mesure peut-être encore plus Importante du changement du coût du nz pour Je 
consommateur moyen est le rapport des pnx du nz a ceux de prodUits de consommatIon qUI 
pourraIent être consIderes comme prodUIts de SUbStItutIOn A cette fm le mil eo;;t le meIlleur produIt 
même SI comme l'ont soulIgne Tardlf-Douglm et DIOuf (1998) la SUbStItutIOn .lU rIZ n eo;;t p.l,> 
parfaIte Qum qu'Il en SOIt avec des changements suffIsants dans les prIX relatIfs Il eo;;t prob.lble 
qu'on pUisse aSSIster a des echanges de consommatIOn entre les deux prodUIts 

La grande vanabIlIte du rapport des pnx nz-mll provient pnncIpalement de la grande 
varIabIlIté SaIsonmere de la dlspombIllte et des pnx du mIl sur le marche Cette varIabIlIte comporte 
un certam rIsque pour les consommateurs de rIZ ruraux qUi essavent de mamtenIr une certame p.lrIte 
entre les prIX du mIl qu'Ils vendent et du rIZ qu'Ils achetent MaIS a part cela, la tendance de ce 
rapport est plate Les prIX du nz n'ont pas augmente par rapport aux prIX du mIl l'autre cereale 
Importante dans l'alImentatIOn des senegalaIs 

MalS la vanabllzte des prn: (et du nsque de revenu) a augmenté 

L'augmentatIOn de la vanabllIté des prIX est peut-être l'effet le plus problématIque deo;; 
reformes du marché du nz concernant les consommateurs MaIS même ceCI dOIt être modere par le 
faIt que le rIZ ne represente que 10 pour cent des depenses en especes de la famIlle moyenne MaI., 
pour les famIlles les plus pauvres, celles dont la part du budget consacree au rIZ est de 20 pour cent 
au dessus des nIveaux moyens, la vanabIlIte des prIX du rIZ dans les perIodes de la reforme et apre~ 
la réforme a augmente leur vulnerabIlIte Le meIlleur mdlcateur de la vanabllIte des pnx est le 
coeffICIent de vanatIOn qUI était de ° 10 dans la pénode 1995-1997 par rapport a 0,07 dan~ la 
pen ode 1993-1994 A cause du nombre lImIte de prodUits pouvant dans le court terme ~e subo;;tltuer 
au nz (comme le prouve la faIble elastlcIté-pnx de la demande), cette varIabilIte accrue a des effets 
Immédiats sur le revenu des consommateurs 

4 2 2 Impacts sur la dlsponIbIlIte et le ChOIX 

Les effets des pnx que nous avons CIté plus haut sont bases sur les pnx moyen., que le~ 
consommateurs dOIvent payer au detaIl Mm~ ce qUI est cache dans cette analyse e<;t le vaste eventml 
des quahtes et pnx du nz bnse place sur le marche senegalais pendant la lIberalIsatIOn du marche 
Les reformes du marché du nz ont eu pour effet d'élargIr l'eventaIl des pnx du nz qUI compo<;ent le 
pnx moyen Par consequent les consommateurs de nz ont un plus grand ChOIX Au bas de l'echelle, 
les pnx du rIZ tels qU'lIs ont ete enregIstres dans la penode de Jum à decembre 1997 par un SIMRIZ 
nouvellement crée etment en moyenne de 85 pour cent les prIX du CSA Il est mtere.,sant de noter 
que le haut de l'echelle (les pnx maxImum) etaient en moyenne de 115 pour cent ceux du CSA 
pendant la même pénode BIen que la CPSP commençaIt a Importer des qualttes de rIZ brI~e 
meIlleur marché (mdIen, pakIstanaIS, etc ), elle ne l'a faIt que sous la preSSIOn de la lIberahsatIOn du 
marché Dans la pen0de qUI a précedé les reformes, l'eventml des pnx autour de la moyenne etaIt 
certamement plus étrOIt 

En plus du faIt d'aVOIr un plus grand ChOIX, qUI permet aux consommateurs d acheter un rIZ 
qUi conVIent plus à leur budget, l'approVISIOnnement du marche en nz a augmente plutôt que 
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dimInue comme l'avment predit certaInS de tracteurs de la hberahsauon Les marches de 1 Inteneur nl 
semblent aVOir aucun probleme d'approvIsiOnnement AInSI donc du pOInt de vue de 
1 approvIsiOnnement, les consommateurs ont suffisamment de nz et un plus grand chOix 

4 2 3 Autres Impacts 

On avait espéré qu'un des effets des réformes du secteur du nz aurait ete d augmenter Id 
consommatiOn des céreales locales A ce propos le mIl serait le produit de sub~tltutiOn le plu .. 
eVIdent, compte tenu du fmt qU'lI eXIste de nombreux prodUIts a base de mIl qUI font globalement Id 
concurrence au rIZ dans l'ahmentatiOn des senégalais Malgre certaInes preuves anecdotIques selon 
lesquelles un certaIn changement s est prodUIt, on ne salt pas de façon claIre s'Il y a eu un passage 
substantIel vers les cereales locales, et ni pOurquOi un tel changement aurmt dû se passer Les pnx 
du mIl sont restes etrOitement hes ou ont même augmente plus rapidement que les prIX du nz depUI'" 
la hberahsatiOn du marche n est clmr que le passage éventuel de la consommatiOn du rIZ a ce1le du 
mIl n'a aucune base dans les niveaux relatifs de pnx De plus, la comparmson que nous avons fmte 
des prIX relaufs se rapporte au rIZ prêt a CUIre par rapport au mil non transforme Sion compare le 
nz avec les prodUIts du mIl transformes et prêts à CUIre Il est clmr que du pOInt de vue du prIX le rIZ 
reste une bonne affaIre pour la famIlle senégalmse moyenne 

AInSI la consommatiOn du rIZ brIse n'a globalement pas change ni sa repartltlon parmi les 
consommateurs sauf qu'Il est probable que les consommateurs les plus pauvres achetent maIntenant 
des quahtes plus faIbles de nz brIsé (Indien ou paklstanms), qUI eXigent plus de preparatiOn et de 
nettoyage avant d'être prêt a la consommatiOn Des preuves anecdotiques aInSI que les donnees des 
ImportatiOns suggèrent qu'a l'heure actuelle on consommermt plus plutôt que mOInS de nz que par le 
passe (Tardlf-DougIIn et DIouf, 1998, et Randolph et Gueye, 1998) 

Le revenu des famIlles les plus pauvres a eté le plus affecté et ceCI en partIe parce que les 
achats de nz représentent une plus grande part de leur budget en especes que pour les familles plus 
nches De plus, l'elasticite-prIx de la demande est en general assez basse Tardlf-DouglIn et DiOuf 
(1998) ont estime à partir des donnees de l'ESAM que l'élastlcHe-valeur UnItalfe de la demande etmt 
de -1,014 laquelle, lorsqu'on tient compte des precautions a prendre en utlhsant la valeur UnItmre 
comme valeur de substItution au pnx suggere que l'elastlclté pnx est probablement mfeneure a un 
SI c'est vrm, une augmentation d'un pour cent dans le pnx du rIZ mene a une dimInutiOn de la 
consommatiOn du rIZ de mOInS d'un pour cent CecI entraîne une bmsse du revenu, qUI a peu d'effet 
sur la consommation du rIZ L'examen de la même base de donnees des ménages (Tardlf-Doughn et 
DiOuf, 1998) suggere que l'elastlclte revenu de la demande est nulle De là, une bmsse du revenu 
provenant de l'augmentation du prIX du rIZ aura peu d'effet sur la consommatIon du rIZ 

Même SI ce sont les consommateurs de rIZ les plus pauvres qUI ont le plus senti l'effet de" 
modestes augmentatiOns des prIX du nz Il est peu vraisemblable qU'lIs subiront des effets 
nutntIOnnels negatlfs des changements de la structure du marche du nz a la sUIte de la refonne 

Pratzquement aucun changement vers d'autres ce réa les 

La consommatiOn de mil et de sorgho par personne pOurSUIt sa tendance vers le bas La 
consommatiOn de ces prodUIts n'a pas beaucoup benéflclé des réformes du marche du rIZ Les 
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contramtes qUI s opposent a une plus grande consommatIOn sont tout autant 1 approvl"lonnement 
global et la technologIe que le pfIX Les quelques mmotIers qUI ont coopere avec une mltlatl\ e 
fmancee par l'Umon Europeenne pour promouvOIr les cereales locales ont trouve qu Il leur et.lIt 
ImpossIble de se procurer le type de prodUItS dont Ils ont besom pour traiter le mIl le "orgho ou le 
maIS a un coût raIsonnable De plus les methodes tradItIOnnelles de traItement du mIl eXIgent 
beaucoup de travaIl et elles ne peuvent SatISfaIre la demande Les methodes plu~ mdmtnelle" 
prodUIsent (avec un coût umtaIre eleve) un prodUIt de quahte mfeneure a celUI de la methode 
tradItIOnnelle 

Pour fmlr, Il semble qU'lI y aIt une reslstance substantIelle a la consommatIOn de prodult~ a 
base de mIl en dehors du repas du SOIr ou le flZ est aUSSI consomme Les prodUits du ml] ont mom\; 
de souplesse dans l'alImentatlOn de la famIlle senegalaIse moyenne que le flZ (Baudom et SImantO\ 
1996, IRIS, 1997) 

4 3 Tendances pOSSIbles a long terme de la consommatlOn du flZ 

A mesure que le Senégal s'urbamse (le rapport urbam/rural est deJà de 40/60) la 
consommatlOn de fIZ contmuera à augmenter SImplement parce la consommatlOn par personne est 
plus elevée en mIlIeu urbam qu'en mIlIeu rural AmsI, dans le moyen a long terme, la consommatIOn 
totale Ira probablement en augmentant 

Au même moment et à cause des amehoratlOns du revenu a mesure que la populatIOn 
s'urbamse, le nz deVIendra une composante encore moms Importante du budget de la famIlle 
senegalaIse moyenne CeCI suppose que le gouvernement mamtlenne la polItIque qUI consI~te a lIer 
le marche mteneur au marche mondIal avec des petits tanfs douamers (16 a 40 pour cent) pour 
fournIr une certame protectlOn au secteur du fIZ local La consommatIOn du fIZ a attemt un pomt de 
saturatlOn au delà duquel Il est Improbable qu'elle augmentera de façon substantielle De plus nous 
avons montre que l'élastlclte de la part du budget du fIZ est negatlve, ce qUi sIgmfle qu'a me"ure que 
les revenus augmentent le fIZ deVIendra moms Important (Tardlf-DouglIn et DlOUf 1998) CeCI 
elImmera une partIe du caractere polItIque lIe aux declslOns pfIses par les decldeur" en matlere de 
fIZ et leur permettra de prendre des déCISIons economlquement plus ratlOnnelles 

ParmI les evenements Imprévus qUI pourraIent changer la consommatlOn du fIZ il long terme 
CItons une forte tendance a la hausse dans les pfIX mondIaux et des changements technologIque" 
Importants dans la transformatlOn du mIl, du sorgho et du maIS Une campagne publICItaIre 
concertée qUI amehoreraIt l'Image des prodUItS de substItutIOn du fIZ a base de cereale~ locales, 
pourraIt aUSSI avec le temps aVOIr un effet Important sur la consommatIOn du fIZ en augmentant la 
quantité de cereales consommée 

4 4 Conc1uslOns 

En moyenne, les consommateurs de fIZ n'ont pas connu de dIffICUltés fmancleres 
extraordmaIres dues à la lIberaltsatlOn du marché maIgre ce que suggéraIent certams avocat" des 
consommateurs Les pnx nommaux ont augmente en fleche plus a cause de la devaluatIOn que de la 
hberahsatlon du marché du nz De plus, les pnx reels du nz et les pnx relatIf~ n'ont pa~ change 
beaucoup depUIS la lIberalIsatIon du marche Il conVIent d'ajouter a ces observatIons que tandI~ que 
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les pnx moyens augmentaIent de 1994 a 1997 1 eventaIl des pnx augmentait lUI aus"l Il e'-t pO'-'-lble 
qu en ChOIsissant des types de nz meilleur marche que ceux qUI etaIent achetes avant le'- reforme'- du 
marche, certames famIlles ont pu evlter d aVOIr des revenus negatlfs ou des effets nutntlOnnel,­
nefastes a la sUIte d augmentatIOns des pnx nommaux moyens Entre autre" preuves que le" 
consommateurs n ont pas beaucoup eté negatlvement affecte" par les reformes du marche est le fait 
que la hberahsatJon du marche du nz et les augmentatIOns assoclees des pnx nommolU\. n ont pol'- ete 
accompagnees de grandes perturbations socIales 
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5 L'IMPACT SUR LA PRODUCTION ET LES PRODUCTEURS 

La premlere sectIon de ce rapport precIse les questIons et les changements survenu~ 1 annee 
passée dans la performance de la productIon du fIZ La deUXIème sectIOn presente un re>;ume de ... 
conclUSIOns plus etendues du projet de recherche sur l'Impact de la reforme sur le>; producteur ... de rIZ 

Le detall des analyses rapportes dans cette sectIOn sont contenu-. dans le rapport >;ur 1 ImpLlct ... ur ILl 
productIOn Une sectIon fmale IdentIfIe alors les problemes de reforme de polItique qUI re>;tent encore 
du pomt de vue des producteurs de fIZ 

5 1 La Performance De La ProductIOn De RIz En 1997/98 

Au cours de 1 annee passee la performance du secteur rIZ au Senegal a contmue a stagner 
refletant deux problemes prIncipaux dans l'economle de la productIOn une faIblesse contmue de ... 
mCItatIOns fmanclères a prodUIre dans la vallee du Fleuve Sene gal et une contramte severe de credit de 
campagne En Casamance les problemes de secunte peuvent affecter defavorablement la productIon 
de nz dans cette regIOn bIen qu a ce JOur on en aIt peu de preuve~ Chacun de ces problemes e>;t 
exammé dans les sectIOns qUI SUIvent 

5 1 1 La vallee du fleuve Sénegal 

Les tendances en Salson des plules La superfICIe semee pendant la saison des plUIe~ de 1997 
dans la vallée du fleuve depassalt à peme celle de 1996 a la fm de Septembre (2 pour cent seulement) 
La superfICie recoltee en 1996 representalt 90 6 pour cent de la superfICIe semee Cela depassaIt la 
superfICIe recoltee l'annee passée d'un peu plus que 100 hectares bIen que presque 300 hectares en 
moms aVaIent eté semes AmSI le rendement des surfaces recoltees par rapport aux surfaces cultIvee>; a 
substantIellement augmenté l'annee passee Selon les estImatIons de la SAED les rendements ont 
depasse ceux de l'annee passee atteIgnant les 5 tonnes par hectare en moyenné~ SI les rendement.., les 
plus eleves de la recolte de 1 année passee se conservent cette annee la productIon augmentera 
d enVIron 10 pour cent par rapport a 1 annee passee depassant tout Juste les 100 000 tonnes 

Les tendances en Salson seche BIen que les donnees exactes ne sont pas encore dlspomble~ les 
estimatIOns de la SAED basees sur les superfICIe semees mdlquent une augmentatIOn de presque 30 
pour cent de la productIon de nz au cours de la dermere SaIson seche (1997) Ce>; donnees contredI"ent 
les preVISIons d'un certam nombre d'observateurs bIen mformes qUI predISaIent que la recolte en SaIson 
seche allaIt tomber en 1997 par rapport a 1996 CecI était prevu tout d'abord comme etant la 
contmuatIOn de la tendance a la baIsse de la recolte en SaIson seche depUIS 1991 En 1996 la 
productIon en saIson seche tombaIt a un mveau mfeneur a tout mveau enregIstré depUIS 1987 Les 
preVISIOns selon lesquelles la baIsse de la productIOn se pourSUIvraIt en 1997 sont au"sl dues a 
l'absence de credIt de la CNCA pour le rIZ de saIson seche 

l'Les donnees de 1997 reposent sur des estImatIons faites par la SAED dans <;on SUIVI hebdomadmre de la 
campagne agncole 1997-98 situatIon au 30/9/97 et remises a !Our en se basant sur des conversatIons avec le 
DPDRlSAED 
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5 1 2 La Casamance 

Malgre 1'msécUrIte polItique en Casamance au cours des quelques annees passee.., 1.1 
productIon du rIZ semble aVOIr mamtenu ses mveaux anterIeurs Ce manque d Impact temOIgne du 
faIt que cette productIOn de nz est largement pour l'autoconsommatIon et arrne rarement ..,ur le 
marche De plus cette productIOn ne depend pas du marche pour ses mtrants parce que le ... mtr.1nh 
commercIahses sont rarement utlhses 

Tableau 5 1 Superficies et rendements du riZ en Casamance 1995/96 et 1996/97 

1995-1996 1996 1997 

Region Departements Superficie Rendements Superficie Rendements 

(ha) (paddy kg/ha) (ha) (paddy kg/ha) 

Ziguinchor Blgnona 14076 838 9951 1547 

Oussouye 4970 1251 5250 748 

ZigUinchor 3765 759 3543 871 

Tot / Moy reg/on 22811 9493 18744 10553 
-

Kolda Kolda 2943 902 4872 824 
Sedhlou 19192 1087 18057 941 
Vehngara 2424 1087 2131 955 
Tot Moy reg/on 24559 10253 25060 9066 

Projet SODAGRI 610 3300 1127 4000 

Source DISA/DA donnees fourmes par le projet PROGES 

Les donnees en provenance des perImetres du PROGES confirment aussI 1 ab"ence apparente 
d'Impact des questIOns d'msécurIte sur la productIon du rIZ TandIS que la superfICIe tombaIt de 9 
pour cent dans les vallées du projet sItuees dans le departement de SedhlOu elle augmentaIt de 8 
pour cent dans le département de BIgnona De plus a SédhlOu, les rendements ont plus que 
compense la reductlOn de la superfICIe en augmentant de 77 pour cent On Ignore ce qUI .l pu 
contnbuer a cette augmentation Les mterventlOns du projet en partIculIer une meIlleure gestion de 
l'eau et l'utIlIsatIon des semences amehorees ont pu contrIbuer en partie mm.., un clImat favorable J 

probablement aUSSI ete pour quelque chose Dans la vallee de BIgnona les rendements ..,ont reste" 
relatIvement mchanges 

En genéral, la SItuatIOn actuelle tant dans la vallee du fleuve Senegal qu en Casamance 
suggere qu'au cours de ces dermères annees, la productIOn de nz s'est mamtenue dan" ces deux 
regIOns En Casamance maIgre les troubles polItIque~ dans la regIOn, le secteur du rIZ semble 
stable, faIt dû largement à l'Isolement de la productIOn du rIZ par rapport aux grands marches La 
recherche sur la production de cereales dans d'autres regIOns d'Afnque avec de" trouble" polItlque~ 
montre que lorsque les troubles augmentent, les agnculteurs tendent a cultIver de~ racmes et des 
tubercules et a neghger les céréales parce que les cultures qUI restent en terre offrent une plu~ grande 
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sécurIte contre les destructions et les vols2~ Cette tendance pourraIt être le cas en Casamance "1 

1 mseCUrIte venait a persIster 

Par contre dans la vallee du fleuve Senegal ou les operateurs economIque~ ont reprI" le.;; 
marches du rIZ et des mtrants les tendances recentes mdlquent une stagnatIOn de la productIon bIen 
que l'envIronnement polItIque dans lequel les producteurs traVaillent contmue a changer Cela 
suggere que les changements dans l'envIronnement ont probablement eu deI) effets perturbateur" et 
en l'absence d'alternatIves nettement meilleures les agrIculteurs des terres IITlguees contmuent a 
s'accrocher a la productIOn du rIZ 

52 L'Impact de la reforme sur le systeme de production de rIZ 

La reforme du secteur du rIZ COUvrait la hberahsatIOn du marche des mtrants et des marche" 
de la productIon mterIeure, les reductIOns de la protectIOn contre les marches exterIeurs et la 
suppressIOn des subventIons pubhques pour une vaneté de serVIces tels que le materIel agncole le 
credIt et la vulgarISatIOn Pour fImr la grande devaluatIon de 1994 est survenue au même moment 
que la hberahsatIOn du commerce mternatIOnal du rIZ Ces changements ont fortement affecte 
l'environnement de la productIOn dans la vallée du fleuve Senegal a cause de la nature hautement 
commercIale de la productIOn du rIZ dans la vallee maiS ont laIsse la Casamance relatIvement mtacte 
a cause de son Isolement relatIf des marches du nz 

5 2 1 Les prIX au producteur et les marches de productIOn 

Concernant les prIX du paddy, l'effet des reformes dans la dernlere decenme a ete une 
stagnatIOn des prIX réels a cause des effets de compensatIOn de la devaluatIOn - qUI a faIt monter le 
prIX sur le marché mterIeur - et la IIberahsatlon du marche - qUI a aidé a faire baisser ces prIX En 
plus de la stagnatIon du pnx reel, la hberalIsatIon du commerce du nz a augmenté la vanabllIte du 
prIX du paddy sur le marche mterIeur Cela s'est prodUIt maigre une propOSItIOn de taxe de 
protectIOn varIable qUI auraIt atténue les fluctuatIOns du prIX mondial sur le marche mterIeur maiS 
n a pas ete applIquee a cause des problemes poses par 1 applIcatIOn pratique de cette propo~JtIOn et 
aussI du manque apparent de volonte de la part de certams fonctIOnnaireS pour applIquer ce plan 

L'annee passée les prIX se sont un peu raffermIS a cause de la depreclatIOn du franc CFA par 
rapport au dollar et a cause du renforcement des pnx du rIZ sur le marche mondial Cependant, en 
termes reels cette amélIoratIOn ne faisaIt que ramener les prIX mtérIeurs du rIZ à leur mveau moyen 
des diX dernleres années L'augmentatIOn des prIX de cette annee atteste de l'meffIcaclte du 
mecamsme de protection qUI devaIt attenuer la baIsse des prIX de l'annee passee de laquelle Ils se 
sont mamtenant remis 

Un autre developpement dans le marche du paddy cette annee a ete l'mtroductlOn de pnme" 
par les rIZlerS partICIpants, pour le paddy de quahte supeneure Ce paddy a éte prodUIt sous des 
normes relativement strIctes dans le cadre d'un programme de la SAED pour promouvoIr un rIZ de 
qualIte supéneure Au mveau du producteur le programme eXIgeait que les producteurs emplOIent 

74 
Paul Collier presentatIon au seminaire HIID (Institut Harvard de developpement internatIonal) sur 

1 Impact economlque des troubles CIVils Ouganda 1995 
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des semences homogenes certIfIees qu Ils respectent certaInes pratique" culturale~ pour a~.,urer un 
graIn de quahte supeneure et qu Ils recoltent le graIn a un taux. d humldlte appropne Le Pro1et a 
aUSSI travaIlle avec les nZlers pour assurer une haute quahte a 1 uSInage et pour dIstInguer ce prodUit 
d autres quahtes de nz sur le marche Compte tenu du faIt que les producteurs et nZler" Interroge., 
ont dec1are voulOIr contInuer et elarglr cette actlvIte la premlere annee du programme "emble a\ 011 

ete une reusslte 

L appreclatIOn de la haute quahte du nz prodUIt dans le programme reste encore d être 

documentee au nIveau du consommateur, bIen qu'un nz local de quahte semblable a pu être vendu a 

Dakar en petItes quantltes a des pnx substantIellement plus éleves que le nz ordInaIre lor, de .... 
annees precédentes Une autre IndIcatIOn de la crOIssance du marche pour le nz local de quahte 
supeneure est le faIt que du nz entIer provenant de la vallee du fleuve Senegal a ete vendu au Mdl! 
et en GUInee BIssau au cours de ces deux dernIères annees et des commandes pour plu" 
d'exportatIOns vers ces marchés ont deJa ete reçues pour cette annee 

5 2 2 Le marche des Intrants 

DepUIs 1994 le marché des Intrants a reçu de pleIn fouet l'Impact de la devaluatIOn sur 
1 augmentation des pnx reels Cependant un retréclssement des marges pour les IntermedIaIre" du 
marche due a une concurrence accrue et un accrOIssement de la qualIte et de la fIabIlIte des 
lIvraIsons de ces prodUIts a quelque peu attenue la hausse des pnx et a attenue l'effet negatIf sur la 
demande des Intrants L'analyse des marges suggère aUSSI que dans la vallee du fleuve Senegal le 
marche est relatIvement concurrentIel a cause du grand nombre de detalllants mal!> en Casamance 
les pnx sont beaucoup plus elevés a cause du bas volume des tran!>actIOns et de l'ab"ience de 
concurrence Comme pour le nz, les pnx ont commence a refleter les VarIatIOns du marche mondIal 
Ces vanatIons sont Importantes et contInueront sans doute a suscIter des plaIntes de la part des 
agnculteurs 

Les marches pour les serVIces de machInes agncoles sont aUSSI Influences par les reformes 
parce que tous les serVIces de travaux mecamses ont ete entlerement reprIs par le "ecteur prIve La 
dIspombllIte et la fIabIhte des prestatIOfl"i de servIces se sont amellorees et maigre l'augmentatIOn 
des pnx nommaux due a la devaluatIOn ces augmentatIOns de pnx correspondent encore a celle .... 
des mtrants commerCIaUX Entre-temps, l'utilisatIOn des machInes agncole"i a reellement augmente 
dans certaInes zones, partIculIerement dans la moyenne vallee, ou un marche serre du travaIl a rendu 
ces servIces plus attrayants Cependant, on peut s'attendre a ce que 1 augmentatIOn des pnx des 
servIces de travaux mecamses se poursUIve a mesure que les propnetaIres commencent a renouveler 
les machInes qU'lIs aVaIent achetees avant la devaluatlon 

5 2 3 Les marchés des facteurs de productIOn 

Les marches des facteurs de productIOn n'ont eté qu mduectement ou partIellement 
mfluences par les réformes Le marche du travaIl semble s'être resserre a cause du passage a des 
techmques a plus haute IntensIte de travaIl a la SUIte d'une augmentatIon des pnx de"i "ervIce"i et vers 
une plus grande utIlIsatIOn de la maIn d'œuvre famlhale En outre, la decentrah"atIon du contrôle 
des terres au nIveau des communautes rurales a provoque une expanSIOn rapIde de l'InVestIssement 
pnve dans l'IITlgatIOn entre les années 1988 et 1991, presque toutes ces terres etant destInees a la 

Impact du PASR sur la commerCialisatIOn du n::; 50 

1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 



1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 

productIOn du nz AlOsi 1 Impact ImmedIat des nouveaux lOvestlssements fonCIer" a c1,mement 
augmente la productlon et amehore le bIen être des producteurs Cependant des difficulte.., dan, 
1 etabhssement d'un credIt de marche vIable pour les agnculteurs ont eu des effets negatlf~ gra\ e ... 
sur l'lOvestissement dans la productlon et les activItes de valeur aJoutee 

L'lOsuffIsance et le retard du credIt ont ete blâmes pour la dimlOutIOn regulIere de la 
productIon de la Saison seche et pour la reductIOn de l'utIhsatIOn des lOtrants dans toute" le ... ..,m"om 
Les analyses de productivite Illustrent le taux éleve de productiVite margmale du capItal dan~ Id 

productlon de nz suggerant qu 11 s'agit la d'une contramte lOevitable pour accroître la productlon 
Cette contramte a ete exacerbee par des tentatIves faites pour lOtrodUIre des cnteres stncts de credit 
de campagne apres que les premIers efforts VIsant a promOUVOIr l'lOvestIssement aient condUIt d de 
lourdes pertes pour la CNCA au mIlIeu des annees 90 Ces pertes etaient dues a la fOlS d de 
maUVaIses analyses sur la faIsabIhte et de la capaCIte d'endettement des projets et aux lOgerences 
pohtlques a la fOlS dans 1 allocatIOn du credIt et en donnant trop d'espolf aux emprunteurs sur le 
remboursement du credIt 

Un deuxleme probleme qUI survenaIt dans les premIers années apres la hbérahsatIOn du 
marche lOténeur du nz etait l'effondrement des mecamsmes de remboursement du credIt qUI étaIt 
operatIonnels du temps de la SAED Ces mécamsmes prevoyaIent que le remboursement du credIt a 
1 agnculteur etait dedUIt des paiements faits par les nZIers aux producteurs de paddy Ces 
mecamsmes etaient pOSSIbles quand la SAED geraIt a la fOlS les nzenes et le credIt Il,, devenaient 
ImpOSSIbles a apphquer quand la CNCA reprenaIt le crédIt agncole des mams de la SAED et que le" 
nzenes etaIent pnvatlsees L'échec en 1995, des contrats entre les nZIers et les producteurs et 
aSSOCIatIOns d'agnculteurs rendait le systeme encore plus chaotIque L'echec des contrat" d'achat de 
paddy a des pnx garantIs est dû a une chute soudame et brutale des pnx à la productIon au moment 
de la recolte Les amerés crees par ce problème se repercutaIent en cascade Jusqu'aux 
remboursements des agnculteurs à la CNCA Le probleme n'etait résolu qu apres que le 
gouvernement étaIt lOtervenu pour couvnr les pertes des nZIers, deux annees plus tard L lOCIdent a 
aUSSI gravement dImlOué la capaCIte de fmancement dIrect dans le secteur du decortIcage en 
dImlOuant l'lOtérêt a passer des contrats d avance pour les achats de paddy 

EnflO, la pen une de credit a provoque des pen unes de semences certIfIées en une certame 
annee et a aUSSI ete accusee d'être a 1 ongme de la baIsse des rendements a cause de la reductlon de 
1 UtIhsatIOn des lOtrants commerCIaux en saIson des plUIes et en Saison seche L'analyse des 
fonctIOns de productIOn du nz dans la vallee montre le haut degré d'élastICIte capItal de la 
productIOn, et suggere en pnonte d augmenter le credIt a la dISpOSItIOn des agnculteurs 

5 2 4 Les changements dans les techmques de productIOn du nz 

Certames preuves lOdIquent une augmentatIOn de l'emplOI des semences certIfiees et un 
passage vers de nouvelles vanetés d mtroductIOn recente Au même moment, l'emplOI d'mtrants 
commerciaux dans la=productIOn est tombe comme prévu apres que les prIX relatIfs aIent augmente 
depUIs la devaluatIOn en 1994 En gUIse de compensatIOn 1 emplOI de la mam d'œuvre dans la 
productIOn a augmente, en partIculIer 1 emplOI de la mam d'œuvre famIlIale Cependant, ces 
changements n ont pas remplace le serVIce des machmes m pour la préparatIOn des terres m pour la 
recolte 
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5 2 5 L'Impact sur les mcItatIOns fmancleres 

L'Impact global des reformes sur la rentablhte nette aux producteurs a aU~SI ete mItIge 
TandIs que les profItS reels par hectare n'ont faIt que garder le pas avec l'mflatIOn la marge de profIt 
par rapport aux fraIs fmanclers s'est amehoree suggerant une amelIoratIOn de 1 effICIence 
economlque de la productIon du nz Une deuxleme tendance detectee a ete la 'itratlflCJtIOn 
crOIssante des producteurs L'expenence avec la nZlculture la gestion des affaIre~ le .... nouvelle .... 
technologIes, et l'acces au capItal a commence a dIfferencIer la performance de~ producteur.... Am~1 

certams producteurs sont devenus des agnculteurs commerCIaux d'un nIveau professIOnnel eleve qUI 

reahsent réguherement des profIts éleves dans la productIOn du nz, tandIS que d'autre" ont une 
productIvIte beaucoup plus basse malS contmuent a cultIver le nz pnnclpalement pour 
J'autosuffIsance et non pas comme une culture commercIale Les réformes du 'iecteur du nz ont 
aboutI à J'élImmatIOn progressIve de ce deuxleme type d'agnculteur dans la vallee du fleuve 
Senegal, tandIs que l'Isolement de la Casamance lUI a permIs de contmuer a travaIller tout en re'itant 
largement non affecte par les réformes 

5 2 6 Les changements dans les actlvItes de productIOn 

Un exercIce de modelIsatlOn d'explOItatIOn execute par le projet evaluaIt les types 
d'agnculteurs dans la basse vallée selon la taIlle de leur propnete et d autres caracten'itIques telle'i 
que les autres sources de revenu l'éducatIOn, la tradItIon de la culture du nz etc Il dIstmguaIt une 
progressIon dans les types d'agnculture qUI suggerent qu'a mesure que les agnculteurs ont plus de 
ressources et acqUIerent l'expénence de 1 agnculture IITlguee Ils sont capables d adopter des plan~ 
d'exploItatIOn qUI augmentent la dIverSIfICatIOn des cultures et facIlItent le'i amehoratIOns 
technologIques De plus, l'analyse montre que l'effet des reformes adoptees dan'i la decenme passee 
(suppressIOn de la protectIOn pour le nz crédIt plus coûteux et mtrants) accroît les perspectIves 
pour J'mtroductIOn de cultures alternatIves au nz, en partIculIer sur des exploItatIOns commercIales 
plus grandes 

Et maIgre l'espOIr que les réformes aboutIraIent a un accroIssement de l'mvestlssement pnve 
dans les superfIcIes productnces de nz et a une dIverSIfIcatIOn de la productIon vers de'i culture .... de 
plus haute valeur on ne note a ce JOur que peu de developpement dans ce sen'i dans la vallee du 
fleuve Senegal Quelques eSSaIS d'mvestlssements ont ete faits par l'agro-mdustne maI'i leur~ 
expenences soulIgnent les problemes polItIques et techmques qUI gênent l'mvestlssement et la 
dIverSIfIcatIOn de J'agnculture Par exemple, l'annee passee, la SODEFITEX (SocIete de 
Developpement des FIbres TextIles) creaIt un penmetre coton mer expenmental avec un groupe de 
producteurs a Donaye pres de Podor Les résultats de la premlere annee semblaIent fructueux, avec 
des rendements moyens dépassant 3 tonnes par hectare, certam~ agnculteurs obtenant Jusqu'à 3 5 
tonnes Cependant, les agnculteurs et la SODEFITEX notaIent certams problemes En partIculIer 
des conflIts de quantltes d'eau dIspOnIbles et de mam d'œuvre pour la productIOn du nz a l'epoque 
des semaIlles du coton Par contre, aux yeux des agnculteurs la culture avaIt l'avantage de 
dIversIfIer les sources de revenu, avec une plus grande certItude quant aux pnx des mtrants et des 
prodUItS et un accès facile au fmancement de la culture Du pomt de vue de la SODEFITEX, 
l'expenence etaIt aussI tres encourageante et, par consequent le projet entend accroître la productIOn 
en 1998 
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Agn-Nord une grande explOItatIOn hortIcole pnvee donne aUSSI l'exemple d un nouveau type 
de producteur potentIel dans la vallee du fleuve Au cours des quatre dermeres annee~ AgrI-Nord J 

cultIve des prodUIts hortIcoles pour le marche Inteneur et pour 1 exportatIon Ses premIer" es~m ... de 
cultIver des pommes de terre et des OIgnons pour le marche InterIeur aVaIent ete une reussIte mm ... 
en 1996 les resultats ont ete desastreux a cause de la dure concurrence des ImportatIon" au moment 
de la recolte Ces pertes etaIent apparemment dues au dumpIng des exportateur" europeem et J 

1 echec de la structure des tanfs du Senegal qUI ne fournIt aucune protectIOn contre ce~ ImportatIom 

ToutefOIS, Agn-Nord contInue a prodUIre de la tomate de conserve et des hancots verts pour 
l'exportatIOn dans le cadre d'un contrat avec une socIéte locale de conserves de tomates la 
SONACO 

L'expenence d'Agn-Nord suggère que l'expanSIOn de l'hortIculture dans la vallee eXIge la 
presence de grands acheteurs qUI peuvent garantIr des marches pour les prodUIts destInes a la 
transformatIon ou à 1 exportatIOn de prodUIts fraIS Les dIffIcultes d'obtentIon du credIt aupres de" 
mstItutIOns bancaIres locales les nsques éleves de commercIalIsatIOn sur le marche InterIeur a cause 
de la forte concurrence des prodUIts du dumpIng l'IncapacIte de pénetrer sur le marche des 
exportatIOns a cause des problemes phytosamtaIres une mauvaIse commumcatlon et des obstacles 
procedurales non resolus, autant de contraIntes supplémentaIres auxquelles Ils sont confrontes 
Mats neanmOInS, comme ces problemes peuvent être resolus et comme la productIOn du coton de 
l'arachIde et d'une gamme etendue de prodUIts hortIcoles a ete une reussIte techmque on peut encore 
être optImIste et penser que ces types d'InvestIssements offrent aux nZIculteurs une strategIe a long 
terme pour dIverSIfIer et augmenter leurs revenus 

5 2 7 Les changements dans la prodUCtIvité 

Pour etudIer la performance des producteurs de nz depUIS que les réformes etaIent InstItuees, 
plUSIeurs analyses économetnques étalent faItes sur des donnees provenant de parcelles de la SAED 
et recueIllIes entre les annees 1993 et 1996 dans le Delta et la basse Vallee du fleuve Senegal 
(délegatIOn de Dagana) 

Effet'i des vanables structurelles et de gestiOn sur les rendements Une premlere analy"e a 
examIné les varIables structurelles et de gestIOn qUI exphquent les rendements Il s est avere que le" 
types de penmetre etatent etrOItement aSSOCIes avec les rendements, les agnculteurs des petIts 
penmetres de VIllage et les agrIculteurs pnves ayant des rendements nettement InferIeurs a ceux de ... 
agnculteurs qUI aVaIent travaIllé dans des penmetres anCIennement geres par la SAED Les bas 
rendements des agrIculteurs des VIllages et des agnculteurs pnves peuvent refleter un manque 
d'aSSIstance dans la gestIon de l'apprOVISIonnement en eau et des actIVItés culturales afferente" 

L'effet apparemment pervers de systemes de dramage SOphIStIqués sur les rendement" 
semble refleter le probleme sous-Jacent de 1 engorgement et de sahmsatIon dans les penmetre~ qUI 
ont ces systemes de dramage et suggere qu'Ils ne conVIennent pas pour comger le probleme Que 
les agnculteurs empl01ent les groupes moto-pompe ou reçOIvent l'eau a partIr de grands systemes de 
pompage, cela n aVaIt pas d effet sIgmfIcatIf sur les rendements quelle que SOIt la saIson, ce qUI 
suggere que les avantages de chacune des technologIes S eqUIhbrent 
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Sur toutes les vanables de la gestIOn seule la dette sur les emprunts passe.., de" producteur.., 
est signIfIcative pour predire les rendements dans les modele" de la Saison seche et de 1.1 ~,l1..,on de ... 
plUIes Dans les deux cas cette vanable a un degre de signIficatIOn statistique eleve et se tradUIt p.lr 
des reductIons de 4 3 kilogrammes et de 200 grammes dans les rendements par mille franc" CF A de 
dette pendant la Saison seche et la Saison des plUIes respectIvement On peut soupçonner que cette 
relatIOn reflete l'accrOIssement de la contramte de credIt sur 1 emplOI de~ mtrant" dan.., 1 annee en 
cours a cause de la dette passee Les fortes reductIOns de rendement avec un nombre crOI..,".lnt de 
parcelles peuvent être hees a la perte de mam d œuvre à la Saison seche - pen ode ou de nombreux 

traVaIlleurs mIgrent vers les VIlles pour y trouver du traVaIl 

Le fait que l'agnculteur est aUSSI le chef de la famIlle est Important pour l'augmentatIOn de" 
rendements et reflete vraisemblablement le faIt que ces personnes ont plus d'expenence et 
maîtnsent mIeux les ressources famIlIales L'emplOI des semences certIfiees dans la productIOn est 
aUSSI hautement SignIfIcatIf dans la Saison plUVIeuse maiS ne paraît pas Important pour la productIOn 
de la Saison seche La date du premIer semis est aussI SignIfICatIVe dans la Saison des plUIes chaque 
semame de retard dans les semailles se tradUIsant par une réduction de rendement de 125 kg/ha 
Comme on pouvait s'y attendre cette vanable n'était pas slgmflcatlve pendant la "alson seche, parce 
que les retards des semIS ne font qu'augmenter l'eXpOSitIOn de la culture à la chaleur et a la lumlere 

La productlVlte des facteurs de productlOll Les estimatIOns econometnques de 1 effiCience 
technIque des facteurs de productIOn et de l'UtilIsatIOn des mtrants dans la productIOn Illustrent 
l'Importance du capital et de la terre, maiS aussI la correlatIOn relativement faIble de 1 utIhsatlon de 
la mam d'œuvre dans la productIOn Ce dernier resultat est mterprete comme etant surtout un 
probleme de collecte et d'mterprétatIOn de donnees sur la mam d'œuvre L'mtroductIOn de vanables 
muettes pour les pen odes avant et apres la devaluatlOn suggere des conclUSIOns SImilaires maI" 
suggere aussI que l'effIcaclte technIque globale tombait Immediatement a la suite de la devaluatIOn 
et de la hberahsatIOn du marche du nz qUI aVait heu au debut de 1994 L'Impact negatlf de ce~ 
reformes sur l' effi cac Ite technIque dans cette pénode de transItion n'est pas surprenante parce que 
durant cette penode les agnculteurs commençaient a changer leurs habitudes d'utilisatIOn des 
facteurs de productIOn et des mtrants de façon a refleter les nouveaux pnx relatifs De plu~ cette 
perte a vraisemblablement ete compensee par des amehoratIOns dans l'efficience economlque 
pUIsque les données mdlquent des decisIOns d'allocatIOns destmees a accroître 1 utlh~atIOn de la 
mam d œuvre et a mmlmlser l'utIhsatlOn des mtrants commerciaux L amehoratIOn des marges de 
profIt détectees dans l'analyse des revenus fmanclers nets confirme aussI cette mterpretatlon 
Cependant, les estimations separees des fonctIons de profit ne permettaient pas de confirmer ces 
resultats par SUIte de la faiblesse des donnees sur les pnx 

5 2 8 L'avantage compare 

Compte tenu de l'evaluatlOn relativement peSSImIste des analyses precedentes de la valeur 
economlque de la productIOn du rIZ au Senegal, une reevaluatIon des resultats etait faIte pour 
exammer la sItuatIOn-depUIs l'mtroductIOn des réformes structurelles21 Dans ce but, le premier 
modele developpe par Randolph pour l'ARDENT était remis a Jour avec les données sur les mtrants 

2'Parml les etudes precedentes Scott Pearson Dlrck Stryker et Le rIZ en AfrIque de 1 ouest Abdoul 
Barry et Tom Randolph, ADRAO 
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et les pnx de la SAED dans la vallee du fleuve Senegal celles de la SODAGRI et une 
'6 1 reconnaIssance rapIde en Casamance pour la campagne 1996/97- Les resultats se tr~~vent dan ... e 

tableau 52 qUI presente les coûts en ressources mteneures (CRI) pour chaque systeme-
I 

Le ... 
resultats confmnent les resultats de l'etude precedente, Ils suggèrent que dans la COmpetItIon avec le 
nz bnse aucun systeme de productIon de nz à l'exceptIon de la productIOn tradItIOnnelle en ba.,­
fonds ou sur terres de mangrove en Casamance avec pIlonnage et decortlcage tradItIOnnel du pJ.dd\ 
ne sont economlquement competItIfs aux pnx actuels Ces conclusIOns ne sont pa" surprenante ... du 
faIt que ces systemes n'utIlIsent pratIquement pas de facteurs echangeables pour la productIOn alor" 
que tous les autres systèmes utIlIsent plus d'mtrants et sont bases sur des coûts de développement de 
l'IITlgatIOn plus éleves comme dans le cas des grands penmètres dans la vallee du fleuve Senegal 

Tableau 5 2 L'avantage compare du riz au Senegal 

(CoeffiCients de coûts en ressources interieures [CRI)) 

Systeme de transformation Pilonnage Decortlqueuse MIni Rizerie 

Systeme de production Casamance 

Mangrove, tradItIonnel 078 
Bas-fond traditionnel 035 1 13 
PluvIal traditionnel 1 06 
Irrigue, seml-Intenslf (SODAGRI) 264 348 

Vallee du fleuve Senegal 
Grande explOItatIon, ex-SAED, 
Delta 1 19 1 23 
ExplOItatIon privee, Delta 1 30 1 35 
Grande exploitatIon ex SAED 
Moyenne vallee 1 25 
ExplOItation privee Moyenne 
vallee 1 19 
VIllage, Moyenne vallee 1 53 

Rizerie 

352 

1 27 
1 42 

1 85 

1 34 

Les raIsons pour l'absence de valeur economlque pOSItIve pour les systèmes de productIOn 
pour toute la vallée du fleuve Sénegal sont, premlerement, le coût éleve des mfrastructures 
d'IITlgatIOn et des fraIS d explOItatIon C est partlcuherement le cas quand l'IITlgatIOn eXIge le 
pompage comme dans la plus grande part de la vallee du fleuve Senegal Le coût éleve des 
mfrastructures est encore aggrave du faIt que presque tous les systemes de productIOn dans la vallee 
sont mcapables de prodUIre deux cultures AmSI les coûts d'mvestlssement dOIvent être amortIs sur 
une recolte par hectare bIen que la plupart etaIent conçus pour prodUIre deux récoltes 

26L analyse du cas de base utIlise le pflX actuel mondial du flZ bnse (216 dollars par tonne) On suppose que 
tout le flZ prodUIt dans la vallee du Fleuve est consomme a Samt LoUIS et que le riZ prodUIt en Casamance est 
consomme dans cette reglOn 

'7 -
- Il convIent de noter que le CRI est un rapport de la valeur des ressources mterleures utilisees dans la 

productIOn a la valeur echangeable aJoutee dans la production Amsl un CRI mfefleur a 1 mdlque que la valeur 
echangeable aJoutee dans la productIOn depasse le coût des ressources utilisees dans la productIOn et confirme amsl 
un surplus economlque donc un avantage compare dans la productIon Un CRI supeneur a 1 mdlque le contraire et 
laIsse entendre que la valeur economlque est negatlve 
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Une deuxleme raison pour la faible perfonnance des revenus economlque., dam le., b.1" 
fonds est le bas pnx de reference du nz dû en partIculIer au faIt qu Il est vendu en concurrence .1\ ec 
le nz bnsé Ce probleme est partlcuher au Senegal a cause de la preference des con,>ommateur" 
senegalais envers le nz bnse Il résulte de cette preference que la productIOn locale de nz entIer "e 
vend en concurrence avec le nz bnse a tres bas pnx ce qUI abaisse la valeur economlque de Id 
productIon 

Le tableau 53 examme la senSIbIlIté des resultats de deux de ces hypotheses Tout d abord 
étant donne le coût elevé des mfrastructures on peut se demander quel est l'avantage compare 
margmal de la productIOn pour des systèmes qUI eXIstent deJà La colonne B Illustre le ca, dJn" 
lequel les coûts anteneurs sont Ignores pour les systemes eXIstants Elle montre que ,elon ce 
scenano, tous les grands penmètres qUI appartenaient à la SAED devIennent economIquement 
competItIfs 

Tableau 5 3 Comparaison des CRI selon les hypotheses d'amortissement des Infrastructures 
et de la quahte du riZ 

Hypothese de quahte RIZ brise a 100 % 

1 

RIZ brise a 35 % 
216 $/tonne) 262 $/tonne) 

Hypothese de valonsatlon des avec sans avec sans 
coûts d investissement (A) (8) (C) (0) 

DELTA 

Grande exploitation ex SAEO 1,55 065 1,26 P53 
ExplOitatIOn pnvee 1,43 1 33 1 13 1 03 

Moyenne vallee 

Grande exploitation ex-SAEO 1,59 p75 1 32 p,62 
ExploitatIOn privee 1,30 1,20 1,07 p,97 

Village 1,90 1 11 1 56 p,91 

Note tous les scenanos supposent que le riZ est transforme par les decortlqueuses 

Les colonnes C et D du même tableau examment le probleme de la quahte du nz Elles 
supposent qu'au heu du nz bnse a ] 00 9'0 le marche pour la productIOn locale de nz est amehore 
pour concurrencer le nz bnsé a 35% en provenance des marches mondIaux Cette quahte e"t a peu 
pres ce qUI est prodUIt dans la vallée en utlhsant les decortlqueuses Dans cette hypothese (Colonne 
C) l'analyse suggère que tandIS que les grands pénmetres de l'ex-SAED restent largement non 
compétItIfs, les penmetres pnves dans le Delta et la moyenne vallee devIennent presque competItIfs 

Enfm le scenano de la colonne D represente le cas dans lequel a la fOIS un marche a ete 
trouvé pour le nz de plus haute quahte et les coûts de l'mfrastructure sont consIderes a fonds perdus 
Dans ce scenano plus optImIste, les resultats montrent que toute la productIOn dans ces systemes 
deVIent economlquement vIable (ou presque pour les penmetres pnves du delta) 

Ces scenanos JustIfIent le mamtlen de la productIOn dans les pénmetres eXIstants combmes 
avec une strategIe vIsant a trouver des marches pour le nz de plus haute quahte Ils suggerent que 
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les agrIculteurs actuels de la vallee du fleuve peuvent entrer en compétttton avec le ... marche~ 
mondiaux du rIZ s'Ils peuvent trouver des marches reglonaux pour leur rIZ pour concurrencer au 
moms le rIZ de basse qualIte (35% de rIZ brIse) provenant des marches mondiaux Cependant Il 
suggere aussI que l'expansIOn des mfrastructures des perImetres a peu de chances d'être Justifiee 
dans ces condItIOns Ce n'est que sion trouve des marchés de valeur plus elevee ou SI d autres 
parametres de productIOn tels que les rendements peuvent être amélIores que les perspective ... pour 
de nouveaux mvestissements en IITlgatton pour la rIZIculture pourraient être attrayants 

5 3 Reformes Inachevees Et QuestIOns Futures Pour Les Producteurs De RIZ 

Du pomt de vue des producteurs de rIZ, certams resultats de la reforme se font encore 
attendre et dOIvent encore être réahses tandIS que d'autres ont eu des effets préjudIcIables et 
suggerent de prendre des mesures pour les COITlger Enfm les developpements qUi ont eu heu depUiS 
la reforme suggerent l'eXIstence d'autres problemes pour lesquels de nouvelles mesures de polItIque 
devront être prIses Les problemes qUi se trouvent dans une de ces categorIes sont examme", CI­
dessous 

1 5 3 1 Attenuatton des nsques de pnx par la protectIOn des producteurs 
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1 
1 
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Les analyses faites dans le cadre de ce projet ont prouvé que le nsque de revenu du 
producteur a augmente par sUite d'une plus grande vanabilIte de pnx et dans un envIronnement 
polItIque moms certam pour les prodUits et les mtrants de la productIOn du nz La vanabIlIte du 
revenu a augmenté en grande partIe grâce a l'exposItIOn des marches de producteurs à la 
concurrence dIrecte des ImportatIons mondIales 

La planIfICatIOn des reformes de IIberalIsatlOn du marche du nz a clairement prevu une plus 
grande exposItIOn des marches Inteneurs aux marches mondIaux et a propose un mecanIsme de 
prelevement vanable pour résoudre ce probleme Cependant, comme on l'a noté plus haut, a ce JOur 
cette polIttque n'a pas été applIquee et par consequent, la seule protectIOn valable pour la 
productIOn locale a été un tanf ad valorem de 15% applIque aux prIX mondIaux Le probleme 
ImmedIat est donc, soIt applIquer le prelevement vanable enVisagé, ou reVIser la polItIque offICielle 
pour l'elImmer et chercher de nouvelles mesures visant a resoudre les conséquences pour le", 
nIveaux des pnx et la vanabIlIte qUi en resulte 

TrOIS raisons paraIssent explIquer 1 echec de la reahsatIon de la pohtIque proposée 
Premlerement les problemes de conceptIOn du mécanIsme du prelevement vanable en ce sens qU'Il 
deVait lUi-même défInIr le pnx de reference pour fIxer le prelevement vanable en questIOn Le 
probleme prmclpal etait que le pnx de reference ChOISI (basé sur le nz de ThaIlande bnse à 100 pour 
cent, reVIse tous les SIX mOlS) ne reflétaIt pas suffIsamment le prIX reellement payé par les 
Importateurs Ce probleme etait resolu en 1996/97 en basant le prIX sur la moyenne des pnx 
d'ImportatIOn declares CAF Dakar 

DeuXIemement, certames dIfflcultes procédurales et technIques subSIstent dans l'applIcatIOn 
du prelèvement L'admmistratIOn des douanes a refuse d'être responsable d'enregIstrer la taxe parce 
que son systeme d'enregIstrement mformatise ne peut pas manIpuler un prélevement varIable De 
plus, parce que ses règlements eXIgent d evaluer les taxes sur la base du montant le plus éleve entre 
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celUI fournI par la declaratIOn de l'Importateur ou le prIX certIfIe de la SGS elle a fInI par applIquel 
le premIer même quand les douanIers savent que les Importateurs declarent de, coût., plu., ele\ e., 
pour evIter de payer le prelevement 

Pour fInIr Il semble aUSSI y aVOIr une rétIcence de la part de certams agent1> du 
gouvernement a applIquer le reglement a cause des pressIOns polItIques Inteneure., \ I,ant a 
maIntenIr le bas nIveau des prIX Cette pressIOn a ete expnmee en plUSIeurs occasIOm. par de.., 
Importateurs de nz qUI ont déclaré leur mtentIOn de ne pas Importer plutôt que de paver le 
prelèvement 

Le dernIer problème paraît être fondamental et necesslte une solutIOn avant que l'on pUl~se 
résoudre des problemes plus mmeurs qUI pourratent se poser lors de l'executIon L'apphcatlon ou le 
changement de la polItique de commerce du rIZ ne peut se determmer qu'au nIveau polItique L'VPA 
peut promOUVOIr ce processus en analysant et en publIant frequemment des mises a Jour de l'etat 
actuel de la protectIon frontahere du rIZ TI devraIt aussI chercher a convoquer une trIbune pour 
reumr le Mmlstere de 1 agrIculture et les producteurs de rIZ avec le Mmlstere des fmances les 
douanes, les négOCIants en rIZ et les consommateurs de rIZ mteresses a suscIter la pnse de 
conscience du probleme En supposant que l'on pUIsse renforcer la determmatIOn publIque a 
mtrodUIre le prelevement, les problemes techmques de l'executIOn pourrarent être effectIvement 
abordes Le probleme de la determInatIon du prIX de reference semble aVOIr ete effectIvement 
aborde, bIen que la performance de la nouvelle procedure devraIt être reexammee La questIOn des 
problemes avec la collecte du prélevement sera vratsemblablement alsement resolue entre le 
Mmlstere des Fmances l'AdmInIstratIOn des douanes et la SGS lorsque les signaux polItiques pour 
le fatre seront clatrs 

532 RestructuratIOn des serVIces publIcs aux producteurs 

Les mesures de reforme ont aussI rédUIt les serVIces publIcs fournIS aux producteurs Les 
analyses ont montré à la fOlS les effets POSItIfs et negatIfs de cette procedure ParmI les effets 
pOSItIfs, le developpement de marchés plus transparents et ftables pour les prestatIOns de servIces de 
machmes agrIcoles, les mtrants et l'écoulement des prodUIts Dans certams cas les coûts reel, sont 
tombes à mesure que les marges se retreclssalent bien que dans d autres la perte de la subventIOn 
ImplICIte publIque provoquaIt l'augmentatIOn des coûts Le retraIt du Gouvernement des servIces 
publIcs a aUSSI redUlt l'acces des agrIculteurs aux servIces de vulgarIo;atlon et de conseIl bIen que la 
qualIté de ces servIces semblatt s'être amelIoree 

La valeur de ces serVIces a parfOIS été mIse en questIOn, maIs l'analyse des vanables 
exphquant les rendements de rIZ est en faveur de leur contInuatIon Ces analyses montrent que, le~ 
autres caracterIstIques phySIques et de gestIOn des perImetres restant constantes, les agnculteur, qUI 
étatent dans les perImetres de la SAED sont encore plus productIfs que les agnculteurs pnves ou 
ceux des pen mètre VIllageOIS L'analyse ne dIscerne pas de raIsons speCIfIques de cet effet MaIS 
neanmoms, ce résultat suggere l'Importance des serVIces de gestIon que la SAED a fournI aux 
agrIculteurs des pénmetres Ces résultats ne sont pas surprenants pour les grands pérImetres vu la 
compleXIte de leurs plans de gestIon D'autres domames ou la presence de la SAED semblaIt être 
hautement valonsee sont en fournIssant la lIatson avec la recherche, en offrant des analyses et des 
données aux nouveaux InVestIsseurs, en SUIvant le secteur pour IdentIfIer les problemes pour la 
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politIque publique et en etant le porte-parole des mterêts des producteurs aupres du gouvernement 
Alors que ce document n'evaluaIt pas dIrectement la performance de la SAED ces resultat.;; mIlItent 
en faveur du mamtlen de ses servIces sous une certame forme dans la regIOn Dans le cadre du "Ul\ 1 

et des evaluatIOns économIques la collaboratIon entre ce projet et la SAED aVaIt permIS de faIre une 
evaluatIOn relatIvement claIre de la capaCIte et de l'utIlite de la SAED Dans cette zone la SAED a 
etabli une umte SOphIStIquee d'etudes et d evaluatIon qUI a deJa en place une base de donnee" et un 
appareIl d'analyses Cette umte est dotee d'un personnel bIen forme et hautement motIve qUI a 
prouve sa capacIté d'exécuter des analyses precIses de l'etat des explOItatIOns des revenu~ 
fmanclers, et de l'Impact des polItIques publiques sur les producteurs de cultures IIT1guees Cette 
umte paraît aUSSI aVOIr des lIens proches avec les départements regIOnaux qUI s'occupent des 
problemes JournalIers de la gestIOn des penmetres Enfm, ce serVIce est cruCIal pour l'UPA et le 
Mlmstere de l'agnculture pour SUIvre toute l'actIVIte agncole dans la vallée du fleuve Senegal SI les 
acteurs pnvés sont attIres pour mvestIr dans l'agnculture dans la vallee la demande pour les serVIce.;; 
de cette umte ne fera qu'augmenter Pour ces raIsons Il est recommandé que cette umte de la SAED 
contmue a receVOIr l'appUI des fonds publIcs 

5 3 3 RestructuratIon des marches du crédIt 

Le crédIt a eté IdentIfIe comme une contramte pnncIpale pour la productIon du rIZ dans les 
condItIOns actuelles Un crédIt msuffIsant ou tardIf a ete blâme pour la chute regullere de la 
productIOn de SaIson seche, et pour la réductIOn des mtrants a toutes les SaIsons Le.;; analyses de 
productIVIte montrent aUSSI un mveau eleve de productIvIte margmale du capItal dans la productIon 
de nz suggérant que c'est la une contramte obligatOIre pour accroître la productIon La contramte a 
ete exacerbee par des tentatIves faItes en vue de resserrer les cnteres du credIt de campagne apres 
que des efforts ImtIalement faIts pour promouvOIr l'mvestlssement se sont tradUIts par de lourde.;; 
pertes pour la CNCA vers la ml 1990 Ces pertes etaIent dues à la fOlS a de maUVaIses analyses de 
faIsabIlIte des projets et de la valeur du credIt, et aux mgerences politIques a la fOlS pour l'allocatIon 
de credIt et en SUSCItant certames attentes aupres des débIteurs quand au rembour~ement du credIt 
Les dlfflcultes du programme de la CNCA vont bIen au dela des problèmes abordes dans ce rapport 

QUOIqu'Il en SOIt, dans le contexte des Impacts sur les producteurs plUSIeurs 
recommandatIOns pour ratIOnalIser la procedure d'octroI du crédIt ont eté IdentIfIees dans les 
analyses de ce projet Premlerement, concernant le credIt de campagne, 11 a été souligne que 
l'mcapaclte des producteurs d'obtenIr du crédIt en SaIson seche est due en grande partIe au retard 
dans la vente de la recolte de la SaIson des plUIes, qUI a retarde le remboursement du credIt de 
campagne de la SaIson des plUIes ce qUI, a son tour, a rendu les agnculteurs mélIglbles pour le crédIt 
de la SaIson sèche Jusqu'à ce qu'Il etaIt trop tard pour semer sans empIéter sur la prochame SaIson 
des plUIes 

Pour aborder ce probleme, une suggestIOn est que le CNCA mtrodUIse un cycle annuel de 
crédIt pour les agnculteurs qUI sont mteresses a faIre deux SaIsons de culture Les modalItes dune 
telle approche n'ont pas été exammées par ce projet Cependant, Il s'agIt là d'un probleme qUI dOIt 
être etudIe SIon veut que la productIOn de nz de saIson seche se rétablIsse dans la regIOn 

Un deUXIème problème CIte plus haut a ete l'effondrement du mecamsme de remboursement 
du credIt avec le retraIt de la SAED de la partICIpatIOn dIrecte La performance du remboursement 
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du credIt a commence a se retablIr a mesure que les acteurs a chaque nIveau appren.l1ent J operer 
dans le nouvel enVIronnement Des cnteres plus stncts pour les emprunteurs et de., penalIte., pour 
les maUVaIS payeurs ont commence a prodUIre des resultats bIen qu Ils SOIent constamment menJce ... 
par des mterventions polItIques VIsant a alléger la peme ImmedIate des debIteurs Dan.;; ce contexte 
des procédures meIlleures pour accorder et assurer le serVIce des emprunts dOIvent être etabhe ... 
entre les producteurs les aSSOCiatIOns de producteurs les nZIers et les negoclants Ce proce".;;ul., 
eXIge des analyses approfondIes des besoms d mtermediatIOn fmanclere et certJmel., de cel., JnJlvl.,el., 
sont deJa en route En même temps d'autres types d mstItutIons de credIt tels que de peUh 
systemes d'épargne et de crédIt capable de mobIlIser les economles des agnculteurs devraient être 
encourages dans les zones de nZIculture 

5 3 4 Le developpement du marche des mtrants 

Le marche pnve des mtrants dans la vallee du fleuve Sénegal semble être bIen etabh et 
semble aVOIr amehore 1 acces des agnculteurs a ces mtrants Les plamtes relatIve.;; a de.;; prodUIts de 
basse quahte et à la contrebande suggerent que le marche a encore besom de developper ~es propre~ 
mecamsmes pour certIfIer ses prodUIts en vue de mamtenIr la confIance de sa clIentele 

En Casamance, le probleme est plus fondamental le volume de la demande des mtrants est 
trop bas pou établIr un marche concurrentIel pour ces mtrants TI en resulte que les pnx de.;; mtrants 
sont éleves reflétant a la fOlS les coûts eleves des transactIOn et des gams dus aux COndItIOn.;; de 
monopsone La régIOn paraît être pnse dans un pIege dans lequel le developpement de marche.;; 
commerCiaUX des mtrants ne pourrait se faIre que SI des technologIes de productIOn mtensive etaient 
adoptees, processus lUI-même decourage par les pnx elevés des mtrants 

Une partIe de la solutIOn de ce probleme conSIste a utIlIser les vanetes améhoree.;; des 
cultures deJà pratiquees qUI répondent le mieux aux mtrants commerCIaux Cette approche est 
encouragee par des projets tels que Wmrock et PROGES Une autre strategIe pour encourager ce 
processus est d'offnr des mtrants par les canaux publIcs a des pnx subventIOnnes Cela pourraIt 
augmenter 1 utlhsatIon dans le court terme, maIS a la longue pourrait aussI entraver le 
developpement d'un marche pnvé Une strategie pour subventIOnner mdlrectement les Intrants par 
le secteur pnve pourraIt eVlter ce probleme maiS eXIgeraIt un contrôle stnct pour assurer que les 
subventIOns sont effectivement transmIses aux agnculteurs avec des pnx redUIts 

5 3 5 Le développement des marchés du nz 

La reusslte InItiale du programme nz de quahte de la SAED, aInSI que la preuve d'un marche 
crOIssant pour le nz de quahte supéneure au Senegal et dans les pays VOISInS suggere qu'une 
mltIative pour trouver des marches meilleurs pour le nz pourraIt amehorer de façon substantielle la 
sante économique et fmanclere du secteur du nz dans la vallee du fleuve Sénegal En Casamance, 
l'emergence d'un marche du nz vigoureux dOIt encore attendre que les agnculteurs developpent un 
excedent commercial plus substantiel Cependant, a la longue, les analyses economlques ont montre 
qu'en Casamance les conditIOns pourraIent être meilleures pour une productIOn de nz a bas pnx que 
dans la vallee du fleuve Senegal 
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Dans ce contexte Il faut mettre 1 accent sur les tentatIves de differenCIer le nz par Id qUdhte 
afIn de permettre au marche de trouver les preferences relatIves reposant sur les dIfference~ de 
qualIte Ce processus ImplIque que 1 on enseIgne aux producteurs et aux nZIers comment pre ... en er 
les caracténstlques de haute qualIte de la production tout en élevant la conscIence des 
consommateurs sur les dlfferences de quahte et en etabhssant des strategIes de fIxatIOn de<; pnx qUI 
recompensent les producteurs de nz de meIlleure quahte Avec cette InformatIOn le marche re\eler.1 
les preferences des consommateurs pour les dlfferentes caractenstIques de quahte a traver<; le ... pn>.. 

SI les marches dans les autres pays de la reglOns peuvent nous serVIr de gUIde II sembleratt que 1.1 
pnme attachee a l'homogenelté et a la proprete solt tres elevee Cependant, les preférence<; locale<; 
pour le nz bnse pourraient bien ne resulter en aucune pnme (ou même aboutir a un rabats) pour le 
graIn entIer 

5 3 6 PromouvOIr la diversIfIcatIOn des cultures dans les explOItations IITlguées 

Les analyses de l'avantage compare montrent que les explOItations avec IITlgatIon dOIvent 
passer a des cultures qUI prodUIsent une valeur aJoutee plus élevée afm de Justifier la pourSUIte de~ 
InvestIssements dans leur mfrastructure d'IITlgatlon Alors que certaInes systemes pourratent être 
VIables en prodUIsant du nz de meIlleure quahte d'autres devront ajouter d'autres cultures a la 
productIOn du nz La dIversIfIcatIOn permettra de trouver des SolutIons au problème de l'msecurIte 
du revenu et à celUI de l'allocatIOn des ressources dans 1 explOItatIOn Des essats prometteurs n'ont 
pas encore engendre des changements a grande echelle vers d'autres cultures pour des raIsons qUI 
semblent être mOInS en rapport avec la productIOn qu'avec des contraIntes exteneures a 
l'explOItatIOn agrIcole telles des marches d'ecoulement sous-deve1oppes, une attentIOn InsuffIsante 
aux restrIctIOns de qualIté pour les exportatIons et des polItIques commercIales et fIscales qUI 
penalIsent la productIOn Ces problemes suggerent la necessIte de faIre un effort concerté pour 
attIrer des partenatres qUI peuvent garantir les normes de quahte et fournIr les hens necessaIres entre 
les agrIculteurs pratIquant lIITlgatlOn et les marches mondIaux, et restructurer les polItIques et 
reglementatlOns des tarIfs mternes et frontalIers pour encourager ce commerce 
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6 REALISATIONS DE L'ASSISTANCE TECHNIQUE ET DE LA FORMATIOl\ 

6 1 Les actIvItes du projet 

Un des ObjectIfs de la commande specIale APAP ID du PASR etaIt de renforcer la capacite 
d'analyse et de formulatIon de polItIque du Gouvernement du Senegal L eqUIpe specIale APAP 
devaIt fournIr une assIstance technIque et de la formatIOn pour que cet objectIf soIt attemt 
pnncipalement avec 1 UnIte d'analyse de polItIque du MinIstere de 1 agnculture 1 UPA Le<; reforme" 
du secteur du nz, qUI ont eVIdemment une grande Importance en elles-mêmes devaIent fournir en 
quelque sorte le mecamsme par lequel la capaCIte en la matIere seraIt renforcee 

Outre l'UPA, d autres mstItutIOns publIques et pnvees qUI jouent un rôle Important pour Id 
mIse en place d'un marché du nz solIde et stable devaIent être renforcees en collaborant a 1 analv<;e 
des effets de la reforme du secteur du nz Les mstitutIOns du secteur publIc qUI devaIent recevOIr un 
appUI etaIent le Bureau d'analyse macro-economIque (BAME) de l'Institut senegalaIs de la recherche 
agronomIque (ISRA) la DIrectIOn des préVISIOns et de la statIstique du Mmistere des fmances (DPS) 
le systeme d'mformatIon du marche du commissanat a la secunte alImentaIre (CS A) et le systeme 
propose d'mformatIOn du marché du nz (SIMRIZ) qUI devait être créé au seIn du MinIstere du 
commerce Ces organISatIOns recevraIent des ressources (ordmateurs Impnmantes, logICIels, 
formation) pour les aIder à collaborer avec les eqUIpes APAP/uPA et a partICIper aux etudes pour la 
comprehenSIOn de l'effet des réformes du secteur du nz De par leur partiCIpatIOn, tout un reseau de 
personnes et d'mstltutIons ayant une capacIte d'analyse de polItique seraIent developpees et 
renforcees, les statIstIques et les InfOrmatIOns se rapportant a la polItIque seraIent recueIllIes et 
rendues plus acceSSIbles 

Le renforcement des capaCItes devaIt s'étendre au secteur pnve par le moyen de sous-contrats 
passes avec des fIrmes de consultations senegalaIses pour toute une gamme de sUjets et d actlvites, 
en partIculIer l'analyse de la structure du marche et des marges commerCIales, l'etude de la demande 
du nz entIer de production locale En traVaIllant avec des fIrmes locales, le personnel AP AP 
organIsaIt la formatIOn sur le tas du personnel de l'UPA pour la préparation des descnptIons de 
tâches et autres aspects de la gestIon des contrats Un autre aspect du traVaIl avec le secteur pnve 
etaIt d'encourager un espnt de collaboratIOn des secteurs publIc et pnve et un caractere ouvert de 
l'analyse et la formulatIOn de la polItIque qUI bnllaIt par son absence 

Les ressources de l'aSSIstance technIque de 1 AP AP ont ete utIlIsees durant cette pénode pour 
quatre types d'actIvItes (dont le detaII se trouve dans le tableau 6-1, qUI commence a la page 
SUIvante), 

• L'analyse de sUjets techmques speCifiques hés au programme de réforme du PASR 
L APAP a fournI un appUI conSIderable en poussant a la créatIOn par le GDS d un "y"teme 
d mformatIOn du marché du nz qU'lI a aUSSI aIde a planIfIer De plus, le personnel APAP 
affecté a cette-tâche a aIdé a deux repnses a planIfIer ou a modIfIer le système de protectIOn 
tanfaIre du nz qUI aVaIt precedemment été mIS au pomt par un groupe mIxte GDSlBanque 
mondIale (malheureusement avant l'étude détaIllée de 1 APAP dans son rapport NE3) 
Cependant, 1 mterventIOn de l'APAP a eté tres utIle pour proposer les changements dont on 
avaIt tant beSOIn dans le systeme tanfalre du nz 
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• La plamficatlOn et la mise en place d'un systeme global de sun) et evaluatlOn (S&.E) 
pour evaluer les effets des refonnes du PASR sur les consommateurs le~ nZlculteur ... et le ... 
systemes d'ImportatIon et de commercIalIsatIon du nz CecI a absorbe 1 essentIel de-; 
ressources de la commande speCIale et constituait l'objet pnnclpal du contrat Chacune de ... 
trOIs eqUlpes S&E etait composée d un membre de l'APAP et d un membre de 1 UPA Il ... ont 
tous utIlIsé de façon tres actIve les autres centres locaux d expertIse (ISRA MFIDPS CSA 
SAED et les finnes de consultatIon locales) pour faIre 1 essentIel du travaIl de terram 

• L'analyse du fonctionnement de l'UPA et une propOSItIOn de restructuratIon de cet 
orgamsme afm d'accomphr un travml pour approfondI dans l'analyse de la polItIque agncole 
De plus les membres de l'APAP ont consacre beaucoup de temps avec la Banque mondIale 
et les cadres d'autres baIlleurs de fonds sur les questIons relatIves aux dlrectIOnr.; futurer.; que 
SUl vraI t l'UP A 

• Des seSSIOns de formation fourmes à l'UPA et autres cadres du GDS TrOIS senes de 
fonnatIOn fonnelle ont ete fmancees par les ressources de la commande speCiale (a) un 
programme de fonnatIon pratIque mfonnatlse sur la technIque de la matnce d'analyse de 
polItique, pour 25 cadres du GDS en fevner 1996 (b) l'organISatIOn et la directIOn d'un 
voyage d'études de 10 JOurs au Maroc pour 14 cadres du GDS s'occupant de polItIque 
agncole, pour y VIsiter des mstltutIOns de polItique agncole (ces mstltutlOns aValent faIt 
l'objet d'un renforcement au cours de diX annees d'mvestlssement par l'USAID dan~ la 
fonnatIon du personnel et l'aSSIstance technIque), et (c) l'organIsatIon d'un voyage comb me 
d'etudes et de deux cours de courte duree dans des UnIversites amencames (Purdue et 
Mlssoun) centres sur l'analyse du rapport coûtlbeneflces et la modélIsatIOn du secteur 
agncole De plus des sesSIOns de fonnatlOn sur le tas etaIent offertes aux cadres de l'UPA 
sur toute une sene de sUjets tels que le SUlVI et evaluatIon, le calcul des elastlcItes de la 
demande et l'utilIsatIOn de SImulatIons stochastIques en conjonctIOn avec l'analy-;e fatte avec 
la matnce d'analyse des projets (MAP) 

Tableau 6 1 Realisations de l'equlpe APAP/UPA (8/95-3/98) 

Commande Consultant! 
Realisations 

No organisation 
1 Krngsbury (DAI) 8 10/95 Travail en profondeur avec le comite de coordination 

du PASR/GDS A prodUit le rapport "Analyse du mecanlsme 
de protection du riZ local au Senegal" APAP/UPA rapport 
NE3 

2 Wllcock (DAI) 9/95 Planification du systeme de SUIVI et evaluatlon 
3 Dorosh (ISTI) 12/95 Etude de la necesslte d'un SIM pour le riZ Rapport 

prodUit "ExpanSion du systeme d'information du marche du 
riZ du GDS", APAP/UPA, rapport NE4 

4 Ouedraogo (Abt) 3-4/96 A faIt la planification detaIllee de la partie "Impact sur 
le systeme de commerCialisation" du programme S&E 

- Rapports prodUits 
(avec AA Gueye) "Impacts sur la structure et le 
fonctionnement du systeme de commerCialisation du riZ' 

APAP/UPA, rapport NE8 et (aussI avec AA Gueye) 
"Protection du riZ local au Senegal quel mecanlsme de 
prelevement degresslf sur le riZ Importe?" APAP/UPA rapport 
NE10 
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5 
1 

N Dlaye (ACG) 1 Ont travaille avec Dorosh sur la commande NE3 
Diouf (ACG) 1 

6 1 Wllcock (DAI) 1 1/96 Planification de commande 
7 annule 
8 Randolph (DAI) 23/96 Randolph a ete enseignant principal dans un cours 

de 7 Jours organise a Saly Portugal pour 25 stagiaires du 
GDS La commande couvrait aussI la location des lieux le 
per dlem des participants etc 

9 Wllcock (DAI) 2 3/96 Participation a la formation sur les matnces d'analyse 
des projets (MAP) 

10 Metzel (AIRD) 2-3/96 Collaboration avec Youssou Dlagne pour la 
planification detaillee des etudes de l'effet au niveau des 
producteurs Rapport produit "Rapport de mission sur 
l'Impact des reformes au niveau des producteurs" 
APAP/UPA, rapport NE6 

11 Poulin (DAI) 26/96 Le consultant a travaille avec l'UPA pour comprendre 
leur mandat et leur performance a ce Jour et proposer une 
restructuration Institutionnelle Rapport prodUit "Restructurer , 

1 l'Unite de politique agricole au Senegal", APAP/UPA rapport 
NE5 

12 Tardlf-Douglln (DAI) 3-4/96 Le consultant a travaille avec A Diouf de l'UPA sur 
les effets du PASR sur les consommateurs Rapport prodUit 
"Plan operationnel pour le SUIVI et l'evaluatlon de l'Impact des 
reformes du secteur du riZ sur les consommateurs 
seneqalals ,APAP/UPA rapport NE7 

13 Wllcock (DAI) 5/96 A aide a planifier l'etude du panel de consommateurs, 
le SUIVI des etudes de S&E et la planification de l'ordre des 
tâches 

14 BaudOin, Simantov 5-9/96 Avec l'aide de la firme de consultants locale IRIS, ont 
(DAI) fait des interviews de panels de consommateurs sur le riZ 

Les resultats sont resumes dans "Les caracteristiques 
qualitatives de la demande de riZ et autres cereales locales 
au Sene gal" APAP/UPA rapport NE9 

15 Tardlf-Douglln (DAI) 4-8/96 Execution des premieres actlvltes dans le cadre de la 
partie' Impacts sur les consommateurs" du programme de 
S&E du PASR A contribue au second rapport de situation 
Rapport APAP/UPA NE11 

16 Ouedraogo (Abt) 4 8/96 Execution de la premlere phase de la partie 
"Systemes de commerCialisation" du programme S&E du 
PASR Cette contribution a ete preparee pour le second 
rapport de Situation, Rapport APAP/UPA NE12 Autre 
document prepare (avec AA Gueye) "Un atout du riZ local 
oublie pour trop longtemps la carte des restaurants' , 
Rapport APAP/UPA NE11 

17 Metzel (AI RD) 4-8/96 Execution de la premlere phase de "l'Impact sur les 
consommateurs" du programme de S&E du PASR Cette 
contribution a ete preparee pour le second rapport de 
Situation Rapport APAP/UPA NE12 

18 Kebe Fall (ISRA- 12/96-5/97 Financement de 1 executlon par le personnel de 
Abt) IISRA d une partie de la partie Impacts au niveau des 

systemes de commerCialisation du programme S&E du 
- PASR 

19 Wllcock (DAI) 10/96-1/97 Financement d'un voyage d'etudes de 14 cadres 
du GDS pour VISiter des institutions de politique agricole au 
Maroc (voyage organise et dmge par D Wllcock) et pour 
1 assemblage et la redactlon, par Wllcock, du rapport 
"Proqramme de reforme de la politique du riZ au Senegal 
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1 second rapport de situation) Rapport APAP/UPA NE12 
20 Tollens (DAI) 11-6/97 Financement fourni pour le Professeur Tollens pour 

travailler avec le CGSMR du Mlnlstere du commerce pour 
produire et mettre en route un "Plan d'action" pour le SIM du 
nz du GDS Financement prevu pour troIs voyages du 
consultant 

21 Metzel (AIRD) 2-3/97 Participation au seminaire du PASR et assistance 
aux cadres de l'UPA pour presenter a ce seminaire leurs 
observations sur les effets des reformes du riZ au niveau des 
consommateurs L'assistance couvrait aussI la preparation 
d'un materlel de presentation informatise 

22 Tardlf-Douglln (DAI) 23/97 Participation au seminaire du PASR et assistance 
aux cadres de l'UPA pour presenter leurs observations sur 
les effets de la reforme du riZ sur la consommation et le blen-
être des consommateurs L'assistance comprenait aussI le 
matenel de presentation de Powerpolnt 

23 Ouedraogo (Abt) 1-3/97 Participation au seminaire du PASR et assistance 
aux cadres de l'UPA pour presenter leurs observations sur 
1 effet de la reforme du nz sur les systemes de 
commercialisation Assistance a la preparation des termes 
de references et des descnptlons de taches pour un travail 
de SUIVI de l'effet sur le marche confie a 1 exteneur 

24 Wllcock (DAI) 1-2/97 Commande speciale de l'APAP pour un appuI en 
orgamsatlon et en gestion du seminaire PASR Presentation 
du rapport de situation sur les commandes speciales a 
l'USAID/Senegal 

25 Tardlf-Douglln (DAI) 5-6/97 Mise a Jour de l'information sur les pnx du nz analyse 
des donnees de l'enquête sur les menages (ESAM) de la 
DPS pour la preparation du rapport technique sur l'effet de la 
reforme du secteur du nz sur la consommation du nz et le 
blen-etre des consommateurs A modifie et mis a Jour le 
programme de formation pour l'UPA 

26 Ouedraogo (Abt) 6-7/97 Mise a Jour de l'etat du systeme de commercialisation 
du nz, en particulier le developpement d'une information de 
depart sur les Importations et les Importateurs de nz 
Consultations avec et termes de reference pour confier 
l'etude sur les marges commerciales a une firme de 
consultation locale Consultations avec CGSMR/SIMRIZ et 
autres entltes faisant le SUIVI et les rapports sur les 
Importations de riZ Preparation d'une note sur les marges 
commerciales 

27a Tyner (Purdue) 8/97 Formation pour l'UPA sur l'analyse couts/beneflces des 
projets agricoles Formation dlspensee lors d'un voyage 
d'etudes de l'UPA aux Etats-Ums 

27b Metzel_(AIRD) 
28 Tardlf-Douglln (DAI) 1-2/98 gestion du projet revlslon et mise a Jour du 

programme de formation de l'UPA, collecte et analyse des 
donnees sur les pnx et les depenses des familles pour le nz, 
pour le rapport technique sur les effets au niveau des 
consommateurs, dont une version preliminaire a ete remise a 
l'USAID/Senegal Plan general du "trolsleme rapport et 
rapport final de situation sur le PASR" Consultations avec le 
SIMRIZ et memo a l'USAID/Senegal sur la situation du 
systeme d'information du marche du riZ du CGSMR 

29 Annule 
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30 Randolph (DAI) 1 2-3/98 Preparation avec les collegues de l'UPA du rapport 
technique relatif a la structure, le comportement et la 
performance du marche du riZ, depUIS que les reformes ont 
ete apphquees (en se concentrant sur la vente du riZ Importe 
sur le marche Inteneur) A fourni une assistance technique a 
une firme sous-traitante locale pour separer les composantes 
des marges commerciales du nz sur le marche de Dakar 

31 Metzel (AI RD) 2-5/98 Participation a une analyse MAP menee par l'UPA 
pour le riZ et autres sous secteurs de l'agriculture 
Presentation des resultats de l'evaluatlon des reformes du riZ 
sur le secteur du riZ local dans un seminaire d'un Jour avec 
l'USAIDIUPA Version finale du rapport technique sur "les 
Impacts sur la production" 

32 Tardlf-Doughn (DAI) 2-5/98 ASSistance au personnel de l'UPA dans la 
planification et la programmation de la formation et du 
seminaire MAP ASSistance a la formation a la 
programmation et actlvltes finales de SUIVI et evaluatlon du 
PASR (actlvltes dlrlgees par l'UPA) Presentation des 
resultats de l'evaluatlon de l'effet des reformes du riZ sur la 
consommation et le blen-etre des consommateurs Version 
finale du rapport technique "Impacts sur la consommation et 
le bien-être des consommateurs" et du "TrOisleme rapport et 
rapport final" 

6 2 L'aSSIstance technIque fournIe 

Pendant la perIode d executlon du projet, 1 eqUIpe de l' AP AP a fournI une assIstance 
technIque dans troIS domames essentIels L'assIstance s'est surtout concentrée sur le SUIVI et 
l'évaluatlOn des reformes du secteur du rIZ Une aSSIstance technIque a aUSSI ete fournIe pour aIder a 
renforcer la capacIte de l'UnIte de polItIque agrIcole (UPA) actuelle Enfm, grâce au traVail effectue 
en collaboratlOn par les eqUIpes de l' AP AP avec les agences publIques aSSOClees et les fIrmes de 
consultatlOn locales, l'aSSIstance technIque a ete fournIe a tout un reseau d'agences et 
d organISatIOns, et toute une clIentele de la réforme a ete renforcee Cette aSSIstance dans les 
domames technIques, depUIS la reconnaissance rapIde jusqu'a l'UtlhsatlOn de la matrIce d'analyse de<; 
projets (MAP) a éte centrée sur le renforcement de la capaCIte mterne du Senégal d'analy<;er les 
effets des changements de pohtIque sur tout l'eventaIl des acteur" economlques (et partIes 
mteressées) qUI seront vraisemblablement affectes par des changements de pohtlque 

1 62 1 ActiVItes de SUIVI et evaluatIOn 
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L'appUI au SUIVI et a l'evaluatlon des effets des reformes du secteur du riZ s'est faIt en mettant 
sur pIed des eqUIpes APAP/uPA pour exammer les effets sur (1) les producteurs et le systeme de 
productIOn (2) le systeme de commerCIahsatlOn du rIZ (3) la consommatlOn et le bIen-être du 
consommateur Les travaux de S&E ont ete COIffes par des rapports fmaux detailles dans chacun de 
ces troIS domames 

-

Effets sur les systemes d ImportatIon et de commerciahsatlOn du flZ Quatre actIVItés 
constItuaIent 1 essentIel du traVail de cette eqUlpe 
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• L'analyse des données SGS/douanes sur les Importations de rIZ cette <;ene de donnee" 
est crucIale pour faire des evaluatlons precIses et quantItatIves de la structure le 
comportement et la performance du marché L eqUIpe s occupant de 1 effet sur le mdrche J 

collabore de façon tres etrolte avec le COSMR pour 1 aIder a IdentIfIer et a recueIllIr le" 
donnees de 1 adminIstratiOn des douanes et de la SOS les plus pertinentes d 1 e\ aluatlOn de 
l'Influence sur le marché ainSI qu'a 1 analyse et le SUIVI a plus long terme du marche du nz 
Cependant 11 eXIste encore des incompatIbIlItes (les formats svstemes de numerdtlOn etc) 
dans les donnees fournIes par la SOS l'adminIstratIOn des douanes et 1 autonte portuaIre qUI 
dOIvent être resolues De plus dans les CondItIOnS actuelles, les grossIstes n'ont pal, ete tre ... 
enthOUSIastes pour fournIr des donnees sur les stocks et les ventes de flZ Un certJm trav.lIl 
reste encore a faIre dans ce domame 

• 

• 

EstImatIon des coûts de la commerCIalisatIon une questIOn Importante concernant le ... 
reformes du systeme de commerCIalIsatIOn du nz etaIt de savOIr quels effets elles auraIent 
sur la performance du marche et en partIculIer sur les depenses et les marges commerCIale ... 
L'eqUIpe APAPfUPA de l'effet sur le marche a travaIlle avec une fIrme de consultatIon locale 
(ACO) pour préparer et mener une enquête aupres des marchands de nz aux niveaux de 
l'Importation et des marches de gros demI-gros et detaIl Achevee en mars 1998 1 etude 
portatt l'analyse du marche une etape plus 1010 que cela n avatt ete possIble auparavant 
Jusqu'à present les marges étalent calculees lOdIrectement en prenant la dlfference entre le ... 
prIX des ventes aux dlfferents niveaux du marche L'etude des marge~ commercIale~ a permI'" 
de repartIr les composantes des marges entre chacun des nIveaux de la chaîne de 
commerCIalIsatIOn 

ProposItIon de recherche pour la promotIon du rIZ local de qualIté supérieure le ... 
eqUIpes de l'effet sur le marché et de l'effet sur le consommateur ont lance un es"m a petite 
échelle pour evaluer le potentIel de vente de nz local de haute qualIte aux consommateur" 
urbains, en partIculIer à SalOt-LoUIs et a Dakar Cet eSSaI, fait par une fIrme locale de 
recherche sur la consommatJOn, IRIS conSIstait a enquêter aupres de re"taurants locaux 
auxquels Ils demandatent d'utIlIser le nz entIer local dans des plats normalement prepare ... 
avec du nz entIer Importe ("CarolIna") et de le classer Alors que le nz entier ne represente 
qu'une portJOn infIme de l'UtilIsatIOn du nz dans les restaurants a Dakar Il a "emble que dan .. 
ce creneau les restaurateurs etaIent satisfaIts des resultats obtenu~ en utilIsant le nz entIer 
local, tant pour la qualIte que pour le pnx 

Effet sur les consommateurs La partIe SUIVI du travaIl de ce groupe couvrait des donnee ... 
provenant de quatre sources La premlere etaIt l'analyse continue des donnees des pnx du marche 
fourmes par le CSA pour le nz La plupart des analyses etatt centree sur le" moyenne~ au mveau 
natIOnal (moyennes non ponderées des pnx régIOnaux) L'analyse des changements des dlfference~ 
de pnx dans l'espace apres que les marches aient pu repondre plu~ de façon plus complete a la 
hbérahsatton (et l'elu1}matlOn totale de la CPSP du marche), fournit une mformatlOn supplémentaIre 
sur la performance du marche et sur les conditIOns auxquelles les consommateurs dOIvent faIre face 
Une seconde source de donnees qUI devenaIt mutIle lorsque le SIMRIZ commençaIt a recueillIr et a 
dIffuser l'mformatlOn du marche, etaIt l'opInIon des consommateurs sur la dIspombilIte et le~ prIX du 
nz sur le marche recueIllIe lors de sondages tnmestnels faIts par les agents du CSA 
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L 'evaluatIOn des effets sur les consommateurs reposait essentiellement ,ur 1 analv ... e de ... 
senes de donnees de l'ESAM faIte par la DPS Les donnees de l'ESAM au nIveau des tamIlle ... 
etaient analysees pour obtemr l'mformatIon sur les nIveaux moyens de consommation et de depeme ... 
pour le nz en general et pour le nz bnse par rapport au nz entier Ce genre d mformatlon etaIt 
stratifIe par la sUIte selon les regIOns et les zones urbames et rurales De plus les valeur ... UnItaIre ... 
calculees pour les achats de nz par les famIlles etaient utIlIsees comme donnee ... de remplacement 
pour les pnx dans 1 estimatIOn des elastIcItes-pnx de la demande qUI sont de" mdlcateur" Import.mt ... 
de la façon dont les augmentatIOns de pnx pourraIent affecter les consommateurs Le" elastIcIte .... -
revenu de la demande étalent aussI estlmees et utIlIsees pour determmer l'effet des reforme~ du 
secteur du nz sur la consommatIon et le bIen-être du consommateur 

Les senes de donnees de l'ESAM couvrent essentIellement la pen ode d'avant la réforme Le" 
donnees ont ete recueIllIes entre les mOIs de mars 1994 et avnl 1995 La plupart des famIlles ont ete 
enquêtees avant que les prIncIpales reformes aient ete applIquees Cela a permIS d'étabhr une ba~e 
de départ sur la consommatIOn d avant la reforme Dans le cadre de 1 effort faIt par 1 UMOA pour 
recalculer les mdIces des pnx a la consommatIOn dans les pays membres la DPS a fait une enquête 
des revenus et des depenses des famIlles de la zone urbame de Dakar L'enquête a ete menee entre 
les mOlS de Mars et de Jum 1997 et fournIssaIt, pour la zone urbame de Dakar un pomt de 
comparaison, une photo mstantanee apres pour comparer avec les donnees de l'ESAM Les 
résultats ont ete presentes dans le rapport techmque sur les effets au nIveau du consommateur 
Cependant, pour une evaluatIOn plus preCIse Il seraIt souhaitable qu'un certam nombre de bailleurs 
de fonds fmancent un second tour d'entretIens aupres d'un sous-echantIllon slgmfIcatIf des famIlles 
enquêtees par l'ES AM a l'ongme pour vOIr dans quelle mesure ces famIlles ont change leur" 
habItudes d'achat et de consommatIon du nz a la SUIte du programme de reformes du PASR Le 
PASR n'a pas les ressources necessalres pour mener une telle enquête maIS cette enquête e"t 
necessalfe pour analyser de façon plus defmItIve les effets a long terme du programme de reformes 

Effets sur les producteurs Le groupe des effets sur la productIOn a lance un certam nombre 
d'actIvltes VIsant a détermmer l'effet des réformes du secteur du nz sur la productIOn et le revenu 
dans le sous-secteur du nz local Ces actlvltes etaient les sUIvantes 

• 

• 

ModélIsatIOn des explOitations agricoles cette modélIsatIOn a permIS de te "ter le" revenu ... 
relatIfs du rIZ et des autres culture" (avec une strategIe de dIverSIfIcatIOn) au mveau de la 
famIlle 

Analyse du marché des mtrants en lIaIson avec la SENAGROSOL, l'eqUlpe de la 
commande spéCIale de l'APAP a analyse les effets des réformes du secteur du nz, et en 
partIculIer la suppressIOn du rôle de fourmsseur d'mtrants subventIonne" de la SAED sur le 
coût et la dIspombIhte des mtrants pour la productIOn et l'usmage du nz 

• Détermmant_s de la production du riZ dans la vallée cette tâche a ete accomphe 
conjomtement avec la SAED, et avec les ObjectIfs sUIvants evaluer les vanables 
structurelles de gestIOn de 1 explOItatIOn et du marche qUI affectent les rendements du rIZ, 

developper une fonctIOn d approvIsIonnement à court terme pour le rIZ dans la vallee, et 
developper un modele de projectIOns a court terme pour la productIOn de rIZ dans la regIOn 
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• Analyse du risque et MAP un travaIl additIOnnel a ete faIt avec 1 UPA et d autre,> collegue .... 
pour faIre une utilIsatIOn plus poussee du programme de simulatIon @Rlsk. CecI a ete faIt en 
lIaIson avec les efforts en cours pour développer une sene plus complete de matnces MAP 
sur le nz et d'autres cultures qUI pourraIent Jouer un rôle dans la diversificatIOn agncole dan"­
la vallee 

6 2 2 Autre assIstance techmque fournIe 

Outre l'assIstance dans le SUIVI et l'evaluatlon, le personnel de l'APAP a fournI une aIde a 
l'UPA pour analyser ses besoms en personnel formatIOn et éqUIpement afm d amélIorer sa capacIte 
de faIre l'analyse et de formuler une polItIque agncole SophIstIquee Une assIstance technIque a 
aussI eté fournIe aux cadres de l'UPA dans la preparatIOn des termes de reference et la negociatlOn 
des descnptlOns des tâches avec des personnes ou des fIrmes recrutees pour faIre une partIe de'> 
etudes et des analyses fmancees de l'ex teneur De plus les eqUlpes de l'APAP ont beaucoup 
travaIllé avec des fIrmes et mstitutIons locales sous-traItantes de diverses actIvites relatIves a 
l'analyse des effets de la reforme du nz Ces eqUlpes ont aInSI contnbue a renforcer les capacites 
analytIques des organISatIOns collaborant avec les eqUlpes des commandes specIales 

L'UP A a ete creee en 1990 par decret mmlstenel pour supervIser l'executIon des réformes 
des polItiques relatIves au secteur agncole Elle n'a eté rendue operatIonnelle qu'en 1991 En 1996, 
un membre de l'éqUIpe de l'APAP faIsaIt une analyse de 10rgamsatIOn du personnel et de la 
performance de l'UPA (PoulIn, 1996) PlusIeurs recommandatIOns etaIent faItes sur son organISatIOn 
et son personnel ParmI les recommandatIOns les plus Importantes JI suggeraIt que le nombre 
d'economlstes de haut nIveau de l'UPA SOIt augmente et que les fonctIOns de secrétanat que l'UPA 
fournISSaIt au mmlstere SOIent confIees à une autre umte Ces recommandatIOns et les dIscussIOns et 
l'analyse a la base de ces recommandatIOns étaIent centrées sur 1 amelIoratlon de la capacIte de 
l'UPA de faIre des analyses et de formuler une polttIque de façon ngoureuse Malheureu"ement, 
comme nous le verrons dans la sectIOn sur les recommandatIOns, peu de suggestIOns ont eté 
apphquees 

Au cours des trOIS annees et quelques d'executlOn du projet (35 personne-mm" d'AT) une 
quantlte substantIelle d'assIstance a été fournIe a l'UPA dans toute une gamme d'actlvltes, depUl'> 
1 analyse de l'eqUlpement (mformatlque et commumcatIon), Jusqu'aux besoms d'assIstance pour des 
etudes confIées à l'exteneur et a l'organISatIOn de grands semmalres Le personnel de l'APAP a 
beaucoup contnbué à "brancher" l'UPA et qu'elle aIt acces au courner electronIque, ce qUI a 
amehoré la commUnICatIOn entre l'USAIDlDakar, l'UP A, DAI et d'autres mstltutIOns En outre, en 
accedant a l'Internet, les cadres de l'UPA sont en mesure d'acceder a une mformatlOn de pohtlque 
Importante tels que les pnx du nz dans le monde pubhes sur le reseau World Wlde Web (WWW) 

Le personnel de l'APAP a aussI fournI de l'éqUIpement et de l'aSSIstance techmque a des 
mstltutlOns et flrmes-collaboratnces ParmI les mstItutlOns pubhque~ qUI ont beneflcIe d'un appUI 
des plus rapprochés, le systeme d'mformatIon du marche du CSA et la DPS qUI ont reçu des 
ordmateurs et des Impnmantes pour faCIlIter la collaboratIOn L'assIstance offerte aux mstltutIOn" 
pnvees etaIt purement sous forme d'aIde à la plamflcatIOn et a l'executIOn des études concernees 
Les fIrmes de consultatIOn ACG et IRIS étaIent les plus grands béneflclalres de cette aSSIstance 
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6 3 La fonnatIOn 

Le personnel de l'APAP a fournI et a aIde a programmer de la fonnatIOn fonnelle pour le ... 
cadres de lOUPA amSI que le personnel des orgamsatIOns collaboratrIces Cette fonnatIOn VISaIt .1 
élever le nIveau des aptItudes technIques des analystes (fonnatIon technIque et analvtIque) et 
amélIorer l'effIcacite du travaIl (fonnatIon en mfonnatIque) 

La fonnatIOn technIque analytIque comprenaIt (1) une fonnatIOn de sept JOur~ sur 1.1 matrIce 
d'analyse de polItIque (MAP) pour le developpement agrIcole, (2) un voyage d'etudes pour vI~1ter 
l'unIte d'analyse de la polItIque agrIcole du Mlmstere marocam de l'agrIculture et (3) un voyage 
d'etudes aux Etats-Ums combme avec deux cours de courte duree (UnIVersIte de Purdue et 
UnIVersIte du MISSOUrI) 

La fonnatIOn sur la methodologle de la MAP s'est revélee être une contrIbutIOn de haute 
valeur du programme PASR en tennes de renforcement des capacités Non seulement elle 
fOUrnISSaIt une structure autour de laquelle on pouvaIt mettre au pomt une polItIque agrIcole 
coherente et logIque, maIS elle contrIbuait aUSSI a augmenter les connaissances economIques des 
analystes de l'UPA qUI aVaient apprIs la methodologle et aVaient eu l'occaSIOn de l'apphquer au 
sous-secteur du rIZ et a d'autres systemes agrIcoles En se fIant de plus en plus aux forces du marche 
1 analyse MAP permet a l'analyste de determmer SI les systemes sont competItIfs à l'heure actuelle et 
s'Ils ont des chances de le devenIr dans l'avenIr et SI cette competItIvite a des chances de changer 
avec des changements dans les pohtIques sectOrIelles ou macroeconomlques Le tres Important 
concept de l'avantage compare fait mtegralement partIe de l'utIhsatIOn de la méthodologIe MAP et a 
eté soulIgne au cours de la formatIOn A la base même de l'analyse MAP se trouve la questIon de 
saVOIr SI la rentabIlIte prIvee (c est-a-dire fmanclere) et SOCIale (c'est-a-dIre economIque) sont 
hannonIsees 

La fonnatIOn a l'analyse MAP ne s'est pas lImItée à cette seSSIOn de sept JOurs en 1996 Le 
prInCIpal utIlIsateur de la methodologle MAP de l'UPA s'est rendu en Côte d'IVOIre a plUSIeurs 
reprIses pour des seSSIOns de traVail avec le formateur de l'APAP pour aider a affmer les modèles 
MAP pour le rIZ et pour d autres sous-secteurs agrIcoles Cette formatIon contmue, qUI mettait 
l'accent sur l'experIence pratique attemdra son pomt culmmant dans une seSSIOn de formatIOn et un 
semmaIre combmes qUI se tIendront au debut du mOlS de maI à Dakar 

Le voyage d'études au Maroc, pour VISIter l'umté d'analyse de polItIque a permIS aux cadres 
de l'UPA de se faIre une Idee plus claire des types d'actIvités d analyse et de formulatIOn de polItIque 
dont l'umte a besom pour apporter une contrIbutIOn effIcace au secteur agrIcole Un facteur 
Important qUI determme la capacité d'une UnIte telle que 1 UPA de veiller au développement durable 
du secteur agrIcole est la mesure dans laquelle son approche sa mentahté et ses mstruments lUI 
pennettent de mIeux comprendre la façon dont les prIorItes agrIcoles s'mserent dans les buts plu" 
larges et trans-sectorIels de 1 economle L Importance pour la productIOn agncole de bnser son 
carcan et de s'mserer-dans un mode coûtslbenefIces d'appUI aux actIVItés agncoles alternatives, 
mode qUI conSidere les coûts et les benéflces tant des producteurs que des consommateurs (avec une 
methodologle du type MAP) ne sauraIt être surestImee 
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Le voyage d etudes et les cours de courte duree etaIent centres sur trol'> aspect'> de 
1 agrIculture (1) exposer les cadres de l'UP A aux mstruments et approches recente,> de 1 .ln.1! Y ,>e du 
rapport coûtlbeneflces des projets agrIcoles, (2) les exposer a la modeh~atIon de~ systeme~ agncole,> 
dans le monde afm de determmer les tendances les plus vraIsemblables de dlspomblhte et de pn\. 
(3) leur montrer les relatIOns entre les secteurs de la recherche du gouvernement et de 1.1 production 
agncole aux Etats-Ums Ce dernIer aspect comprenaIt des VISItes a des producteur,> de cere.lle,> et 
des mmotIers, des rencontres avec des fonctIOnnaIreS agncoles des etats et locaux et le,> ,>en Ice" de 
la recherche economlque et de 1 agrIculture etrangere du Departement d Etat 

La fonnatlOn en mfonnatlque couvraIt le traItement de texte et les tableur~ pour les cadre~ 
techmques et admmistratIfs de lOUPA et pour les cadres d'organIsatIons aSSOClee"i telle"i que le 
CGSMRlSIMRIZ Une formatIon plus speCIalisee en programmes statIstIques et gestIOn de b.1se.., de 
donnees etaIt donnée aux cadres de l'UPA et du SIMRIZ D'autres seSSIOns de formatIon combmee" 
sur des logiciels de statistIques et des cours de recyclage sur les bases de la statistIque et la theone 
economlque sont prevues pour 1 été 1998 Le cours de recyclage dans la theone economlque 
vIendraIt completer une seSSIOn de deux heures sur la théOrIe de la demande orgamsee en 1996 pour 
le personnel techmque par l'économiste speCIalIste de la consommatIOn dans le cadre du programme 
de formatIOn mformel dIspense au cours de son assistance technIque 
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7 ENSEIGNEMENTS ET RECOMMANDATIONS POUR UN CONTROLE DURABLE 
DU MARCHE PAR LE SECTEUR PRIVE ET LE RENFORCEMENT DE L'UPA 

Le projet d'ajustement du secteur du nz a éte conçu afm de SUIvre et evaluer 1 effet de.;; 
reformes du secteur du nz et utIlIser le processus de cette réforme pour renforcer la capacIte de 
formulatIOn et d'analyse de la polItIque agncole du gouvernement du Senegal D une façon generdle 
le PASR a realIsé une applIcatIOn reUSSIe des réformes du marche du nz grâce a laquelle le "ecteur 
pnve contrôle mamtenant l'ensemble de l'ImportatIOn et de la commercIalIsatIOn de tau" le<; type~ de 
nz au Senegal Par contre le renforcement des capaCItes de la polItIque agncole du gouvernement 
du Senegal n'a pas eté aUSSI reUSSI, et la mIse sur pIed d'un systeme d'mformatIOn du marche du flZ 

(le SIMRIZ) a connu un retard substantIel 

Les enseIgnements que Ion peut tIrer du processus et des resultats du projet seront tre<; utIle.;; 
au Gouvernement du Sénegal et à l'USAID pour les analyses futures et le SUIVI des effort.;; de 
IIberalIsatIOn du marche Nous les presentons dans ce qUI SUIt Nous verrons en premIer les 
enseIgnements et recommandatIOns pour assurer que le secteur pnve garde le contrôle des marches 
apres l'avoIr obtenu PUIS nous exammerons les enseIgnements et recommandatIOns qUI concernent 
le renforcement des capacItes du gouvernement pour la formulatIOn et l'analyse de la polItIque 
agncole Pour fmlr, nous fatsons un cas speCIal pour la pourSUIte de l'appUI au systeme 
d'mformatIon du marché du nz Beaucoup depend du SIMRIZ en tant que mesure 
d accompagnement des réformes du marché du flZ et Il constItue une alternatIve très peu coûteuse a 
l'mterventIon massIve sur le marche qUI caractensaIt 1 epoque de la CPSP/SAED 

7 1 Le SUIVI et l'evaluatIOn des reformes du sous-secteur par le PASR a éte une reusstte 

En 1 espace de trOIS ans, le marche senegalaIS du nz a connu une transItIOn spectaculaIre, 
passant d'une dommatIOn presque totale du marche par des organIsmes d'etat (CPSP SAED) a une 
hberahsatIOn non moms totale Pendant toute cette pen ode, le projet PASR, avec le fmancement de 
l'USAID, a aSSIgné des ressources substantIelles pour garantIr que les réformes sOIent apphquees et 
pour SUIvre et evaluer l'effet de ces reformes sur l'economle du Sénegal Ces actIVItés ont renforce 
les hens de travatl d eqUIpe entre le personnel de l'USAID/Senegal, l'assistance technIque APAP et 
le personnel de l'UP A, et ont permis d'élever le nIveau des connatssances de l'UPA 

Des eqUIpes de contrôle constItuees de cadres du GDS et de l'USAID/Senegal ont parcouru 
le pays pour vénfler que les reformes acceptees dans le cadre du P ASR étatent apphquée<; 

7 2 Enseignements et recommandatIOns pour un contrôle durable du marche du nz par le secteur 
pnve 

Alors que le PASR ne peut aVOIr d mfluence dIrecte que pendant sa realIsatIOn, le but de" 
achvltes du PASR est d'etabhr des bases economlques, de polItIque generale et InstItutIonnelle,> 
pour fatre que le secteur pUIsse contrôler le marche C est lOIn d être néglIgeable pour un prodUIt de 
consommatIOn hautement polItIse qUI a une grande Importance strategIque au Sénegal C est d'autant 
plus dIffICIle dans un enVIronnement polItIque qUI a souvent ete meflant envers les mtentIOns du 
secteur pnve tout en dedatgnant ses capaCItes 
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Avec la sagesse apres coup et en reahsant combIen les perdants potentlel<; re~l..,teralent a ce' 
reformes on peut affIrmer que le PASR s est trop centre sur ce qUI devaIt être demantele (certame, 
mISSIOns de la SAED la CPSP etc) et trop peu sur ce qUI devaIt être bâtI Par con~equent le P ASR 
a ete cntIqué pour n'aVOIr reahse que tres tard les mesures d accompagnement telles que le SlMRIZ 
et pour aVOIr mIS en place des mecamsmes de protectIOn frontahere madequat"> Le<; cntIque, ..,ont 
valables sur ces deux pomts Le systeme d'mformatIOn du marche du nz auraIt ete <;pectalement utIle 
dans les premIers debats sur les marges commercIales En faIt SI le Mml~tere du commerce .1\ ait eu 
acces a une mformatIOn sur les pnx du nz desagregés les declsIOns de fevner 1997 sur le gel de.., 

marges commercIales n'auratent peut-être pas été pnses 

Le fatt que la protectIOn frontahere des pnx att éte totalement mefflcace a augmente Id 
reslstance des producteurs et des decoruqueurs locaux a la reforme du secteur du nz Un de.., 
objectIfs du PASR a ete d'augmenter le revenu des producteurs de nz Alors qu on a toulour.., pen<;e 
que ce seraIt un resultat Improbable des reformes du secteur du nz comme une partIe Importante 
des reformes consIstait a suppnmer les subventIOns au secteur du nz local c est reste un de~ 
objectIfs déclares Le manque d effIcaclte du systeme de protectIOn base sur les tanfs rendait Id 
reahsatIOn de cet obJectlf encore plus dlffIctle 

Un des enseIgnements pOSItIfs est que l'attItude envers le faIt d'Imphquer le gouvernement 
dans la gestlon des prodUIts de consommatIOn strategIques comme le fIZ peut changer lorsqu on 
montre aux responsables polItIques que le secteur pnve est capable de garantIr un 
apprOVIsIOnnement du marche reguher 

CeCI a pour corollaIre le faIt que les mesures telles que la hberahsatlOn du marche ~ont 
souvent bloquées par la peur des nsques soclO-pohtIques aSSOCIes au fait qu on essaye de "bncoler ' 
avec des prodUIts de consommatIOn Importants SIon peut conceVOIr des programmes pour redUlre 
ces nsques, en donnant une compensatIOn partIelle aux perdants (systeme de protectIOn frontaltere, 
admISSIon de certams cadres du CPSP dans le SIMRIZ, etc) les responsables pohtlque~ feront les 
reformes neceSSaIres plus alsement 

Une attItude qUI subSIste au sem du gouvernement et parmI les COD<;ommateur<; e~t que le.., 
marchands de nz, pratIquement a tous les nIveaux, ont un pOUVOIr exagere sur le marche CecI 
s expnme par la cramte d'aVOIr remplace un monopole d etat par un monopole du secteur pnve 
C'est probablement l'attItude qUI a le plus de chances de nous ramener en arnere c'est-a-dlre une 
mterventIOn du gouvernement sur le marche La meIlleure façon de changer cette attItude sera de 
dlssemmer des mformatlOn sur les pnx aux dlfferents nIveaux de la chaîne commercI.1le et dans le~ 
dlfferentes regIOns, aInSI que des mformatlOns sur les composantes des marges commercIale'" 

De plus, un appUI substantIel aux capacItes "antl-trust' du gouvernement gdrantlrd d'une pdrt 
que le marche fonctIOnne de façon concurrentIelle et effIcace et d'autre part que les baIlIeur~ de 
fonds sont bIen decldes a ce qu'aucun comportement antI-concurrentlel eventuel ne SOIt tolere 

La meIlleure façon de prouver que la confIance eXIste envers la capaCIte du secteur prIve de 
garantIr que les lIvraIsons du fIZ seront suffIsantes est 1 attItude quelque peu blasee enver~ la 
questIOn du rIZ depUIS avnl 1997 Après le conflIt de fevrIer et mars 1997 entre le MInIstere du 
commerce et les marchands de nz qUI faIsaIt la une dans les bruyants médla~ senegalaIS, aUJourd'hUI 
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on en parle tres peu C'est la un sIgne selon lequel et au moms pour le moment alor.;; que le.;; pn\ 
mondIaux et locaux du nz se sont stabIlIses les senegalaIs ne se SOUCIent pas trop de ... pn x ou de ... 
quantI tes de nz sur le marche SI le marche actuel sous la dIreCtiOn du secteur pnve peut temperer 
de fortes augmentatIons des pnx mondIaux ou encore une pen ode d'augmentatIon des pnx 
prolongee Il sera claIr qu un tournant declslf de l'hIstOIre economIque du Senegal aura ete attemt 
L'DSAID, par le moyen du PASR et des ImtIatlves plus generale<; du secteur pnve qUI ont ';;UlVI 
peut veIller a ce que le marche du nz contmue a être domme par le secteur pnve 

73 EnseIgnements et recommandatIons pour le renforcement de la capaCIte d'analyse de 1.1 
polItIque agrIcole 

L'mtentlon du PASR etaIt d utIlIser les réformes du secteur du nz dans un double but Il e.;;t 
claIr que 1 ObjectIf premIer etaIt de hberalIser le sous-secteur du nz et de le rendre plus effIcIent 
MaIS un second objectif tout aUSSI Important etaIt de renforcer la capacIté d analyse et de 
formulatIOn de la polItique agncole au sem du gouvernement Cet effort devaIt se concentrer sur 
l'DPA 

BIen que l'UPA eXIste depUIs 1990, sa capaCIte d'analyser et de formuler la pohtIque agrIcole 
et de fourmr une aIde mtellectuelle au developpement des ObjectIfs strategIques du secteur ne s e.;;t 
pas beaucoup developpee avant l'arnvee du PASR avec son aSSIstance techmque et sa formation 

Même avec l'ImpulsIOn donnee par le PASR les analystes exteneurs sont en general d'accord 
que la capaCIte economIque de l'UPA est restee faIble La preuve en est que la Banque mondIale a 
faIt un effort consIderable pour creer une mstItutlOn parallele sous la forme du Groupe de reflexlOn 
strategIque (GRS) Le GRS deVaIt faIre des analyses et des consultatIOns CIblees afm d'aboutIr a une 
strategIe agncole qUI devaIt refleter la realIte et les besoms des consommateurs et des producteurs 
Sans ajouter des agro-economIstes du mveau maîtnse ou doctorat, on ne pourra sans doute pas 
surmonter la perceptIOn ou la realIte de la faIblesse analytIque de l'UPA D'autres mdlcateurs du 
manque de confIance se trouvent dans la reorgamsatlOn (et une nouvelle conSIderatIOn des mISSIOns) 
du Mmlstere de l'agnculture msplree par la FAO (1997) Le nouvel appareIl polItIque du Mlmstere 
de l'agrIculture est un peu un super-UPA Il seraIt charge de l'analyse, des preVISIon!' et des 
statIstIques pour l'ensemble du mlmstere et son rôle seraIt de fourmr l'appUI mtellectuel aux 
strategIes et polItIques a l'echelle du mmlstère Sans entrer dans les détaIls de la reorgam.;;atlOn 
suggeree de l'UPA, pratIquement tous les observateurs pensent qu'on a grand besom de renforcer la 
capacIte d'analyse economlque de l'umte A moms que le gouvernement et/ou les baIlleurs de fonds 
fourmssent les ressources néceSSaIres a l'UPA ou a son successeur, Il ne peut esperer receVOIr les 
conseIls de polItIque qU'Il est en drOIt d'attendre d'une telle umte 

7 4 ConSIderatIOns speCIales pour l'appUI et le renforcement du SIMRIZ 

7 4 1 Le potentIel du SIMRIZ 

Le SI.MRIZ est une source potentlel1e rIche d mformatlOn sur le marche du rIZ Les prIX 
recueIllIs par la cellule peuvent être utIlIses pour estImer les marges commerCIales brutes La 
capacIte de faIre de telles estImatIOns est Importante en ce qu elle permettraIt aux défenseurs de la 
hberalIsatlon du marche de contredIre des perceptions non prouvées maIS populaIres que les 
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marchands de nz travaillent en conmvence SI d un autre côte le marche se comporte \ ralment de 
façon non concurrentIelle les pnx peuvent aider a determmer ce qUI se passe De plu,> 1 mtormatlOn 
sur les ImportatIons de rIZ - quantItes, types nombre de fournisseurs et d Importateur,> etc - peut 
fournir des mesures de la structure du marche et de la concentratIOn des marchand" au mveau de'> 
fournisseurs (exportateurs) et des Importateurs CecI peut aider le gouvernement a goU\ erner 
mdlrectement le marche Des analyses plus approfondies telles que le degre d mtegratlOn de'> 
marches a travers le pays pourraIent aUSSI être faItes a l'avemr Il s agIt la d analvse~ relatI\ ement 
sImples qUI ne demandent m modeles sophIstIques nI expertIse speCIale 

7 4 2 QuestIOns et problemes pOSSIbles (hmItes a l'efflCaCIte) 

Pour pouvoIr faIre ces analyses les analystes dOIvent pouvOIr obtemr les donnee" brute~ "ur 
les prIX et les ImportatIOns Concernant les pnx des moyennes qUI reposent claIrement ~ur le 
marche et les moyennes regIOnales, c'est-a-dlre reposant sur toute la gamme des mformatlOn,> (lIre 
observatIOns) sur les prIX pourraIent aussI être utlhsees pour l'analyse Certames mformations ,>ur le,> 
ImportatIOns telle que les noms des exportateurs (ou fournIsseurs) et Importateurs peut être dehcate 
et dOIvent être mampulees avec ~OIn, peut-être même codees avant d'être transmIse a l'analyste 
A vec quelques reserves faItes pour des mformatlOns commerCiales delIcates un "ervIce tel que le 
SIMRIZ dOIt être aussI ouvert que pOSSible et accepter toute demande d'mformatlOn Il n y a aucune 
raIson de ne pas fournIr lIbrement des données de pnx a toute personne qUI le demande a condItIOn 
que la partie requerante fournIsse sa propre dIsquette (lIbre de tout VIruS) Fmalement cette 
mformatlOn dOIt aussI pOUVOIr être transmise par la VOle electromque (E-maIl) 

Deux bameres s'opposent ce que les analystes publIcs (par exemple lUPA) et prIvé~ 
(JournalIstes étudIants en economle a l'UnIverSIte de Dakar) aient directement acces a 1 mformatlon 
du SIMRIZ La premlere est la retlcence des cadres subalternes de la cellule de fournIr une 
mformatton sur demande La seconde est tout Simplement l'absence d'mformatlon mformatl,>ee 
Cette dernlere contramte est partlculIerement mqUIetante pour l'mformatton sur les prIX qUI 
contmue a s'accumuler chaque semame BIen sûr, les cadres de la cellule sont encore un peu novIces 
en mformatIque et n'ont leurs ordmateurs que depUIS quelques mOIs Cependant on ne VOIt aucune 
ImpulSIOn eVIdente pour mformatlser les donnees brutes C'est la peut-être un vestige bureaucratIque 
des JOurs de la CPSP, maIs Il n'y a là aucune maUVaIse mtentlOn Le faIt est que 1 mformatl,>atlOn 
allegera presque certamement la masse de traVaIl des cadres de la cellule et leur permettra même de 
faIre les analyses prelImmaIres de leur propre mformatIon 

Le volume de l'mformatlOn prodUIte chaque semame est conSIderable SI nen n'est faIt pour 
commencer au plus tôt l'mformatISatlOn a un certam nIveau, cette InfOrmatIOn sera perdue (~I elle ne 
l'est pas déJa) SImplement parce que la saISIe des donnees ~era une tâche trop IntImIdante Lor~que 
les donnees des prIX et des ImportatIOns du SIMRIZ seront entlerement mformatlsees la cellule aura 
faIt un pas de géant en donnant a cette InfOrmatIOn toute sa valeur pour mIeux comprendre le 
marche du nz Il est recommandé que le PASR fournIsse la formatIOn et l'aIde neceSSaIre a la cellule 
pour conceVOIr une base de données des prIX (le type d'mformatton a Inclure, de quelle manIere et 
avec quelle base de donnees) et pour la SaISIe et la gestIon des données Une telle assIstance e"t 
absolument cruCIale pour que le SIMRIZ pUIsse fonctIOnner aussItôt que pOSSIble 
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7 4 3 La collecte et la transmiSSIon de 1 mformatIon sur les pnx 

Ce qUi SUIt represente de mamere schematIque la façon dont l'mformatIOn sur le~ pnx e"t 
commumquee a partir des marches aux sIeges regIOnaux et au sIege du SIMRIZ à Dak.ar Cette 
perceptIOn repose sur trOIs reumons avec les cadres de la cellule 

Les observatIOns des prIX sont recuellhes une fOIs par semame dans chacun de .... 83 marche .... 
(ou zones de vente du nz) SUIVIS par le SIMRIZ En se servant d un formulaIre conçu par la cellule 
chaque enquêteur (ou enquêteuse) demande à quelques marchands quels sont les pnx au nIveau 
detaIllant demI-grOSSiste et grossIste dans le marché dont Il/elle a la charge CecI est faIt pour 
chaque type et ongme de nz qUi peuvent être IdentIfIes On ne saIt quelle est la valeur de cette 
collecte de l'InformatIOn sur chaque type et ongIne de nz (de nombreux marchands Ignorent quelle 
est l'ongIne) L mformatIon sur les pnx est transmIse au superVIseur regIOnal sous forme de 
fourchettes de pnx (mimmums et maximums) et moyenne pour chaque combmaIson type/ongIne de 
nz A cause de leur Importance pour les rapports hebdomadaIres du SIMRIZ les fourchette" de pnx 
sont reguherement transmIses vers le haut (vers les regIOns pUIS vers Dakar) On salt mOInS SI et 
comment les moyennes de pnx et les donnees brutes sont manIpulee~ Il semble que les dOSSIers de 
donnees brutes (copIes Impnmees nen n'etant encore mformatIsé) contenant les observatIons de" 
pnx restent entre les mams des enquêteurs pour claSSIfication et gestIOn Le bureau central se 
semble pas disposer d'mformatIOn venant du mveau du marche 

Le superviseur régIOnal etabht a son tour les fourchettes (et les moyennes) de pnx regIOnales 
pour le nz qUi se trouve sur le marche Les pnx mmlmum et maximum de chaque reglon sont 
conçus pour être les moyennes des mInimums et des maximums des différents marches de la regIOn 
CeCI reqUiert une clanflcatIon Il se peut que les superVIseurs prennent les mmlmum" et maxImum" 
absolus de la regIOn Qum qU'Il en SOit, avec cette approche de collecte des pnx et de transmiSSIOn 
sur la chaîne du SIMRIZ une quantite substantIelle d'InformatIOn se perd L'economlste du marche 
et l'economlste de la consommatIOn de l'eqUIpe APAP en ont separement faIt la remarque au 
personnel de la cellule On comprend pourquoI la cellule veut pre"enter l'InfOrmatIOn des pnx SOU" 
forme de fourchettes, maIs on ne salt pas comment la cellule espere maIntemr et gerer une base de 
donnees de pnx utIle en se lImItant a ce" fourchettes Le speCIalIste du systeme d'Information du 
marche de l'APAP qUi a traVaIlle avec la cellule semblaIt aVOIr prevu que 1 InformatIon des pnx 
seraIt transmIse sous forme de moyennes et de fourchettes (Tollens, 1997) Comme personne ne faIt 
preSSIOn pour publIer les moyennes des pnx, elles ne semblent pas être traItées avec autant de SOIn 
que les fourchettes Le supervIseur de la collecte des donnees du marche local de la cellule a déclare 
que les donnees brutes et les moyennes avalent tendance a rester au nIveau du marche ou de la 
regIOn 

Les fourchette~ de pnx reglOnaux (et les moyennes) sont transmises a Dakar ou elles sont 
exammees modlfJees corrIgées et presentees sous deux formes pnnclpales au nIveau reg IOn al par 
categone et par ongme, pUIS elles sont reUnIes et presentees au nIveau natIOnal par categone 

A vec sa façon actuelle de recueIllIr enregIstrer et publIer ses donnees "ur les pnx, la cellule 
perd une grande quantIte d'mformatIOn L'argument de la cellule est que son objectIf pnnclpal est de 
communIquer les fluctuatIOns hebdomadaIres des pnx du nz et qu'elle n'est pas eqUIpee pour 
analyser les donnees Un système bIen conçu pour la collecte et la saIsIe des donnees de pnx brute~ 

Impact du PASR sur la commercwlzsatwll du n;:. 77 



du terram fournIraIt a la cellule un outIl pUIssant pour SUIvre et analyser le marche du nz De plu .... 
ce svsteme redUlraIt aUSSI la masse de travaIl du personnel du SIMRIZ plutôt qu elle ne 
l'augmenteraIt 

A l'heure actuelle l'mformatlsatIOn du SIMRIZ se lImIte aux Tableaux de 'WordPerfect (OU 
MS WORD) qUI contIennent des fourchettes de pnx (et quelques movennes) pour dl\er.., type.., et 
ongmes de nz aux nIveaux regIOnal et natIonal depUIS Jum 1997 Jusqu a present Aucune .malv~e ne 
peut être faIte de ces donnees, a moms que 1 analyste n accepte d entrer ces pnx sur son ordmateur 

Le dIrecteur de la cellule amsl que les d1recteurs des sectIons des marches exterIeur et 

mtérIeur, ont faIt remarquer que la cellule préVOIt d'mformatlser ses donnees, malS Il ne semble pa.., 
qu'on aIt consacre une pensee systématIque a la façon de le faIre Le personnel utIlIsera 
probablement un logICIel de base de données de MIcrosoft appele Access, qUI est apparemment 
SImple et facIle à utilIser 

BIen que les donnees dOIvent être mformatlsées et le plus VIte possIble on Ignore encore 
quel sera le nIveau des données a porter sur les ordmateurs L Idéal seraIt que les donnees SOIent 
saISIes au pomt de collecte MaIS avec plus de 80 marches et plus de 40 enquêteurs cecI n'est pas 
faIsable SI le budget le permet, l'mformatIOn dOIt être salSle au nIveau regIOnal Cela SIgnIfIe 
fournIr des ordmateurs aux superVIseurs régIOnaux qUI recevraIent les formulaIres d enregIstrement 
des pnx des mams des enquêteurs et veIlleraIent a ce que ces donnees SOIent SaISIeS sur ces 
ordmateurs Il semble, selon le dIrecteur de la cellule, qu Il y a des ordmateurs pour les supervl,>eurs 
regIOnaux, maIS leur qualIte et les possIbIlItes de les utIlIser est mcertame SI l'mformatlsatIOn au 
nIveau régIOnal est ImpOSSIble, les fIches de pnx au nIveau des marches dOIvent être transmIses a 
Dakar pour être SaISIeS sur ordmateur Lorsque l'mformatIOn attemdra Dakar, elle sera sam doute 
volummeuse et Il faudra probablement une personne a plem temps pour les saISIr sur ordmateur, 
avec quelques connaIssances rudImentaIres en statIstIque (nul besom d'un statIstIcIen de haut 
nIveau) Cette personne pourra gerer la base de donnees des prIX (et des ImportatIons) et être 
chargee de repondre aux requêtes concernant les prIX Enfm, cette personne et le dIrecteur de la 
composante mformatIOn du marché local du SIMRIZ devront veIller a ce que les fourchettes de prIX 
publIees et les donnees mformatlsees concordent Le tableau CI-dessous donne un exemple de la 
façon dont les donnees du SIMRIZ peuvent être SaISIeS 

Tableau 71 Structure possible pour le base de donnees SIMRIZ 

Region Categone Onglne 
Niveau du 

Unite de vente 
Pnx 1 Pnx2 Moyen Per kg 

marche (CFA FRANCSL 

National 
RIZ bnse non Tout Demi Sac de 50 

8000 11750 9875 197 parfume onglne grossiste kilogramme -
National 

RIZ bnse non Tout 
Detaillant Kilogramme 160 250 205 205 parfume onglne 

National 
RIZ bnse non Senegal Demi Sac de 50 

9000 12500 10750 215 parfume (nz local) grossiste kilogramme 
- -

National RIZ bnse non Senegal 
Detaillant Kilogramme 190 290 240 240 parfume (nz local) 

- -

National 
RIZ bnse non Tout Demi Sac de 50 

8500 12000 10250 205 parfume onglne grossiste kilogramme 
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Toutes les colonnes sauf les deux dernleres sont des donnees saISIes sur 1 ordInateur Le ... 
deux dernleres sont calculees a partIr des donnees SaiSIeS fournIssent des movennes de pnx ~pour 
un mveau de marche partIculIer) et convertIssent les pnx par sac ou par tonnes en pnx par 
kIlogramme 

L'mterêt de ce modele est qu en uuhsant des codes, qUI seront connu'l de la per'lonne .. 
chargee de SaiSIr les donnees on peut maIntemr un seul "tableau' plutôt que des tabledu\. multIple .. 
pour les réglOns, marches, types de nz, etc Par exemple, dans la colonne categone le~ code .. 
SUIvants peuvent rendre compte de la plupart des types de nz presents sur le marche 

1 = nz bnsé non parfume 
2 = nz bnse parfume 
3 = nz IntermedIaire 
4 = nz entIer non parfume 
5 = nz entIer parfume 

Pour les ImportatIOns 

La cellule ne dOIt enregIstrer et maIntemr qu'une petIte quantIte d'InformatIOn provenant du 
marche mondIal Une grande partIe se trouve sur l'Internet et peut être saISIe par la cellule et mIse à 
la dISpOSItIOn des analystes potentIels 

La cellule devra enregIstrer et maIntemr l'InfOrmatIOn sur les Importateurs et les fourmsseurs 
(peut-être sous forme codee pour les proteger) les types de nz le tonnage la valeur declaree la date 
d'ImportatIon, etc Cette InformatIon est prodUIte par troIS sources la SOS, l'AdmInIstratIOn de" 
douanes et le Port autonome de Dakar Le rôle de la cellule sera d' 'harmomser' cette InfOrmatIon 
parfOIS dIsparate provenant des dIverses sources et de fourmr des donnees sur tout l'eventaIl des 
opératIOns relatIves à l'ImportatIon du nz 
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